L'ART  DE  BÂTIR 

DES  .  •{<-'' 

MAISONS  DE  CAMFAGNE- 


Digitized  by  the  Internet  Archive 
in  2014  . 


t 

https://archive.org/details/lartdebatirdesma01bris 


L'ART  DE  BATIR 

DES 

MAISONS  DE  CAMPAGNE 

OV  LON  TRAITE 

DE  LEUR  DISTRIBUTION  ,  DE  LEUR  CONSTRUCTION, 

&  de  leur  Décoration. 

On  y  donne  des  Projets  fur  dix-fept  différentes  longueurs  ;  fçavoir,  depuis  dix 

toifes  de  face  jufqu'à  vingt-fix. 
Quatre  différentes  Formes  de  Bâtimensfur  chacune  de  ces  longueurs  j  avec  leurs 

Elévations,  leurs  Coupes ,  ôc  plufieurs  Distributions  fur  chacune  des  Formes. 
Quelques  autres  Formes  de  Bâtimens ,  dont  les  uns  ont  leur  Avenue  ou  leur  Entrée 

par  un  de  leurs  côtés ,  ôc  les  autres  l'ont  oblique,  par  rapport  à  lafituation  de 

leurs  Jardins. 

AVEC  UEXPLICsiTlU  N  JJE  CES  PROJETS, 

Et  des  Deffeins  de  Menuiferie  ,  de  Serrurerie ,  de  Parterres ,  ôc  d'autres  Ornemens 
propres  à  la  Décoration  intérieure  ôc  extérieure. 

TOUS  CES  PROJETS  ET  DESSEINS  GRAVES  ENTAILLE  DOUCE. 

Ouvrage  très-utile,  non-feulement  pour  conjlruire  des  Maifons  de  Campagne }  mais  auffi 
four  bâtir  dans  les  Villes  ,  &  qui  peut  fournir  des  idées  pour  donner  aux  anciens 
Bâtimens  3  des  Dijlrtbutions  plus  commodes. 

Parle  Sîeur  CE.  Briseux,  Architecte. 

TOME  PREMIER. 


A  PARIS, 
Chez  Prault  Pere  ,  à  l'entrée  du  Quay  de  Gêvres ,  au  Paradis. 


M.  D  C  C.  X  L  I  I  I. 

AVEC  APPRO  B  A  TIO  N  ET  PRIVILEGE  DU  ROY. 


V 


PREFACE 

LA  partie  de  l'Architecture  qui  regarde  la  Diftribution, 
eft  d'une  reffource  fi  avantageufe ,  Se  elle  eft  fi  utile 
lorfqu'il  s'agit  de  trouver  dans  un  petit  efpace  des  com- 
modités qui  manquent  fouvent  à  des  Bâtimens  très-éten- 
dus  ,  qu'il  eft  étonnant  que  dans  le  grand  nombre  de  Livres 
qui  ont  été  mis  au  jour ,  on  ne  la  voye  traitée  que  fort 
légèrement. 

Pour  iuppléer  au  peu  d'attention  qu'on  a  eu  pour  cette 
partie,  on  a  crû  devoir  ici  en  faire  fon  objet  principal,  en 
faveur  des  Elèves  Se  de  tous  ceux  qui  fans  faire  profefTion 
de  l'Architecture ,  font  amateurs  du  Bâtiment. 

Les  perfonnes  qui  fréquentent  les  Provinces  9  recon-* 
noîtront  d'autant  mieux  la  néceffité  de  cet  Ouvrage  , 
qu'elles  fçavent  le  peu  d'arrangement  qu'on  oblèrve  dans 
les  Bâtimens  qu'on  y  conftruit ,  Se  qu'elles  y  ont  vu  de 
grandes  Maifons  Se  des  Châteaux  conîidérables  ,  qui  tout 
modernes  qu'ils  foient ,  n'ont  que  très-peu  de  logement 
Se  de  commodités. 

Ce  défaut  provient  fouvent  de  la  difficulté  de  trouver 
fur  les  lieux  un  habile  Architecte  ,  Se  quelquefois  du  défir 
d'épargner  la  récompenfe  que  mérite  un  bon  projet.  Dans 
l'un  Se  l'autre  de  ces  cas  ,  on  s'en  rapporte  aveuglément 
à  des  perfonnes  qui  n'ont  point  allez  de  talent  pour  ima- 
giner une  heureufe  Diftribution  ;  ou  la  bonne  opinion 
qu'on  a  de  fon  génie ,  fait  qu'on  fuit  fes  propres  idées  :  On 
élève  alors  des  Edifices  ,  qui  après  avoir  jetté  dans  des 
frais  conîidérables,  caufent  un  long  repentir:  Onrecon- 
noît,  mais  trop  tard,  qu'un  plan  mal  conçu  eft  une  fource 
continuelle  de  nouvelles  dépQnfts  ;  Se  les  changemens 
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qu'on  eft  obligé  d'y  faire  fucceffivement ,  ont  prefque au- 
tant coûté  au  bout  d'un  certain  tems,  que  la  chofemême; 
rien  n'étant  plus  vrai  dans  tous  les  Arts ,  que  l'on  a  plus  de 
peine  à  rectifier  un  mauvais  delfein  3  qu'à  en  produire  un 
parfait. 

L'Auteur  >  pour  remédier  à  ces  inconvéniens  ,  offre 
dans  ce  Livre ,  le  fruit  de  fes  travaux  Se  de  beaucoup  de 
recherches  Se  de  méditations.  On  y  trouvera  une  grande 
quantité  de  projets  ,  qui  ferviront  à  tirer  d'embarras  les 
perfonnes  les  moins  inftruites ,  lorfqu'elles  voudront  faire 
bâtir  3  Se  qui  feront  d'ufage  dans  tous  les  différens  terreins 
<&  les  plus  bizarres  fituations.  Plus  on  a  multiplié  &  diver- 
sifié ces  projets ,  plus  on  a  eu  deffein  de  les  rendre  utiles , 
Se  d'augmenter  la  liberté  Se  le  plaifir  du  choix  ;  mais  on 
ne  fe  flate  pas  d'avoir  épuifé  la  madère  ,  le  goût  de  la  Dis- 
tribution pouvant  fe  varier  à  l'infini. 

Parmi  tant  d'exemples  que  l'on  propole  ,  il  peut  s'en 
rencontrer  quelques-uns ,  où  l'on  ne  fe  foit  pas  également 
foutenu;  mais  le  Public  doit  quelque  indulgence  aux  Ou- 
vrages de  longue  étendue  $~Se  l'on  efpére  d'autant  plus 
qu'il  voudra  bien  en  avoir  pour  celui-ci ,  qu'il  y  a  toujours 
du  mérite  à  communiquer  ce  que  l'on  a  acquis  par  une 
grande  expérience  Se  une  étude  aiîidue  ,  Se  à  tâcher  de 
perfectionner  les  Arts,  qui  fans  cette  bonne  volonté  Se 
cette  émulation ,  n'auroient  pris  aucun  accrohTement.  En 
attendant  que  d'excellens  génies  renchérhTent  fur  l'Auteur, 
il  fera  très-fatisfait,  fi  on  veut  bien  lui  fçavoir  gré  des  pei- 
nes qu'il  aprifes,  pour  répandre  quelque  lumière  fur  une 
des  plus  effentielles  parties  de  l'Architecture. 
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A Fin  que  d'un  feulcoup  d'œil,  on  puilTe  voir  toute 
l'étendue  Se  toute  l'utilité  de  cet  Ouvrage  ,  Se  par- 
courir dans  un  moment  un  travail  de  beaucoup  d'années , 
on  va  annoncer  ici  toutes  les  matières  dont  il  eft  compo- 
fé ,  en  fuivant  l'ordre  dans  lequel  on  a  jugé  qu'il  étoit  le 
plus  à  propos  de  les  mettre. 

On  n'y  a  rien  négligé  pour  conduire  pas  à  pas  les  moins 
éclairés  dans  l'Architeclure,  Se  les  Elèves  les  moins  doués 
de  pénétration  ,  jufqu'au  point  d'être  en  état  de  choifir  une 
heureufe  expofîtion  3  de  diftribuer  ,  de  connoître  les  ma- 
tériaux ,  les  préparer  Se  les  employer ,  de  fonder.,  de  cons- 
truire ,  de  décorer ,  en  un  mot ,  de  donner  aux  Edifices 
de  la  folidité,  de  l'agrément,  de  la  noblefTe ,Se  des  com- 
modités, qu'il  ne  fembloit  pas  qu'on  dût  elpérer  dans  un 
efpace  étroit  &  peufavorilé  de  la  nature. 

Pour  leur  inftruélion ,  l'on  donne  fiir  vingt-deux  lon- 
gueurs ,  fbixante-dix  formes  de  Bâtimens ,  avec  leurs  Elé- 
vations, leurs  Coupes ,  Se  plufieurs  Diftributions  fur  cha- 
que forme,  tant  pour  le  Rez-de-chaiuTée  que  pour  le  pre- 
mier Etage  ,  qu'on  a  eu  grand  foin  de  diveriifïer;  Se  l'on 
y  a  joint  tout  ce  qui  eft  nécelfaire  Se  relatif  à  l'art  de  bâtir. 

Comme  on  s'eft  uniquement  appliqué  à  ce  qui  peut 
être  réellement  avantageux ,  Se  fe  réduire  à  une  pratique 
ordinaire  ,  le  Bourgeois ,  le  Gentilhomme,  Se  le  Seigneur 
qui  aime  l'ceconomie,  pourront  ici  puifer  des  projets  , 
chacun  fuivant  fon  goût;  Se  ils  fçauront  comment  il  faut 
les  exécuter,  pour  peu  qu'ils  ayent  recours  aux  régies  Se 
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aux  lumières  que  l'on  donne  :  Ceux  qui  réfidenfc  dans  les 
Provinces  Se  dans  les  Païs  Etrangers ,  trouveront  dans  ce 
Livre  de  quoi  reétifier  leur  goût:  On  pourra  par  fon  moyen 
faire  des  deffeins  avec  plus  de  juftefle  ,  &  on  y  en  ren- 
contrera de  tout  préparés  Se  d'extrêmement  variés  :  Les 
Ouvriers  n'y  manqueront  pas  de  confeils  ,  Se  l'on  y  ap- 
prendra à  juger  de  leurs  Ouvrages  :  Enfin  on  n'a  rien  ca- 
ché de  tout  ce  qui  pouvoit  inftruire  ,  fatisfaire  s  Se  défa- 
bufer  le  Public. 

Ce  Livre  efl  divifé  en  trois  ClarTes,compofées  chacune 
de  deux  Volumes  ;  Se  afin  qu'en  paffant  de  l'une  à  l'autre, 
on  pût  toujours  trouver  fous  fes  yeux  une  utile  Se  agréable 
diverfité ,  on  a  partagé  Se  combiné  les  longueurs  fur  les- 
quelles on  fournit  des  projets  de  Bâtimens,  de  façon  que 
dans  chaque  Claïïe  ,  il  y  a  de  petites  Se  moyennes  lon- 
gueurs mêlées  alternativement  avec  de  plus  grandes;  & 
dans  la  même  vue  ,  on  y  a  également  distribué  différens 
avis  ,  Se  des  deifeins  pour  les  Décorations  intérieures  Se 
extérieures. 

Dans  le  premier  Volume  de  la  première  ClaiTe ,  on 
parle  de  la  difpofition  générale  Se  de  l'expofition  du  prin- 
cipal Corps  Se  des  Bâtimens  particuliers  des  Mnifons  de 
Campagne }  Se  de  la  façon  dont  on  doit  les  diftribuer  eu 
égard  à  leurs  ufages  ;  Se  l'on  donne  fur  chacune  des  lon- 
gueurs de  dix 3  de  treize }  quinze,  dix-huit  Se  vingt  toifes 
de  face  ,  quatre  formes  de  Bâtimens  ,  avec  leurs  Eléva- 
tions Se  Coupes,  Se  fiir  chaque  forme  diverfes  Diftribu- 
tions. 

Le  fécond  Volume  de  cette  première  Clafîe ,  renferme 
un  projet  pour  un  Bâtiment  de  vin^-fîx  toifes  de  face  , 
deux  projets  pour  des  Bâtimens  dont  l'avenue eft  oblique, 
un  autre  pour  un  Bâtiment  dont  l'avenue  efT  de  côté ,  Se 
deux  pour  l'Hôtel  d'un  Gouverneur  de  Place» 

Ou 
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On  y  traite  de  la  foiidité  du  Bâtiment,  Se  de  toutes  les 
matières  propres  à  bâtir  :  On  y  donne  la  manière  de  tracer 
fur  le  terrein  les  tranchées  des  fondations  #des  Edifices  ; 
de.  les  fonder  folidement  fur  des  terreins  de  différente  na- 
ture Se  fur  le  roc  ;  d'établir  un  Pilotis  ;  de  remplir  les  tran- 
chées des  fondations  jufqu'à  l'établhTement  des  Caves  ; 
d'établir  les  Caves  ;  de  conftruire  leurs  murs  Se  leurs  voû- 
tes ;  d'afleoir  fur  la  maçonnerie  des  fondemens  ,  l'ern- 
bafement  des  Edifices  :  On  y  enfeigne  qileHe  doit  être 
l'épaifleur  des  murs  des  Maifons  de  Campagne; leur  con{- 
truélion  jufqu'à  fétabliflement  du  premier  Etage  ;  Com- 
ment il  faut  établir  ce  premier  Etage  ;  conftruire  fa  ma- 
çonnerie ,  jufqu'à  la  fermeture  des  tuyaux  de  Cheminées  ; 
la  conftruétion  de  la  charpente  des  Planchers  ,  des  Com- 
bles ,  des  Cloifons ,  Se  des  Efcaliers  ;  &  la  grofleur  des 
bois  qui  y  entrent* 

Afin  de  former  le  goût  des  Elèves  ,  on  y  fait  des  réfle- 
xions fur  ce  qu'on  doit  obferver  pour  décorer  judicieufe- 
ment  Se  avec  grâce  les  façades  des  Edifices  ;  Se  ces  réfle- 
xions font  accompagnées  de  plufieurs  defleins  :  On  traite 
auflî  de  la  décoration  des  Appartenons,  Se  Ton  en  donne 
divers  exemples. 

On  y  preferit  quel  doit  être  l'échantillon  des  bois  de 
Menuiferie  ,  fùivant  les  ouvrages  aufquels  ils  font  em- 
ployés :  L'on  y  fournit  des  defleins  de  Serrurerie  ;  on  y  fait 
un  détail  des  fers  qui  entrent  dans  les  Bâtimens ,  Se  Ton  y 
marque  les  grofleurs  qui  conviennent  à  leurs  différens  ufa- 
ges  :  Plufieurs  impreflions  de  Peinture  pour  la  Menuiferie, 
Se  quelques  Vernis  finiflent  ce  Volume. 

Enfin  cette  Claflè  fe  trouve  ornée  de  cent  vingt-quatre 
Diftributions ,  tant  pour  le  Rez-de-chauflee  que  pour  le 
premier  Etage,  cinquante  &une  Elévations ,  Se  vingt-fix 
Coupes  gravées  en  Taille  douce ,  outre  quatre-vingt-dix 
Tome  h  b 
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Planches  d'ornemens ,  &  fept  autres  qui  étoient  néceffax^ 
res  pour  faciliter  l'intelligence  de  quelques  opérations. 

Le  troifiéme  Se  quatrième  Volume  conftituent  la  le-> 
conde  ClafTe  :  On  y  trouvera  quatre  Formes ,  fur  chacune 
des  longueurs  de  onze  ,  quatorze,  feize,  vingt-un ,  vingt- 
trois  ,  Se  vingt-cinq  toifes  de  face  ,  avec  des  Diftributions, 
des  Elévations  Se  des  Coupes  ,  comme  à  la  première  Claiîe? 

Pour  rendre  cette  Clafle  aufîi  intéreiïante  que  la  pre- 
mière ,  on  y  a.  mis  auffi  des  Deifeins  pour  la  "décoration 
intérieure  ,  Se  pour  les  façades  des  Bâtimens  ;  Se  elle  de- 
vient d'autant  plus  agréable  Se  utile  ,  qu'on  y  donne  des 
Deffeins  pour  les  Parterres  Se  pour  les  autres  décorations 
des  Jardins  ,  Se  un  Difcours  fur  leur  conftruétron.  L'on 
donnera  encore  dans  cette  ClafTe  Se  dans  la  fuivante  des 
Projets  pour  des  emplacemens  irréguliers. 

Latroifiéme  Claffe  ,  qui  comprend  le  cinquième  Se  fi- 
"  xiéme  Volume,  offrira  aulft  quatre  formes  ,  différentes 
Diftributions  fur  chaque  forme  ,  leurs  Elévations  Se  leurs 
Coupes ,  fur  chacune  des  longueurs  de  douze,  dix-fept, 
dix-neuf,  vingt-deux  Se  vingt-quatre  toifes  de  face. 

Comme  l'art  de  la  Décoration  eft  inépuifable  }  Se  que 
la  fécondité  du  génie  peut  la  multiplier  à  l'infini ,  on  s'eft 
plu  à  enrichir  encore  cette  Claffe  de  nouveaux  Deifeins 
pourlesDécorations  intérieures  Se  extérieures  des  Bâtimens; 
Se  pour  laifier  moins  à  défirer ,  on  y  ajoute  les  cinq  Ordres 
d' Architecture  de  Vignole,  Se  quelques  Réflexions  fur  la 
manière  de  les  employer.  Un  Traité  de  l'Hydraulique  con- 
venable aux,  Maifbns  de  Campagne ,  termine  tout  l'Ou-* 
vrage. 

On  a  dû  remarquer  parce  qu'on  vient  de  dire,  que  l'Au- 
teur s'eft  appliqué  à  mettre  les  fujets  dont  il  traite ,  dans 
l'ordre  le  plus  propre  à  inftruire  ,  &  qu'il  eft  abfolument 
nécellaire  de  garder,  lorfqu'on  en  vient  à  l'exécution  ;  Sç 


et  sa  Distribution.'  xj 
le  détail  qu'on  donne  ici ,  Se  qu'on  a  rendu  le  plus  précis 
qu'il  a  été  poiïibie  ,  pour  qu'il  fût  moins  ennuyeux ,  fait 
stffez  connoître  l'importance  de  l'Ouvrage  qu'on  met  au 
jour ,  Se  les  avantages  qu'on  en  doit  recevoir. 

Enfin ,  pour  que  tout  le  monde  fût  à  portée  de  l'enten- 
dre fans  peine  Se  d'en  profiter  ,  on  a  non-feulement  eu 
l'attention  de  fe  fervir  le  moins  qu'on  a  pu  des  termes  de 
l'Art ,  mais  encore  celle  de  donner  une  explication  en 
forme  de  Dictionaire  ,  de  tous  ceux  qu'on  a  été  dans 
l'obligation  d'employer. 

Avant  que  de  finir ,  on  croit  devoir  prévenir  l'objection 
qu'on  peut  faire,  fur  ce  que  loin  de  commencer  par  les 
Ordres  d'Architecture  ,  ainfi  que  la  méthode  ordinaire 
fembloit  le  demander ,  on  n'en  parle  que  fur  la  fin  de  ce 
Livre.  On  y  répondra  donc  d'avance  ,  que  s'étant  fait  un 
objet  principal  de  la  Diftribution  Se  de  la  Conftruction  des 
Bâtimens  particuliers ,  il  étoit  raifonnable  de  remplir  cet 
objet,  avant  que  de  traiter  de  ces  Ordres,  qui  n'appartien- 
nent proprement  qu'aux  Palais  Se  aux  Edifices  publics ,  Se 
qu'on  peut  dire  n'être  ici  que  hors  d'œuvre,  Se  feulement 
pour  que  le  Lecteur  n'ait  pas  befoin  de  recourir  ailleurs  , 
pour  fe  mettre  au  fait  de  toutes  les  parties  eifentielles  de 
l'Architecture. 
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L'ART  DE  BÂTIR 

DES 

MAISONS  DE  CAMPAGNE. 

PREMIERE  PARTIE. 

Contenant  des  Réflexions  fur  la  difpofition  générale  &  l'expofi- 
tion  du  principal  Corps  de  Logis  3  &  des  Batimens particuliers 
qui  doivent  l'accompagner. 

Sur  la  conflruèlion  de  l'Orangerie }  des  Ecuries  3  des  Greniers  à 
Bled  3  du  Chenil       de  la  Glacière. 

Et  fur  la  Forme  &  la  Dijlribution  de  ces  Maifons. 


CHAPITRE  PREMIER. 

De  la  difpofition  générale  des  Maifons  de  Campagne , 
&  de  leur  Expoftion. 

A  difpofition  générale  des  Maifons  de  Cam- 
pagne ,  faifant  tout  l'agrément  du  premier 
coup  d'ceil  ,  Se  contribuant  à  leur  commo- 
dité ,  lorfqu  on  fçait  placer  à  propos  les  Bâti- 
mens  particuliers  qui  y  font  nécessaires ,  elle 
demande  une  grande  attention  de  la  part  de  l'Architecte; 
T.  I  Part,  h  A 
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mais  il  ne  doit  pas  fe  iaiffer  emporter  à  des  idées  ,  qui 
fbient  au-defTus  des  facultés  de  celui  qui  l'emploie. 

La  différence  des  emplacemens  étant"  infinie  ,  il  n'eft 
pas  pofîible  de  donner  des  régies  particulières  &  certaines 
îîir  cette  matière  :  la  difpofition  du  Terrein ,  l'Entrée  prin- 
cipale ,  l'ufage  propre  à  chaque  Bâtiment ,  qui  doit  être 
placé  luivant  fa  deftination ,  enfin  l'état  de  la  perfonne 
qui  fait  bâtir  ,  doivent  déterminer  l'ordre  dans  lequel  il 
faut  arranger  les  Maifons  de  Campagne  ;  &  de  tels  fujets 
ne  font  fufceptibles  que  de  réflexions  générales. 

Le  principal  Corps  de  Logis  doit  toujours  être  direc- 
tement oppofé  à  l'entrée  principale  de  la  Cour  ,  Se  placé 
en  face  du  Jardin  :  quand  cela  ne  fe  peut ,  il  faut  compo- 
fer  des  formes  de  Bâtiment ,  telles  qu'on  en  donne  quel- 
ques-unes dans  la  première  Partie  du  fécond  Volume. 

Son  expofition  dépend  fouvent  de  la  lltuation  de  Ion 
emplacement;  mais  autant  qu'il  eft  pofiîble ,  on  doit  éviter 
d'expoferla  facelur  le  Jardin ,  du  côté  du  Midi ,  aufîi  bien 
que  de  celui  du  Couchant  :  le  Levant  eft  l'aipect  le  plus 
favorable  :  celui  qui  eft  entre  le  Levant  Se  le  Nord,  peut 
être  çhoifi  ;  il  procure  en  Efté  beaucoup  de  fraîcheur  aux 
Appartemens;  mais  auffi  la  face  fur  la  Cour,  reçoit  alors 
toute  la  violence  des  grandes  pluyes.  On  peut  enfin  ex-» 
pofer  la  face  fur  le  Jardin ,  entre  le  Levant  Se  le  Midi  ; 
cette  expofition  eft  tempérée  ;  on  auroit  feulement  à  y 
craindre  dans  quelques  Provinces  voifines  de  la  Mer  Se 
dans  de  certaines  fituations  de  lieux  ,  l'incommodité  des 
grands  vents  pour  la  face  de  la  Cour.  Aux  Pays  Septen- 
trionaux ,  l'afpeét  du  Midi  eft  fain  Se  agréable  ,  Se  il  rend 
les  Appartemens  plus  rians  Se  plus  éclairés. 

La  principale  Cour  doit  être  plus  large  que  la  face  de 
la  Maifon  ;  afin  qu'en  y  entrant ,  on  ait  l'agrément  de  dé- 
couvrir une  partie  des  Jardins.  Elle  doit  avoir  en  longueur 
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au  moins  la  diagonale  de  Ton  quarré  a  &  on  lui  donnepour 
le  moins  un  pouce  de  pente  par  toife  ,  afin  que  les  eaux 
puhTent  s'écouler  du  côté  de  fon  entrée. 

Les  Bâtimens  particuliers  des  Maifons  de  Campagne  ^ 
doivent  être  arrangés  dans  un  tel  ordre ,  qu'ils  ptuifent  ac- 
compagner,  avec  quelque  grâce,  le  principal  Corps  de 
Logis  :  lorfqu'ils  ne  peuvent  être  difpofés  de  façon  qu'ils 
forment  un  bel  aipe6t,  il  eft  bon  d'en  cacher  la  vue. 


CHAPITRE  II. 

Des  Offices  &  des  Cuifmes. 

LORSQUE  les  Cuifines  font  placées  dans  le  Corps  de 
Logis  ,  il  en  tranfpire  jufqu'aux  Appartenons  une 
odeur  dégoûtante  ;  &  le  bruit  continuel  qu'on  y  fait ,  eft 
très-incommode  pour  les  Maîtres  :  c'eft  ce  qui  fait  pren- 
dre ordinairement  le  parti  de  les  mettre  dans  un  corps  de 
Bâtiment  détaché.  On  a  plus  de  facilité  alors  de  leur 
donner ,  ainli  qu'aux  Offices ,  toutes  les  commodités  né- 
celfaires.  Comme  l'état  du  Maître  fixe  i'efpece  &la  quan- 
tité de  ces  commodités ,  on  n'en  fera  aucun  détail  :  on 
dira  feulement  que  l'Architedle  doit  fe  faire  inftruire,  par 
les  Officiers,  des  chofes  dont  ils  ontbefoin  ,  &  de  l'ordre 
dans  lequel  il  doit  placer  chaque  pièce  convenablement 
à  l'ufage  auquel  elle  eft  deftinée. 

Les  pofitions  les  plus  avantageules  pour  le  Bâtiment 
des  Cuifines ,  font  les  iuivantes.  On  le  peut  mettre  fur 
l'alignement  de  la  face  du  Corps  de  Logis  fur  le  Jardin  , 
obfervant  de  donner  plus  de  faillie  à  cette  face.  Il  peut 
être  auffi  placé  fur  une  ligne  parallèle  à  l'alignement  de 
la  face  fur  la  Cour  ;  plus  ou  moins  en  faillie  fur  cette  face, 

Aij 
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fuivant  qu'il  faudra  conferver  les  vues  qui  feront  percées 
dans  les  Pignons  du  Corps  de  Logis.  On  pourroit  allez 
avancer  ce  Bâtiment  dans  la  Cour ,  pour  que  Ton  pût  ap- 
percevoir  entre  lui  &le  Corps  de  Logis,  une  allée  qui  le 
trouveroit  entre  ce  Bâtiment  Se  un  Boulingrin  fait  en  face 
de  ces  Pignons. 

Le  Bâtiment  des  Cuifines  peut  encore  être  £tué  entre 
la  Balle-cour  Se  la  Cour  principale  ;  c'eft-à-dire  ,  terminer 
un  des  côtés  de  cette  dernière. 

Dans  ces  différentes  portions ,  il  eft  certain  que  fi  le 
Corps  de  Logis  eft  féparé  de  ce  Bâtiment  de  la  largeur  des 
allées  qui  termineront  la  largeur  du  Parterre ,  il  en  paroîtra 
avec  plus  d'éclat ,  Se  la  vûe  de  la  Cour  en  plaira  davan- 
tage. 

Au  refte,  on  doit  toujours  avoir  attention  que  le  Bâti- 
ment des  Cuifines  foit  à  la  portée  des  Baffes-cours.  On  y 
pratique  ordinairement  des  logemens  pour  les  Officiers 
Se  autres  Domeftiques  deftinés  à  la  Cuifine  Se  à  l'Office. 
On  peut  auffi  y  placer  l'appartement  du  Concierge  ,  qu 
d'un  homme  d'Affaires. 

Si  l'efpace  qui  fe  trouvera  entre  le  Corps  de  Logis  Se 
le  Bâtiment  des  Cuifines ,  eft  fermé  par  un  mur  de  clôture 
de  hauteur' ordinaire,  il  fera  facile  de  pratiquer  contre  ce 
mur ,  un  paffage  couvert  pour  le  fervice  :  fi  cet  elpace  eft 
fermé  par  un  mur  à  hauteur  d'appui ,  on  pourra  creufer  un 
paffage  dans  la  terre  jufqu'à  une  liiffifante  profondeur.  On 
en  pratique  enfin  fous  la  Cour  ;  Se  pour  les  éclairer  ,  on 
laiffe,  de  diftance  en  diftance  ,  des  ouvertures  fur  lefquel- 
les  on  place  des  grilles  dont  les  vuides  n'ont  qu'environ 
deux  pouces  en  quarré, 
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CHAPITRE  III. 

De  la  Serre  de  l'Orangerie  ,  <jr  de  V Appartement  des  Bains, 

LA  Serre  de  l'Orangerie,  peut  être  placée  de  Symme- 
trie  avec  le  Bâtiment  des  Cuilines  dans  les  polirions 
dont  nous  venons  de  parler  ;  pourvu  cependant  que  ces 
ouvertures  foient  à  1'afpecl;  du  Midi ,  qui  lui  eft  le  plus 
propre. 

Pldfieurs  chofes  font  à  obferver  dans  fa  conftru&ion  :  il 
faut  y  procurer  un  air  doux ,  &  faire  enforte  que  ni  la  gelée 
ni  l'humidité  ne  puilfent  y  pénétrer.  Les  ouvertures  en  doi-^ 
vent  être  grandes ,  afin  qu'en  ouvrant  les  Croifées  ,  lorfque 
le  Soleil  paroît ,  il  puilfe  plus  facilement  y  communiquer 
fès  rayons  :  il  faut  y  placer  de  doubles  chaflis,  &  colerdu 
papier  aux  deux  côtés  de  celui  qui  fera  placé  en  dedans. 

Pour  que  l'humidité  n'y  régne  pas ,  on  élève  le  Sol  de 
la  Serre  d'environ  deux  pieds  au  .deflus  du  niveau  du  Jar- 
din ,  &  au  lieu  de  marches  pour  y  monter ,  on  drelTe  des 
Talus  fur  la  largeur  des  portes.  Comme  pendant  l'Hyver 
la  terre  eft  toujours  imbibée  d'eau,  &  qu'il  s'en  exhale  une 
humidité  continuelle,  il  feroit  à  propos  de  faire  fur  toute 
la  furface  de  la  Serre ,  une  excavation  d'environ  quatre  à 
cinq  pieds  de  profondeur;  &  après  en  avoir  battu  le  fond, 
•  pour  le  confolider ,  de  conftruire  lur  la  largeur  de  la  Serre 
des  murs  d'un  pied  Se  demi  d'épaiiTeur ,  ôç  éloignés  l'un  de 
l'autre  d'environ  quatre  à  cinq  pieds. 

Alors  entre  ces  murs  ,  on  fera  ,  avec  de  petits  cailloux 
8c  du  mortier  de  chaux  Se  de  fable ,  une  aire  épaifle  de 
huit  à  neuf  pouces  ;  on  crépira  cette  aire  avec  du  mor-r 
tier  qu'il  faudra  repouifer  à  mefure  qu'il  féchera;  on  çon£ 
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truira ,  d'un  mur  à  l'autre ,  des  Voûtes  ;  ce  qui  formera  des 
canaux  qui  aboutiront  aux  deux  faces  de  la  Serre  :  en  édi- 
fiant ces  faces  ,  on  obfervera  de  faire  au  bout  de  chaque 
canal ,  une  ouverture  qui  donnera  entrée  à  l'air  :  fur  ces 
petites  voûtes,  on  fera  encore  une  aire  fur  laquelle  on  pa- 
vera. Il  eft  évident  que  par  ce  moyen  ce  lieu  fera  exemt 
de  toute  humidité.  On  pourra  pratiquer  la  même  choie 
dans  tous  les  endroits  humides  qu'on  voudra  rendre  fecs. 

Si  quelque  partie  de  la  Serre  fe  trouvoit  appuiée  contre 
des  terres ,  il  faudroit  en  faire  enlever  affez  ,  pour  qu'en 
conftruifantun  mur  pour  les  foûtenir ,  ilreftât  entre  ce  mur 
Se  celui  de  la  Serre ,  un  efpace  d'environ  fix  pieds ,  Se  éle- 
ver, fur  ces  deux  murs,  une  voûte  lur  laquelle  on  feroit 
un  pavé  avec  du  ciment ,  Se  affez  en  pente  du  côté  des 
terres  pour  que  l'eau  pût  aifément  s'y  écouler.  On  feroit 
aufîi  des  ouvertures  aux  deux  extrémités  de  cette  Voûte , 
afin  de  donner  paffage  à  Fair. 

Dans  les  païs  très-froids ,  il  fera  aifé  de  procurer  un  air 
doux  Se  égal  aux  Serres  d'Orangerie  ,  fi  Ton  confirait  en 
dedans ,  au  milieu  de  leur  longueur ,  Se  contre  le  mur  op- 
pofé  aux  croifées ,  une  rpetite  cave  dans  laquelle  on  éta- 
blira un  four ,  dont  la  bouche  fera  étroite ,  Se  fous  l'âtre 
duquel  on  fera,  avec  des  briques,  plufieurs  canaux  en  forme 
d'un  Labyrinthe,  ou  d'un  Sauciffon  qui  n'aura  qu'une  en- 
trée Se  une  fortie ,  Se  que  l'on  couvrira  d'une  ou  de  plu- 
fieurs  plaques  de  fonte ,  fur  lefquelles  on  allumera  le  feu. 

De  l'une  des  extrémités  de  ce  Labyrinthe ,  on  fera  paf-  • 
fer  un  tuyau  de  tole  au  travers  du  mur  ,  pour  qu'il  attire 
l'air  extérieur  dans  les  canaux  :  cet  air  les  parcourant  tous, 
ne  manquera  pas  de  s'échauffer.  A  l'autre  extrémité 
du  Labyrinthe  ,  on  placera  auffi  un  tuyau  de  tole  qui 
communiquera  l'air  chaud  à  un  autre  tuyau  ,  qui  traver- 
fant  toutes  les  petites  voûtes  dont  on  a  parlé  ;  fera  placé 
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dans  le  milieu  de  la  largeur  de  la  Serre  Se  fur  toute  fa 
longueur  ,  Se  auquel  on  fera,  vis-à-vis  chaque  trumeau, 
Se  toujours  fous  l'aire  de  la  Serre  ,  des  embranchemens  de 
tuyaux  ,  qui  par  des  coudes  tels  qu'on  en  voit  à  ceux  des 
poêles ,  fe  réuniront  à  d'autres  tuyaux  pofés  à  plomb  des 
deux  côtés  de  la  Serre  ,  fçavoir ,  à  chaque  trumeau  Se  con- 
tre le  mur  oppofé,  lefquels  auront  aifez  de  hauteur  pour 
que  l'air  échauffé  qui  en  fortira ,  paffe  de  quelques  pieds 
celle  des  arbres.  Cet  air  frapant  contre  la  voûte  ou  le 
plafond ,  fe  joindra  continuellement  à  celui  qui  fera  déjà 
contenu  dans  la  Serre  ,  Se  ne  celfera  point  d'y  entretenir 
une  douce  chaleur  qui  ne  pourra  caufer  aucun  dommage 
aux  arbres;  au  lieu  que  les  brafiers  &ies  poêles  font  très- 
nuifibles  à  ceux  dont  ils  font  voifins. 

On  pourroit  par  le  même  moyen  procurer  un  air  doux 
dans  toutes  les  chambres  d'un  Château  ,  en  faifant  la  même 
choie  fous  l'âtre  de  la  cheminée  de  la  Cuifine ,  ou  du  Ca- 
binet d'aiTemblée  ,  Se  plaçant  dans  les  murs  des  tuyaux, 
dont  la  fortie  fèroit  dans  ces  chambres; 

Des  Bains, 

On  place  d'ordinaire  l'appartement  des  Bains  dans  le 
Bâtiment  de  l'Orangerie.  On  le  conftruit  fuivant  l'état  du 
Maître  ,  Se  h*  l'on  veut  y  avoir  toutes  les  commodités  né- 
ceffaires  ,  on  fait  précéder  la  Sale  des  Bains ,  d'une  anti- 
chambre, où  le  Domeftique  fe  tient  pour  être  à  portée  du 
fervice.  On  peut  faire  cette  Sale  alfez  grande  pour  y  pla- 
cer deux  Baignoires  ,  Se  qu'ainfi  deux  perfonnes  ayent 
l'agrément  de  s'y  tenir  compagnie. 

A  côté  de  la  Sale ,  eft  l'Etuve ,  dans  laquelle  eft  placé  le 
Fourneau  qui  donne  le  dégré  de  chaleur  convenable  à 
l'eau  qu'on  diflribue  dans  les  Baignoires  par  des  tuyaux  de 
plomb. 
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On  y  joint  une  petite  pièce  qu'on  appelle  chaufFoir. 
C'eft-là  qu'on  fait  fécher  les  linges  dont  on  a  befoin  dans 
la  Sale  des  Bains. 

La  Chambre  des  Bains  doit  être  à  côté  de  la  Sale  ;  Se  fi 
cette  Sale  contient  deux  Baignoires ,  il  faut  lui  donner  afîèz 
de  grandeur  pour  qu'il  puilTe  y  avoir  deux  lits. 

On  peut  y  conftruire  auffi  des  lieux  à  l'Angloife. 

Si  l'on  vouloit  épargner  les  frais  du  Bâtiment  des  Bains, 
Se  employer  fon  emplacement  à  un  autre  ufage  ,  on  pour- 
roit ,  pour  prendre  le  Bain  ,  ménager  une  chambre  près  de 
la  cuifine ,  afin  d'être  à  portée  d'y  faire  chauffer  l'eau  Se  le 
linge  dont  on  auroit  befoin. 


CHAPITRE  IV. 

Des  Ecuries  &  des  Remifes. 

LEs  Ecuries  doivent  être  placées  de  manière  que  les 
Maîtres  puifTent  s'y  traniporter  commodément  :  l'ex- 
pofition  qui  leur  convient ,  eft  depuis  l'Orient  jufqu'au 
Nord. 

Pour  qu'une  Ecurie  double  foit  belle  Se  noble  ,  on  lui 
donne  environ  trente  à  quarante  pieds  de  largeur  lur 
vingt-quatre  à  trente  pieds  de  hauteur.  On  pourroit  néan- 
moins dans  la  nécefîité  ,  mettre  un  double  rang  de  Che- 
vaux dans  une  Ecurie  ,  qui  ne  feroit  large  que  de  vingt- 
quatre  pieds. 

A  la  Ville  ,  on  donne  aux  Ecuries  fimples ,  treize  à 
quatorze  pieds  de  largeur.  A  la  Campagne  ,  on  les  tient 
larges  depuis  dix-neuf  pieds  jufqu'à  vingt-quatre  ;  afin  que 
les  Maîtres  qui  vifitent  fbuvent  celles-ci ,  ayent  la  liberté 
de  s'y  promener  ,  fans  courir  aucun  danger.  On  pourra 

donner 
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donner  à  la  hauteur  du  Plancher ,  ou  de  la  Voûte  des  pre- 
mières, environ  quatorze  pieds,  Se  dix-huit  pieds  à  celles 
qui  auront  vingt-quatre  pieds  de  large. 

La  porte  en  doit  être  large  de  cinq  à  fix  pieds  ;  Se  il 
convient  d'y  en  faire  piufieurs ,  iorfque  l'Ecurie  eft  longue. 

Àux  Ecuries  doubles,  on  place  lesCroifées  ou  Guichets, 
au  delîîis  des  Râteliers  :  dans  les  fîmpies  ,  on  n'en  met  qu'à 
la  face  de  l'entrée  ;  Se  on  prend  garde  de  les  élever  alTez, 
pour  que  les  Chevaux  n'en  puhTent  caffer  les  vitres.  Dans 
ces  dernières  Ecuries  ,  on  fait,  au  deflîis  du  Râtelier,  des 
Crenaux  que  l'on  débouche  dans  les  tems  de  chaleur , 
pour  donner  entrée  à  l'air  frais.  On  doit  avoir  foin  de  ne 
pas  donner  aux  Ecuries  trop  de  jour,  Se  que  les  yeux  des 
;Chevaux  n'en  foient  aucunement  frapés. 

On  fait  des  Ecuries  particulières  pour  les  Chevaux  de 
labeur  ;  Se  les  Chevaux  malades  font  mis  à  part  dans  une 
petite. 

Il  faut  quatre  pieds  de  largeur  pour  un  Cheval  de  ca- 
roiïe ,  Se  trois  pieds  Se  demi  feulement  pour  un  Cheval 
de  felle. 

La  Mangeoire  doit  être  placée  à  trois  pieds  de  hauteur , 
fbn  épailTeur  comprife  ;  Se  il  faut  l'éloigner  du  mur  d'en- 
viron feize  pouces.  On  place  le  Râtelier  ,  qui  doit  être 
à  plomb  ,  à  dix-huit  pouces  au  deffus  de  la  Mangeoire , 
Se  à  pareille  diftance  du  mur.  L'efpace  qui  fe  trouve  en- 
tre la  Mangeoire  Se  le  Râtelier  fe  garnit  de  planches  ;  de 
manière  que  la  Mangeoire  ne  reçoive  pas  la  poudre  que 
le  Râtelier  laiffe  tomber  par  les  ouvertures  de  fon  fond.  . 

Les  Poteaux ,  dont  les  Barres  qui  féparent  les  Chevaux 
font  foutenues  ,  doivent  avoir  quatre  pouces  quarrés  fur 
environ  quatre  pieds  quatre  pouces  de  hauteur,  depuis  le 
pavé.  On  plante  ces  Poteaux  à  neuf  pieds  fix  pouces  de 
la  Mangeoire ,  non  compris  leur  épailTeur.  Les  Barres  font 
T.  I  Part.  I  B 
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de  huit  pieds  quatre  pouces  de  longueur.  Il  faut  élever 
l'aire  de  la  place  des  Chevaux  de  quelques  pouces  au 
defîus  du  refte  de  Taire  de  l'Ecurie,  Se  quelle  foit  en  pen- 
te du  côté  des  Poteaux ,  pour  que  l'urine  des  Chevaux 
puifTe  s'écouler.  Lorfqu'on  ne  voûte  pas  les  Ecuries,  on 
doit  les  plafonner. 

On  les  accompagne  d'une  Sellerie ,  dont  la  grandeur 
dépend  des  facultés  du  Maître.  L'afpeél  du  Midi ,  ni  ce- 
lui du  Couchant,  ne  lui  eft  pas  propre  :  elle  efl  mieux  ex- 
pofée  entre  le  Levant  Se  le  Midi ,  ou  entre  le  Levant  Se  le 
Nord.  Si  l'on  faifoit  fous  fon  plancher  de  petites  voûtes 
femblables  à  celles  qu'on  a  confeillé  de  faire  à  l'Orange- 
lie ,  elle  en  feroit  beaucoup  plus  féche. 

On  ne  parle  point  des  commodités  qui  conviennent; 
aux  Ecuries  ;  perfonne  ne  les  ignore. 

Des  Remijes. 

Les  Remiles  doivent  avoir  le  même  afpecl:  que  les  Ecu- 
ries. On  leur  donne  dix-neuf  à  vingt  pieds  de  profondeur  : 
quatorze  fuffifent ,  pourvû  qu'on  relevé  le  timon. 

L'entrée  d'une  Remife  pour  un  feul  CarolTe  ,  doit  être 
de  huit  pieds  de  largeur  :  on  lui  en  donne  quatorze ,  quand 
elle  fert  à  deux  CarolTes.  Pour  qu'ils  puhTent  entrer  aifé-< 
ment ,  il  lui  faut  neuf  pieds  de  hauteur. 

On  pratique,  dans  le  corps  de  bâtiment  desremifes, un 
lieu  propre  à  ferrer  les  Harnois  ;  Se  pour  qu'il  ne  foit 
point  humide,  on  peut  y  exécuter  ce  qu'on  a  dit  à  l'égard 
de  la  Sellerie  3  &  lui  donner  la  même  expolition. 
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CHAPITRE  V. 

Des  Greniers  dejlinés  à  mettre  les  Grains  ,&  du  Chenil, 

L'Es  Lucarnes  des  Greniers  demandent  l'aipecl:  du 
Nord.  Il  faut  éviter  de  placer  les  Greniers  fur  les 
Ecuries  Se  fur  les  Etables  ,  qui  ne  manqueroient  pas  de 
leur  communiquer  une  chaleur  qui  leur  deviendroit  per- 
nicieufe. 

Les  Bleds  fe  confervent  mieux  fous  les  couvertures  de 
paille  ,  que  fous  celles  d'ardoifes  ou  de  tuiles. 

Lorfqu'on  eft  obligé  de  les  mettre  fous  celles-ci ,  on  y 
peut  faire  un  Plancher  ,  en  plaçant  des  Soliveaux  fùr  les 
Entraits  des  Fermes  :  on  étendra  lur  ce  plancher  une  aire 
de  llx  pouces  d'épanTeur ,  compofée  d'un  mortier  d'ar- 
gille  Se  de  paille.  Une  cloifon  du  côté  du  Soleil  9  garnie 
du  même  mortier ,  feroit  encore  très-utile  ,  pour  parer , 
ainfi  que  le  plancher ,  une  partie  de  la  chaleur  qui  fe  fait 
toujours  relfentir  beaucoup  dans  les  Greniers. 

On  fait  auffi  des  corps  de  Bâtiment  deftinés  pour  des 
Greniers  :  on  y  conftruit  plufîeurs  planchers  l'un  fur  l'au- 
tre, à  chacun  defquels  on  pratique  des  trapes  ,  pour  faire 
couler  les  bleds  d'un  Grenier  à  l'autre  ,  quand  on  le  juge 
à  propos  :  on  choifit  pour  cela  les  jours  aufquels  il  règne 
un  vent  frais  ,  Se  l'on  ouvre  les  croifées  ,  afin  que  ce 
vent  rafraîchuTe  les  bleds  s  Se  en  enlève  la  pouffiére. 

Pour  conferver  long-tems  des  bleds  ,  il  faut  voûter  le 
rez-de-chauffée  de  ces  Bâtimens  ;  Se  comme  on  l'a  dit  au 
fujet  de  l'Orangerie ,  élever  fous  fon  aire  de  petites  voûtes  ; 
ce  qui  en  chaffera  l'humidité» 

Bij 
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On  ne  perce  aucune  croifée  à  ces  fortes  de  Greniers  J 
on  y  pratique  feulement  des  ouvertures  dans  la  voûte , 
par  lefquelles  on  fait  palfer  le  bled  de  cçlui  qui  eft  au- 
delîus  en  celui  qui  eft  au-delTous.  Quand  le  Grenier  voûté 
eft  rempli,  on  coule  de  la  chaux  vive  fur  le  grain  .,  &  on 
ferme  hermétiquement  ces  ouvertures ,  il  fe  forme  enfuite 
autour  du  bled  une  croûte  très-dure  }  qui  fert  beaucoup 
à  la  confervation. 

Il  eft  bon  de  féparerces  Greniers  voûtés }  par  des  murs 
de  réfend  ,  Se  d'en  faire  plufieurs  parties  ;  afin  de  pouvoir 
vuider  l'une ,  ûns  que  les  autres  reçoivent  de  l'air. 

Du  Chenil. 

On  ne  parlera  ici  que  des  Chenils  des  Maifons  de  Cam- 
pagne des  particuliers  ,  lefquelles  font  le  feul  objet  de  cet 
ouvrage  ,  Se  l'on  dira  en  peu  de  mots }  qu'on  doit  tenir  le 
Chenil  éloigné  du  Corps  de  Logis  ,  afin  qu'on  n'y  foie 
pas  importuné  du  bruit  des  Chiens  ,  ni  blefîe  de  la  mau^ 
vaife  odeur  qu'ils  produifent.  Il  faut  le  paver  en  pente  , 
pour  que  par  une  ilîue  pratiquée  au  travers  du  mur ,  les 
urines  des  Chiens  s'écoulent  dans  un  égoût.  On  y  fait  un 
balfin  ,  quand  il  eft  polfible  d'y  faire  venir  de  l'eau  ;  finon, 
on  y  perce  un  puits ,  par  le  moyen  duquel  on  puilfe  laver 
ce  lieu  commodément. 

Le  Chenil  doit  être  expofé  au  Nord ,  8c  il  doit  y  avoir 
une  cour  particulière  ,  pour  que  les  Chiens  puilfent  s'y 
vuider  :  il  la  faut  entourer  d'arbres,  qui  les  garantilfent  de 
l'ardeur  du  Soleil ,  Se  il  ne  faut  point  la  paver ,  afin  qu'ils 
y  trouvent  du  chiendent  à  manger. 

On  peut  y  joindre  une  petite  chambre  à  cheminée ,  pour 
y  faire  la  foupe  des  Chiens ,  Se  une  autre  où  couchera  le 
Piqueur,  ou  le  Valet  de  Chien.  Il  doit  aiuTi  y  avoir  un 
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lieu  particulier ,  fervant  à  renfermer  les  Lices  en  chaleur 
avec  les  Chiens  dont  on  veut  tirer  race ,  Se  un  autre  lieu 
pour  celles  qui  nourrhTent. 

Les  autres  Bâtimens  néceftaires  aux  Maifons  de  Cam- 
pagne ,  le  placent  ordinairement  dans  une  arrière  baffe- 
cour.  Comme  leurs  ulàges  Se  Tordre  dans  lequel  ils  doi- 
vent être  arrangés  ,•  font  connus  de  tous  ceux  qui  font 
valoir  leurs  Terres ,  il  feroit  inutile  d'en  faire  ici  le  détail. 


'  i        1        1    i  ; 

CHAPITRE  VI. 

De  la  Glacière  3  &  des  moyens  de  conferver  la  Glace 

<£r  la  Neige. 

LEs  Glacières  doivent  être  placées  dans  un  lieu  élevé; 
par-là,  le  fond  s'en  trouve  plus  éloigné  des  eaux; 
celles  des  orages  qui  coulent  en  abondance ,  ne  pourront 
y  pénétrer,  Se  celles  qui  tomberont  à  l'entour,  s'écoule- 
ront avec  plus  de  facilité  ;  ce  qui  eft  très-important ,  puis- 
que ce  font  les  eaux  qui  font  ordinairement  fondre  la 
Glace. 

Plus  la  Glacière  eft  grande  Se  creufe ,  plus  elle  eft  pro- 
pre à  conferver  la  Glace.  Pour  la  conftruire ,  on  fait  un 
trou  en  forme  de  cone ,  d'environ  dix-huit  à  vingt  pieds 
de  diamètre  par  le  haut ,  fur  troistà  quatre  toifes  de  pro- 
fondeur ,  luivant  que  l'eau  fouterraine  en  eft  éloignée  ; 
car  il  faut  bien  prendre  garde  de  creuler  jufqu'aux  four- 
ces  ;  Se  le  niveau  de  l'eau  des  puits ,  doit  déterminer  la 
profondeur  des  Glacières ,  dont  le  fond  doit  être  à  quel- 
ques pieds  au-deilîis  de  la  plus  grande  hauteur  des  eaux. 

La  terre  étant  ainfî  excavée  ,  on  fera  dans  le  fond  un 
puits  de  cinq  pieds  de  diamètre  ?  Se  de  quatre  de  profond 
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deur ,  dans  lequel  on  élèvera  quatre  piliers  de  Maçonne- 
rie ,  que  l'on  fermera  en  arcade  ,  &  fur  lefquels  on  éta- 
blira le  revêtement  de  la  Glacière ,  en  obfervant  de  laiiTer 
une  retraite  de  trois  pouces  pour  y  placer  un  Rouët  de 
charpente.  On  voûte  quelque  fois  les  Glacières ,  ce  qui 
leur  procure  plus  de  fraîcheur.  Lorfque  la  terre  eft  aflez 
folide  pour  fe  foutenir  d'elle-même  ,  on  peut  épargner 
la  dépenfe  de  les  revêtir  de  Maçonnerie ,  Se  fe  contenter 
pour  cela  de  charpente ,  que  l'on  latte  ;  mais  dans  cette 
dernière  façon  ,  il  arrive  fouvent  que  les  eaux  d'orage 
s'y  infinuent  par  les  trous  que  font  les  Taupes ,  pour  y 
chercher  de  la  fraîcheur ,  Se  que  la  grande  chaleur  y  fait 
fondre  la  Glace  ,  en  s'introduifant  par  les  fentes  qu'elle 
caufe  à  la  terre. 

Sur  le  trou  de  la  Glacière  >  on  élève  en  forme  de  cone, 
un  comble  qui  porte  fur  fon  revêtement ,  Se  qu'on  couvre 
de  paille  de  l'épaiffeur  de  deux  pieds.  Pour  y  parvenir, 
on  y  pratique  du  côté  du  Nord  une  petite  Galerie  de  huit 
pieds  Se  demi  de  longueur,  fur  deux  pieds  Se  demi  de  lar- 
geur ,  que  l'on  ferme  de  deux  portes  placées  aux  deux 
extrémités ,  Se  qu'il  faut  ajufter  de  façon  que  cette  Gale- 
rie ne  reçoive  aucun  jour. 

De  la  façon  de  mettre  la  Glace  dans  les  Glacières. 

Il  faut ,  autant  qu'il  çft  pofîible  ,  choifir  pour  cela  un 
jour  froid  Se  très-fec.  On  couvre  d'abord  d'une  paille  de 
feigle  entière  Se  non  rompue  le  Rouet  de  charpente  qui 
eft  au  fond  de  la  Glacière  :  on  a  foin  de  revêtir  de  la  mê- 
me paille  les  parois  du  cone,  à  melure  qu'il  fe  remplit,  Se 
de  cafTer  Se  piler  la  Glace  en  la  couchant  lit  fur  lit ,  afin 
de  comprimer  mieux  les  parties.  Pour  qu'il  n'y  relie  aucun 
vuide  y  on  jette  de  tems  en  tems  de  l'eau  deflus,  laquelle 
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en  fè  gelant ,  réunit  les  différens  morceaux  brifés  Se  n'en 
forme  qu'une  malTe ,  qui  fe  conferve  beaucoup  mieux  que 
des  glaçons  qu'on  auroit  mis  l'un  fur  l'autre  fans  pré- 
caution. 

Quoique  la  pratique  qu'on  vient  d'enfeigner,  foit  ordi- 
naire ,  il  s'y  trouve  cependant  un  défaut ,  qu  il  eft  bon  de 
marquer  ici ,  Se  qui  confifte ,  en  ce  que  la  paille  placée 
fur  le  Rouet  Se  contre  les  Parois ,  fe  pourriffant ,  produit 
<un  Sel  qui  ne  manque  pas  de  faire  fondre  la  Glace ,  ainfî 
il  feroit  beaucoup  mieux  de  fupprimer  cette  paille  ,  Se  de 
mettre  feulement  fur  le  Rouet  des  brins  de  fagot. 

Lorfque  la  Glacière  eft  pleine  ,  on  couvre  la  glace  de 
paille  de  feigle  en  fon  entier,  fur  laquelle  on  met  des  plan- 
ches qu'on  charge  de  grolîes  pierres. 

La  glace  ainfi  ajuftèe ,  devenant  un  corps  très-folide  ,  il 
faut ,  lorfqu'on  en  veut  avoir ,  fe  fervir  de  coignées  ;  mais 
enfuite  il  eft  néceffaire  de  la  nettoyer  exactement  de  tous 
les  petits  morceaux  qui  en  feront  rejaillis  ,  parce  qu'ils  fe 
fondent  aufîî-tôt  qu'ils  font  éventés ,  Se  endommagent  la 
enaffe  de  la  glace. 

Quand  ne  pouvant  avoir  de  glace  ,  on  fe  fert  de  neige, 
il  faut  en  faire  des  boules ,  que  l'on  bat  dans  la  Glacière 
le  plus  qu'il  eft  poffible  9  en  les  arrofànt  de  tems  en  tems 
avec  un  peu  d'eau. 

Ce  n'eft  qu'avant  que  le  Soleil  fe  lève  ,  ou  que  peu  de 
tems  après  qu'il  a  paru  ,  qu'on  doit  ouvrir  les  Glacières  ; 
ayant  attention  en  y  entrant ,  de  refermer  la  première  por- 
te de  la  petite  Galerie,  avant  que  d'ouvrir  la  féconde  , 
Se  de  fermer  en  fortant ,  la  porte  qui  eft  en  dedans ,  avant 
que  d'ouvrir  celle  qui  eft  en  dehors ,  de  crainte  que  l'air 
extérieur  n'y  pénétre. 
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CHAPITRE  VIL 

De  la  forme  du  Plan  du  principal  Corps  de  Logis  ,  &  de  ce  que 
l'on  doit  obferver  pour  y  placer  les  Croifées. 

ON  a  ci-devant  parlé  de  la  pofition  Se  de  Texpo/îtion 
du  principal  corps  de  Logis  des  Maifons  de  Campa- 
gne ;  il  s'agit  ici  de  s'expliquer  fur  la  forme  de  Ton  Plan. 

Le  Plan  du  principal  corps  de  Logis ,  doit  avoir  une 
forme  agréable  :  c'eft  d'elle  que  dépendent  l'élégance  Se 
la  beauté  des  façades. 

La  largeur  des  Pavillons  ou  avant-corps ,  doit  être  pro- 
portionnée à  la  longueur  &  à  la  hauteur  des  façades. 

Ceux  de  la  face  du  Jardin  doivent  avoir  très-peu  de  fail- 
lie. Quand  on  eft  obligé  de  leur  en  donner  beaucoup, il 
faut  que  ce  foit  avec  des  formes  ,  ainfi  qu'on  le  voit  dans 
une  partie  des  projets  qui  compofent  cet  Ouvrage. 

Le  Pavillon  du  milieu  doit ,  autant  qu'il  fe  peut  ,  do- 
miner en  largeur  Se  en  faillie  fur  ceux  des  extrémités  ;  Se 
les  parties  qui  font  entre  ces  Pavillons ,  doivent  avoir 
chacune  plus  3  où  du  moins  autant  de  longeur  que  celui 
du  milieu.  Lorfque  les  façades  n'ont  pas  aiTez  d'étendue 
pour  le  permettre  ,  il  faut  donner"  des  formes  aux  avant- 
corps  ,  pour  pouvoir  retrelîir  leurs  faces  par  des  pans 
coupés  ou  autrement  ,  Se  les  faire  cadencer  avec  les 
parties  qui  les  réunifient ,  ainfi  qu'on  en  donne  plufieurs 
exemples. 

La  façade  fur  la  cour  eft  plus  élégante  Se  plus  dégagée, 
lorfqu'elle  eft  traitée  de  la  manière  qui  vient  d'être  pres- 
crite pour  celle  du  côté  des  Jardins.  On  peut  cependant 
s'écarter  de  cette  régie  ,  quand  on  eft  obligé  d'augmenter 

les 
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les  logemens ,  ou  qu'on  veut  placer  des  Cuifines  &  des 
Offices  dans  les  ailes. 

On  peut  percer  d'une  ou  de  trois  croifées  le  Pavillon 
du  milieu  d'une  façade  :  jamais  on  ne  lui  en  donne  deux  ; 
ce  feroit  offenfer  le  bon  fens  3  qui  ne  peut  fouffrir  que  le 
milieu  d'une  façade  foit  marqué  par  un  trumeau ,  &  qui 
veut  au  contraire  qu'il  le  foit  par  une  porte  ou  une  croi- 
fée,  qui  fe  diftingue  des  autres  par  la  largeur,  fa  forme  & 
fà  décoration.  Lorfque  la  largeur  du  Pavillon  ne  permet 
pas  d'y  placer  de  front  trois  croifées  ,  Se  qu'elles  font 
néanmoins  nécefTaires,pour  éclairerla  pièce  qu'il  contient, 
il  faut  donner  à  ce  Pavillon  des  formes  telles  qu'on  en 
voit  ici  dans  plufieurs  diftributions. 

On  perce  indifféremment  d'une  ,  de  deux ,  ou  de  trois 
croifées,  les  Pavillons  ou  Avant-corps  des  extrémités  ; 
mais  il  faut  obferver  que  la  largeur  de  l'encognure  lur- 
paffe  celle  d'une  croifée  ;  ce  qui  efteifentielpour  la  folidité 
du  Bâtiment. 

Enfin ,  les  croifées  doivent  garder  entr  elles  une  parfaite 
fymmétrie  dans  chaque  partie  des  façades. 

Il  faut  éviter  les  formes  de  Bâtiment  ,  qui  pourroient 
occafionner  des  difficultés  pour  la  conftruélion  des  Com- 
bles; &  l'on  doit  abfolument  étudier  cette  dernière  par- 
tie ,  avant  que  d'arrêter  le  plan ,  de  crainte  d'être  obligé 
de  recourir  à  des  expédiens  qui  font  fouvent  coûteux ,  Se 
qui  produifent  quelquefois  un  coup  d'ceil  défagréable. 

Il  faut  avoir  la  même  attention  pour  les  retours  des  Cor- 
niches. 
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CHAPITRE  VIII. 

De  la  diflribution  du  Rez~de~Chau]pe  du  principal  Corps 
de  Logis  des  Maifons  de  Campagne. 

IL  y  a  quatre  objets  principaux  dans  la  diflribution  des 
Maifons  de  Campagne  ;  fçavoir,  TCEconomie ,  la  Con- 
venance, la  Commodité  Se  la  Beauté, 

L'GEconomie  exige  que  l' Architecte  régie  l'ordonnan- 
ce des  Bâtimens  avec  tant  de  juftelfe ,  que  la  dépenfe  n  ex-» 
cède  pas  celle  qu'on  fè  propofe  de  faire. 

La  Convenance  demande  que  l'ordonnance  foit  con- 
forme à  fétat  de  la  perfonne  qui  fait  bâtir. 

La  Commodité  Se  la  Beauté  confirment  en  la  diipofition 
des  Pièces  ,  faite  fi  à  propos,  que  chacune  foit  placée  Se 
dégagée  fuivant  fon  ufage  ;  qu'il  n'en  manque  point  d'u- 
tiles ;  qu'elles  ayent  une  grandeur  convenable  à  leur  des- 
tination; qu'elles  foientbien  éclairées  ;  que  les  croifées 
foient  placées  en  îymmétrie  dans  chaque  Pièce;  qu'en  en^ 
trant  d'une  Pièce  dans  une  autre ,  il  s'offre  en  face  Se  non 
en  partie,  un  objet  marqué,  tel  qu'une  Porte  ,  une  Croifée 
ou  un  Trumeau  ;  qu'enfin  les  Portes  des  principaux  Appar- 
temens  foient  en  enfilade,  Se  qu'il  fe  préfente  une  Croifée 
à  chaque  bout. 

De  la  po fit  ion  du  principal  Efcalier. 

Plufieurs  Architectes  font  du  fentiment  de  placer  le 
grand  Efcalier  à  la  main  droite  du  Bâtiment ,  parce  que 
nous  fommes  naturellement  inclinés  à  chercher  ce  dont 
nous  avons  befoin,  plutôt  de  ce  côté-là  que  de  l'autre  ;  mais 
il  eft  des  cas  où  cet  Efcalier  ainfi  fitué  ,  pourroit  rompre 
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l'harmonie  de  la  diflribution  ,  fur-tout  aux  Maifons  de 
Campagne ,  où  l'on  place  le  Cabinet  d'aflemblée  au  lieu 
le  plus  avantageux,  Se  le  plus  capable  de  fournir  d'agréa- 
bles vues.  Comme  la  portion  de  ce  Cabinet,  détermine 
prefque  toujours  l'ordre  dans  lequel  on  doit  diftribuer  le 
îiirplus  des  Pièces  du  rez-de-chauifée ,  &  qu'il  vaut  mieux 
s'attacher  à  ce  qui  convient  à  la  difpofition  générale  d'un 
Bâtiment,  que  de  fiiivre  fcrupuleufement  de  certains  pré- 
ceptes particuliers  ,  on  croit  qu'on  peut  fort  bien  placer 
un  grand  Efcalier  à  la  gauche ,  quand  on  a  des  raifons  e£* 
fentielles  pour  le  faire. 

Cet  Efcalier  doit  être  en  vue  ,  fe  préfenter  Se  fe  diftrî— 
buer  aifément.  Pour  cet  effet ,  les  Anciens  le  plaçoient 
d'ordinaire  dans  le  milieu  de  la  façade  ;  mais  comme  ils 
lui  donnoient  une  conftruction  qui  n'offroit  rien  d'agréa- 
ble, ainfi  qu'on  le  voit  au  Palais  du  Luxembourg  à  Paris, 
on  a  trouvé  plus  à  propos  de  décorer  ce  milieu  d'un  Ves- 
tibule ,  à  côté  duquel  on  a  rangé  l'Efcalier. 

On  en  place  aulft  aux  extrémités  du  Bâtiment ,  lorfqu'on 
veut  avoir  de  longues  enfilades  ;  mais  comme  elles  font 
peu  en  ufage  aux  Maifons  de  Campagne ,  elles  n'y  déter- 
minent point  la  pofition  de  l'Efcalier. 

Dans  ces  deux  dernières  pofitions ,  fçavoir,  à  côté  d'un 
Veftibule ,  où  aux  extrémités  d'un  Bâtiment  ,  il  eft  cer- 
tain que  l'Efcalier  occupe  dans  les  Maifons  de  Campa- 
gne un  terrein  qui  fe  peut  employer  avec  plus  d'utilité. 
D'ailleurs  ,  fi  on  le  place  à  une  extrémité  ,  pour  que  du 
Salon  du  milieu  on  puilfe  y  communiquer  à  couvert ,  on 
fera  obligé  de  rendre  plufieurs  Pièces  communes  ;  &  fi  le 
Bâtiment  a  beaucoup  de  face ,  Se  qu'ainfi  l'on  loit  dans 
la  néceffité  de  mettre  un  principal  Efcalier  à  chaque  ex- 
trémité, il  faudra  donner  encore  palfage  par  un  plus  grand 
nombre  de  Pièces. 

Cij 
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Comme  l'œconomie  eft  le  principal  objet  de  cet  Ou* 
vrage ,  Se  qu'on  s'y  propofe  de  faire  trouver  beaucoup  de 
commodités  dans  une  petite  étendue }  on  s'eft  étudié  à 
placer  avec  plus  de  grâce  qu'on  ne  le  faifoit  autrefois ,  le 
principal  Efcalier  au  milieu  du  Bâtiment ,  parce  qu'en  effet 
cette  fituation  procure  plus  de  logement. 

On  donne  plufieurs  exemples  de  ce  qu'on  a  médité  fùr 
ce  fùjet ,  Se  l'on  ofe  fe  flater  que  les  Connoilfeurs  trou- 
veront qu'on  a  arrangé  cet  Efcalier  avec  quelque  art , 
qu'il  fe  préfente  noblement  du  côté  de  la  Cour ,  que  de 
la  porte  du  Salon  il  plaît  à  la  vue  ,  qu'il  diftribue  agréable- 
ment au  premier  étage  ;  Se  qu'enfin  il  donne  lieu  à  beau- 
coup plus  de  commodités. 

Parmi  ces  exemples ,  on  peut  jetter  les  yeux  fur  la  qua- 
trième diftribution  de  la  première  forme  de  vingt  toifes  de 
face  ,  Planche  80.  On  y  a  pratiqué  au  rez-de-chaulTée , 
quatre  Appartemens  de  Maîtres  très-complets ,  ôtuntrès- 
beau  pour  la  Compagnie  ;  ce  qu'on  n'auroit  pû  faire  ,  fi 
l'on  n'eût  pas  placé  i'Efcalier  dans  le  milieu  de  la  face  du 
Bâtiment. 

Il  eft  néceflaire  de  placer  aux  deux  extrémités  des  Bâ- 
timens  un  peu  confidérables  ,  de  petits  Efcaliers  de  dé- 
gagement }  par  lefquels  les  Domeftiques  puhTent  defeen- 
dre  3  pour  vuider  les  Garderobes  du  premier  étage.  Ils 
évitent  par  ce  moyen  de  paifer  par  le  grand  Efcalier  fous 
les  yeux  des  Maîtres ,  Se  de  faire  du  bruit  dans  les  Corri- 
dors. Ces  Efcaliers  fervent  auiîi  à  monter  dans  les  Gre- 
niers. 

On  pratique  de  petits  Efcaliers  pour  monter  aux  En- 
tre-foies que  l'on  fait  fur  les  petites  Pièces  des  Apparte- 
mens. Ce  feroit  un  défaut  que  de  placer  les  Efcaliers 
contre  les  Cloifons  des  Chambres  à  coucher  ,  parce  que 
le  bruit  continuel  qui  s'y  fait  ,  rendroit  ces  Pièces  inha- 
bitables. 
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On  parlera  plus  amplement  des  Efcaliers  dans  le  Cha- 
pitre de  leur  conftruétion. 

De  la  dijlribution  des  "Pièces. 

La  grandeur  des  principales  Pièces  doit  être  réglée  fui- 
vant  l'état  du  Maître ,  Se  l'étendue  du  Bâtiment.  Il  faut 
obfèrver  entre  leurs  grandeurs  particulières  une  forte 
d'harmonie  ;  d'autant  que  fi  l'on  faifoit  un  vafte  Salon ,  Se 
que  les  autres  Pièces  principales  fuiTent  beaucoup  plus 
petites,  il  arriveroit  qu'en  proportionnant  à  la  grandeur 
du  Salon  l'élévation  de  fon  plancher ,  les  autres  Pièces 
paroîtroient  comme  autant  de  flûtes,  en  gardant  la  même 
hauteur  ,  ou  que  fi  l'on  prenoit  une  moyenne  proportion- 
nelle entre  la  grandeur  du  Salon  Ôe  celle  des  autres  Pièces, 
le  plancher  du  Salon  ne  manqueroit  pas  d'être  écrafé. 

Ces  défauts  le  rencontrent  en  plufieurs  de  nos  Bâtimens 
modernes ,  Se  pour  ne  tomber  ni  dans  l'un  ni  dans  l'autre , 
îl  faut  que  la  grandeur  du  Salon  n'excède  pas  de  trop  celle 
des  autres  Pièces  principales  ,  Se  qu'il  y  ait  entr'elles  une 
certaine  proportion  :  par  ce  moyen,  on  pourra  élever  un 
plancher  qui  conviendra  à  ces  différentes  Pièces. 

Si  néanmoins  on  vouloit  abfolument  avoir  un  Salon 
d'une  étendue  fort  fupérieure ,  il  faudroit  alors  que  fa  hau- 
teur comprît  celle  de  deux  étages  ;  qu'il  eût  par  confé^- 
quent  deux  rangs  de  croifées ,  Se  que  l'enfoncement  de 
fon  plafond  fût  cintré,  ainfi  qu'on  le  voit  aux  Palais  d'Ita- 
lie; mais  ces  fortes  de  Salons  ne  conviennent  nullement 
aux  Maifons  particulières: Tandis  qu'ilsy  cauferoient  beau- 
coup de  dépenfe ,  le  grand  elpace  qu'ils  y  occuperoient, 
en  Qteroit  beaucoup  de  commodités. 

Il  y  a  plufieurs  fentimens  fur  la  hauteur  que  doivent 
ayoir  les  .Planchers  :  Quelques-uns  lui  donnent  les  trois 
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quarts  de  leur  largeur  ,  d'autres  les  deux  tiers.  Cette  der- 
nière proportion  paroît  la  plus  convenable  ;  &  la  moindre 
élévation  qu'ils  puhTent  recevoir ,  eft  des  trois  cinquièmes 
de  la  largeur  de  la  principale  Pièce.  On  doit  fe  fouvenir 
qu'on  n'entend  parler  ici  que  du  rez-de-chauiTée  ;  car  il 
faut  que  les  Planchers  du  premier  étage  des  Maifons  de 
Campagne ,  ayent  douze  pieds  de  hauteur  tout  au  plus ,  Se 
neuf  pieds  pour  le  moins. 

Le  Cabinet  d'AiTemblée  ,  étant  la  principale  Pièce  Se 
la  plus  occupée  ,  il  doit  être  plus  grand  que  les  autres  ? 
Se  on  doit  avoir  foin  de  le  placer  avantageufement.  Le 
Salon  du  milieu  du  Bâtiment  convient  parfaitement  à  cet 
ufage  :  Le  fpeétacle  du  Jardin  s'y  préfente  dans  toute  fa 
beauté  ;  &  îi  le  Bâtiment  eft  limple  ,  on  peut  encore  y 
jouir  de  celui  de  la  Cour,  Ôe  des  vues  agréables  qui  s'of- 
frent de  tous  côtés  :  Si  le  Bâtiment  eft  double  ,  ou  femi- 
double,  le  Veftibule  étant  fermé  par  des  croifées ,  lui  peut 
fervir  d'Anti-chambre. 

Le  Cabinet  d'Aftemblée  eft  encore  heureufement  fitué 
à  une  des  extrémités  du  Bâtiment,  lorlqu'un  des  Pignons 
eft  favorifé  d'une  vûe  divertiftante:  Cette  pofition  lui  donne 
d'autant  plus  de  gaieté,  qu'outre  qu'on  y  jouit  de  cette  vue, 
on  a  encore  celle  des  Jardins. 

Dans  les  Maifons  un  peu  confidérables  ,  il  eft  bon  d'a- 
voir ,  outre  le  Cabinet  d'Affemblée  ,  une  petite  Pièce  où 
le  Maître  Se  fa  famille  puhTent  fe  retirer  dans  les  jours  où 
il  ne  fe  trouve  pas  de  compagnie  :  On  fe  plaît  à  habiter  de 
petits  lieux  ,  quand  on  eft  peu  de  monde. 

Il  n'eft  guères  d'ufage  à  Ja  Campagne,  défaire  précéder 
la  principale  Pièce  par  deux  Anti-chambres  ;  une  feule  y 
fuffit.  Il  eft  cependant  bon,  dans  les  Maifons  un  peu  confï- 
dérables,  qu'il  y  ait  près  du  Cabinet  d'Affemblée  une  Pièce 
où  le  Domeftique  puiife  fe  tenir;  &  être  à  portée  du  fer- 
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vice  ,  fans  fe  trouver  fur  le  paffage  des  Maîtres.  Lorfque 
la  Sale  à  manger  eft  voifine  ,  elle  peut  fervir  à  cet  ufage. 
Une  Garderobe  à  la  proximité  de  ce  Cabinet,  eft  auffi  fort 
nécelfaire. 

La  Sale  à  manger  ne  doit  pas  être  éloignée  du  Cabinet 
d'affemblée.  Il  eft  bon  de  l'expofer  au  Nord  ,  ou  entre  le 
Nord  Se  le  Levant ,  s'il  eft  poffible  ;  afin  qu'elle  en  foit 
plus  fraîche  ,  Se  de  lui  procurer  une  vue  amufante.  Il  faut 
pratiquer  à  côté  ,  un  petit  Office  pour  ferrer  les  criftaux  :  Il 
peut,  quand  les  Cuifines  font  éloignées ,  fervir  de  réchauf- 
ïoir  dans  les  Maifons  de  peu  de  conféquence;  mais  à  celles 
qui  font  d'un  ordre  lupérieur ,  il  faut  un  réchauffoir  à  part , 
auffi  bien  qu'une  Anti-fale  pour  la  commodité  du  fervice. 
La  grandeur  de  la  Sale  à  manger  fe  régie  fur  les  facultés  du 
Maître. 

Au  rez-de-chaufTée  des  Bâtimens  un  peu  confidérabies, 
on  pratique  deux  grands  Appartemens  à  coucher ,  Se  un 
petit.  L'un  de  ces  grands ,  eft  deftiné  pour  les  étrangers 
d'importance ,  l'autre  eft  habité  par  la  Maîtreffe  de  la  mai- 
fon,  Se  c'eft  à  côté  de  celui-ci  qu'on  place  le  petit ,  qui 
doit  être  occupé  par  le  Maître.  Ces  deux  derniers  Appar- 
temens doivent  avoir  entr'eux  communication.  On  met 
à  côté  delà  Chambre  du  Maître  un  Cabinet,  dans  lequel 
les  perfonnes  qui  ont  des  affaires  avec  lui,  puilfent  entrer, 
fans  qu'elles  paffent  par  les  principaux  appartemens.  On 
y  joint  auffi  un  Serre-papiers  Se  deux  Garderobes  ,  V une 
pour  coucher  un  Domeftique,  qui  doit  avoir  entrée  dans 
la  Chambre  ,  fans  traverfer  le  Cabinet ,  l'autre  pour  y 
placer  la  chaife  percée ,  Se  le  tout  doit  être  dégagé.  Si  l'on 
ne  peut  pratiquer  de  plein  pied  la  Garderobe  qui  doit 
fervir  au  Valet ,  il  faudra  le  loger  dans  une  Entre-foie  ,  Se 
en  ufer  de  même  pour  les  autres  appartemens. 

Les  principales  Chambres  à  coucher,  doivent  être  plus 
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larges  que  longues  ;  fur-tout ,  lorlque  leur  longueur  eft  au 
deilous  de  vingt  pieds ,  afin  que  le  lit  foit  placé  dans  leur 
largeur  avec  plus  de  grâce  ,  Se  qu'il  ne  fe  trouve  pas  trop 
près  de  la  cheminée. 

Il  faut ,  autant  que  cela  fe  peut ,  placer  la  cheminée 
dans  le  milieu  de  la  longueur  du  mur  de  réfend ,  pour 
que  les  compartimens  de  menuiferie  Se  la  décoration  du 
plafond  foient  en  îymmétrie.  Cependant  fi  le  lit  fe  trou- 
voit  alors  trop  voifin  de  la  cheminée,  il  faudroit  avancer 
celle-ci  du  côté  des  croifées,  Se  ilferoit  à  propos  d'arron- 
dir les  angles  de  la  chambre  du  côté  du  lit,  de  façon  que 
la  décoration  n'eût  pas  plus  d'étendue  depuis  cette  partie 
circulaire  jufqu'à  la  cheminée ,  que  celle  qui  lui  fait  fym- 
métrie  du  côté  des  croifées. 

Lorlqu'on  veut  mettre  un  lit  dans  un  alcove  ,  la  partie 
de  la  chambre  ,  qui  fe  trouve  depuis  l'alcove  jufqu'aux 
croifées ,  doit  former  un  carré  parfait ,  Se  il  faut  que  la 
cheminée  foit  fituée  au  milieu  de  cette  partie. 

Il  faut  que  les  principales  chambres  à  coucher  foient  ac- 
compagnées d'un  cabinet  d'une  grandeur  raifonnable  , 
d'un  arriére-cabinet ,  Se  de  deux  garderobes  ,  avec  des  dé- 
gagemens.  On  peut  auffi  y  ajouter  un  troifiéme  petit  cabi- 
net, qui  renferme  un  lit  de  repos,  Se  auquel  on  donne  le 
nom  de  Boudoir  :  On  y  fait  aulfi  plufieurs  petits  réduits,  qui 
ont  divers  ufages. 

Il  faut  éviter  d'expofer  à  l'Occident  les  principales 
chambres  à  coucher,  pareeque  cette  expofition  ,  où  le 
Soleil  darde  fès  rayons  depuis  midi  jufqu'à  ce  qu'il  dif* 
paroifTe,y  cauferoit  dans  l'Été  une  chaleur  insupportable, 
qui  empêcheroit  de  dormir  tranquillement ,  Se  feroit  par 
conféquent  nuifible  à  la  fanté. 

Enfin,  on  pratique  fur  les  petites  Pièces,  des  entre- foies, 
qui  fervent  non-feulement  à  coucher  des  Domeftiques  , 

mais 
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mais  encore  à  couper  la  hauteur  du  plancher,  qui  paroi- 
troit  trop  élevé ,  eu  égard  au  peu  d'étendue  de  ces  Pièces. 

A  l'égard  de  la  Chapelle ,  l'ufage  de  la  placer  efî  diffé- 
rent en  beaucoup  de  Diocèfes.  Il  eft  permis  dans  les  uns 
de  la  renfermer  dans  le  Corps  de  Logis  ,  même  dans  des 
Armoires ,  pourvu  que  ce  ne  foit  pas  dans  une  chambre  à 
coucher ,  mais  que  ce  foit  dans  un  lieu  dont  l'ufage  n'ait 
rien  d'indécent.  En  d'autres  Diocèfes ,  on  veut  qu'elle  foit 
ifolée  de  tous  les  Bâtimens.  C'eft  à  l' Architecte  à  fè  faire 
inftruire  de  la  régie  du  Païs,  avant  que  de  fixer  la  pofition 
de  la  Chapelle. 

Pour  que  les  papiers  foient  en  fureté  Se  garantis  du  feu  > 
on  doit  les  renfermer  dans  une  Pièce  qui  foit  voûtée  ;  Se 
afin  que  cette  Pièce  ne  foit  pas  fujette  à  l'humidité  ,  fon 
afpeél ,  fuivant  quelques  Auteurs  ,  doit  être  au  Nord  ; 
mais  on  eftime  que  cet  aipecl ,  recevant  de  côté  les  vents 
du  Couchant  ,  qui  font  les  plus  humides  ,  un  Chartrier 
feroit  encore  mieux  expofé  entre  le  Nord  Se  le  Levant , 
où  il  fè  trouveroit  favorifé  le  matin  de  la  chaleur  du  So- 
leil. Il  faut  pratiquer  de  petites  voûtes  fous  fon  plancher, 
ainfi  qu'on  l'a  dit  ailleurs. 

On  ne  dira  rien  ici  des  Galeries  ni  des  Bibliothèques  , 
pareequ'on  n'en  confirait  que  dans  des  Châteaux  confi- 
dérables ,  dont  on  n'a  pas  entrepris  de  parler. 

Comme  plufîeurs  perfonnes  aiment  mieux  employer  à 
d'autres  commodités,  l'efpace  qu'occuperoit  une  Sale  de 
Billard ,  il  eft  à  propos  que  l'Architecte  confulte  le  goût 
de  celui  qui  fait  bâtir,  avant  que  d'en  placer  une  fur  fa 
diftribution.  En  cas  qu'on  en  fouhaiteune,  il  faudra  ob- 
ferver  de  ne  la  mettre  ni  trop  près  ni  trop  loin  du  Cabinet 
d'alfemblée,  ni  trop  proche  des  Chambres  à  coucher,  à 
caufe  du  bruit. 


T.  h  Pan.  I 
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CHAPITRE  IX. 

De  la  Diflribution  du  premier  Etage  des  Maifons  de  Campagne. 

LEs  Corridors  donnant  la  facilité  de  faire  beaucoup 
de  petits  appartemens  de  Maîtres,  à  chacun  defquels 
on  peut  faire  des  dégagemens  ,  on  s'eft  mis  dans  l'ufàge 
d'en  pratiquer  à  toutes  les  Maifons  de  Campagne.  Néan- 
moins le  bruit  qui  en  provient,  incommodant  les  Maîtres 
qui  couchent  au  premier  étage  ,  quelques  perfonnes  ont 
penfé  que  plufieurs  Efcaliers ,  pour  monter  aux  différens 
appartemens,  y  procureroient  beaucoup  plus  de  repos,  Sç 
feroient  plus  utiles  qu'un  Corridor ,  qui  outre  l'incom- 
modité du  bruit,  a  encore  l'inconvénient  d'occuper  beau- 
coup de  terrein  ;  mais  ces  perfonnes  n'ont  pas  fait  atten- 
tion ,  qu'afin  que  les  Maîtres  puiffent  parvenir  à  couvert  à 
ces  Efcaliers,  il  faut,  tant  au  rez-de-chauffée  qu'au  pre- 
mier étage ,  rendre  communes  plulîeurs  Pièces  ,  dont 
on  peut  fe  fervir  plus  profitablement ,  Se  qu'en  luivantleur 
idée  ,  il  n'eft  pas  polTible  d'établir  autant  d'appartemens 
de  Maîtres,  qu'un  Corridor  en  peut  procurer. 

A  l'égard  du  fon  importun  des  Corridors  ,  outre  les  pe- 
tits Efcaliers  qu'on  a  confeillé  de  mettre  aux  deux  extré- 
mités du  Bâtiment,  pour  le  fervice  des  Domeftiques,  on 
a  donné  dans  les  Diftributions  contenues  dans  ce  Livre , 
plufieurs  arrangemens  utiles  ,  pour  que  les  Maîtres  ne 
îbient  troublés  ni  dans  leur  fommeil ,  ni  dans  leurs  occu- 
pations. 

Comme  on  préfente  un  grand  nombre  de  ces  diftribu- 
tions ,  &  qu'elles  font  fort  variées  ,  il  fera  aifé  d'y  appren- 
dre la  manière  de  diftribuer  le  premier  étage  des  Maifons 
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de  Campagne ,  avec  le  plus  de  commodité  qu'il  fe  pourra  ; 
ainfi  il  mffira  de  dire  ,  qu'au  premier  Etage  des  Châteaux 
un  peu  confidérables  ,  on  doit  conftruire  un  ou  deux  Ap- 
partemens  principaux  ,  compofës  d'une  Anti-chambre , 
d'une  Chambre ,  d'un  Cabinet,  Se  d'une  ou  deux  Garde- 
robes  ,  le  tout  d'une  moyenne  grandeur  ;  Se  qu'il  n'eft  pas 
befoin  de  donner  aux  autres ,  plus  d'une  Chambre  Se  d'une 
ou  deux  Garderobes. 

L'art  de  bien  diftribuer ,  eft  fi  intéreffant  pour  tous  les 
Etats ,  foit  pour  les  plus  grands  Seigneurs ,  foit  pour  les 
moindres  Particuliers  ,  qu'on  doit  s'y  appliquer  pour  le 
moins  autant  qu'à  la  feience  de  proportionner  élégamment 
les  Ordres  de  l'Architecture,  &  de  les  employer  avec  lue- 
cès.  Celle-ci  n'a  pour  objet  que  les  Edifices  publics  Se  les 
Palais  ,  au  lieu  que  non-feulement  ces  mêmes  Bâtimens  , 
quelque  iuperbes  qu'ils  fulfent ,  refteroient  imparfaits  fans 
une  diftribution  auffi  belle  que  commode  ;  mais  que  cette 
partie  eft  encore  d'un  ufage  continuel  Se  d'une  utilité  in- 
finie pour  les  Maifons  de  toute  efpéce ,  Se  qu'elle  doit  fur- 
tout  être  préférée  à  la  Décoration  dans  celles  qui  font  or- 
dinaires. 

Peu  d'Elèves  cependant  s'éxercent  fur  un  Art  auflî  eflen- 
tiel  :  A  peine  peuvent-ils  copier  un  Plan,  quils  pouffent 
la  témérité  jufqu'à  tenter  de  faire  l'Ordonnance  d'un 
Temple,  &la  Diftribution  d'un  magnifique  Hôtel. Eblouis 
du  cahos  qu'ils  ont  produit ,  ils  dédaignent  de  tourner  leur 
étude  vers  d'autres  objets  plus  fimples ,  Se  leur  vanité  auiîî 
grande  que  leur  ignorance ,  les  porte  à  s'annoncer  pour 
Architectes  dans  le  Public. 

Il  y  en  a  même  qui  n'ayant  qu'une  légère  connoilîànce 
de  l'Architecture ,  ofent  s'établir  en  cette  qualité ,  ou  par 
le  fecours  déjeunes  Deifinateurs  fins  expérience, qui com- 
pofent  Se  tracent  pour  eux  des  projets ,  ou  fe  fervant  mal- 
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adroitement  des  Ouvrages  des  hommes  habiles ,  lur  les- 
quels ils  l'emportent  fouvent par  de  lâches  artifices,  auprès 
des  perfonnes  qui  ne  font  pas  éclairées  fur  ce  fîijet. 

La  diftribution  des  Bâtimens  fe  diverfifiant  à  l'infini ,  par 
rapport  à  leurs  différentes  grandeurs  ,  à  leurs  ufages ,  &  à 
la  dépenfe  qu'y  veulent  faire  ceux  qui  font  bâtir ,  on  n'a 
pu  donner  que  des  idées  générales  ïîir  ce  fîijet  ;  mais  l'ex- 
plication des  Projets  que  ce  Livre  renferme,  en  fournira  de 
plus  particulières  ;  Se  comme  elle  doit  fuivre  naturelle- 
ment ce  qu'on  vient  de  dire  ,  ce  ne  fera  qu'après  l'avoir 
donnée ,  que  l'on  parlera  de  la  Çonftruétion  &  de  la  Dé* 
coration. 


fin  de  la  première  Partie, 
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L'ART  DE  BATIR 

DES 

MAISONS  DE  CAMPAGNE. 

SECONDE  PARTIE, 

Laquelle  comprend plufieurs  distributions  fur  quatre  Formes  diffé- 
rentes j  leurs  Elévations  &  leurs*  Coupes ,  pour  conflruire  un 
Bâtiment  de  dix  toijes  de  Face. 


CHAPITRE  PREMIER. 

De  la  première  Forme  ,  contenant  trois  différens  Flans  de  diflri- 
butions  s  tant  pour  le  Rez-de-Chauffée ,  que  pour  le  premier 
Etage ,  avec  l'Elévation  de  la  Face  fur  la  Cour ,  Ù1  celle  de 
la  Face  fur  le  Jardin  ,  &  leur  Coupe* 

R  E  Z-D  E-C  H  AU  S  S  E  E 

De  la  première  Diftribution, 

Flanche  première. 

E  Rez-de-Chauftee  eft  pour  un  Corps  de  Lo- 
gis fîmple  9  de  vingt  &  un  pieds  de  largeur 
dans  œuvre. 

On  entre  de  la  Cour ,  par  le  milieu  de  la 
Façade  ,  dans  un  Veftibule  ,  où  FEfcalier 
eft  placé,  On  pafle  de  ce  Veftibule  dans  un  Salon  ,  qui 
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fervira  de  Sale  à  manger,  Se  de  commune  Anti-chambre 
à  un  principal  Appartement  à  coucher  Se  au  Cabinet  d'af- 
fembiée.  Le  premier  a  pour  commodités  un  Cabinet  Se 
une  Garderobe  ,  qui  a  fon  dégagement  par  l'Efcalier. 

Le  Cabinet  d'affemblée  a  beaucoup  de  gayeté  ,  étant 
éclairé  fur  la  Cour  Se  fur  le  Jardin.  A  côté  de  cette  pièce , 
on  trouve  une  petite  Chambre  avec  un  Lit  en  niche, une 
Garderobe ,  un  petit  Efcalier  fervant  à  monter  à  une  En- 
trefoie deftinée  à  coucher  un  Domeftique  ,  Se  plus  loin 
un  Cabinet  donnant  fur  le  Jardin  :  Le  tout  eft  dégagé 
par  le  Pignon. 

Premier  Etage 
De  la  première  Diftribution. 

Planche  première. 

Le  premier  Palier  de  l'Efcalier,  eft  commun  à  deux 
Rampes:  Tune  fert  à  monter  à  un  principal  Appartement  d. 
compofé  d'une  Anti-chambre ,  d'une  Chambre ,  d'un  Ca- 
binet Se  d'une  Garderobe.  Dans  la  faillie  du  Pavillon  du 
même  côté ,  eft  un  périr  F.fralier ,  pour  monter  au  Gre- 
nier. 

Par  l'autre  Rampe  du  grand  Efcalier ,  on  arrive  à  un 
Corridor ,  qui  donne  communication  à  quatre  Chambres, 
dont  trois  ont  chacune  une  Garderobe,  pour  y  placer  une 
chaifè  percée ,  Se  a  deux  Pièces  marquées  e.  Se  f.  dont 
l'une  contient  trois  lits ,  &  l'autre  un  feul ,  pour  coucher 
des  Domeftiques. 
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R  E  Z-D  E-C  H  AU  S  S  E E 

De  la  deuxième  Diftribution. 

Planche  2; 

Cette  diftribution  eft  pour  un  femi-double  de  trente-fix 
pieds  de  largeur  dans  œuvre.  A  ce  Rez-de-chauffée  ,  on 
entre  de  la  Cour,  par  le  milieu  de  la  Façade,  dans  un  Ves- 
tibule qui  renferme  l'Efcalier.  Cette  pièce  donne  commu- 
nication dans  une  Anti-chambre  ,  à  l'un  des  angles  de  la- 
quelle on  a  pratiqué  un  tuyau ,  pour  faire  exhaler  la  fu- 
mée d'un  Poëie  :  de  cette  Anti-chambre  on  pafle  d'un 
côté, dans  un  grand  Cabinet  d'aflemblée  ,  auprès  duquel 
eft  une  Chambre  à  coucher  ,  avec  un  Cabinet  ôt  une  Gar- 
derobe  ,  qui  a  fon  dégagement  par  le  Veftibule ,  Se  dans 
laquelle  eft  un  petit  Efcalier  ,  pour  monter  à  une  Entre- 
foie. De  l'autre  côté  de  la  même  Anti-chambre ,  on  entre 
dans  une  autre  Chambre  à  coucher,  qui  a  les  mêmes  com- 
modités que  la  précédente.  Enfin  du  Veftibule  on  palîe 
par  deiïbus  l'Efcalier ,  dans  la  Sale  à  manger  ,  à  côté  de 
laquelle  eft  un  petit  Office. 

Premier  Etage 

De  la  deuxième  Diftribution. 

Planche  2. 

A  ce  premier  Etage ,  étant  arrivé  lùr  le  grand  Palier  du 
grand  Efcalier ,  on  entre  dans  l'Anti-chambre  du  principal 
Appartement,  qui  outre  cette  première  pièce ,  aune  Cham- 
bre ,  un  Cabinet  &  deux  Garderobes ,  derrière  l'une  def 
quelles  eft  un  petit  Efcalier ,  pour  monter  au  Grenier. 
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Le  grand  Palier  ci-demis  ,  conduit  auffi  dans  un  Cor- 
ridor ,  qui  fert  de  dégagement  à  cinq  Chambres ,  trois  des- 
quelles ont  chacune  deux  Garderobes  :  La  quatrième  a  un 
Cabinet  de  plus ,  Se  la  cinquième  n'a  qu'une  Garderobe. 

R  E  Z-D  E-C  H  AU  S  S  e' E 

De  la  troifiéme  Diftribution. 
Flanche  3. 

Ce  Plan  repréfente  un  Corps  de  Logis  double,  de  qua- 
rante-quatre pieds  de  largeur  dans  œuvre.  La  cage  de 
l'Efcalier  fert  de  Veftibule  ;  Se  pour  y  ent-rpr  de  la  Cour, 
on  ne  monte  que  trois  marches ,  afin  d'avoir  plus  d'échap- 
pée fous  la  féconde  Rampe ,  qui  fe  trouve  au-delîus  de  la 
Porte  d'entrée.  Au  bout  de  ce  Veftibule  ,  on  en  monte 
trois  autres ,  pour  arriver  à  une  efpéce  de  Periftyle  circu- 
laire ,  qui  diftribue  à  la  première  rampe  de  l'Efcalier  Se  au 
Salon,  Se  qui  fert  auffi  à  dégager  les  Garderobes  de  deux 
Appartemens  à  coucher. 

A  la  vûe  de  l'Efcalier  qui  fe  préfente  ici,  on  fe  fouvien- 
dra ,  fans  doute ,  de  la  promefle  que  l'on  a  faite  au  Chapi- 
tre huit  de  cette  première  Partie ,  d'en  placer  au  milieu  de 
la  face  du  Bâtiment ,  un  qui  eût  plus  de  grâce ,  Se  qui  par  fa 
pofition  procurât  plus  de  commodités ,  que  ceux  qui  y 
étoient  ci-devant  mis  en  ufage.  On  pourra  en  juger  par 
celui-ci ,  Se  par  les  autres  qu'on  donnera  dans  la  fuite  ; 
mais  on  en  jugera  encore  mieux  par  l'exacte  defeription 
qu'on  en  fera  fur  un  Profil  en  grand ,  dans  la  première 
Partie  du  deuxième  Volume. 

Pour  revenir  à  notre  Diftribution ,  le  Salon  dans  lequel 
on  entre  par  le  Periftyle  ci-defîùs  ?  eft  éclairé  furie  Jardin 

d'une 
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d'une  Porte  vitrée  Se  de  deux  Croifées  :  il  communique 
dans  un  grand  Cabinet,  que  les  Maîtres  peuvent  occuper, 
quand  ils  ont  peu  de  compagnie  ,  Se  duquel  on  palîè  dans 
une  Chambre  à  coucher ,  accompagnée  d'un  autre  Cabi- 
net ,  d'un  Serre-papier  Se  d'une  Garderobe.  Ce  dernier 
Cabinet  eft  dégagé  par  la  cage  d'un  petit  Efcalier,  prati- 
qué pour  monter  à  une  Entre-foie.  De  cet  Efcalier,  on 
defeend  dans  le  Veftibule  par  trois  marches  placées  dans 
i'épahTeur  du  mur.  Au  moyen  de  ce  dégagement,  le  Maî- 
tre peut  faire  entrer  dans  fon  Cabinet  ceux  qui  ont  affaire 
avec  lui ,  fans  qu'ils  palfent  par  l'Appartement. 

Le  Salon  donne  aufH  entrée  dans  une  féconde  Cham- 
bre à  coucher ,  près  de  laquelle  on  trouve  un  Cabinet  Se 
une  Garderobe,  où  l'on  a  ménagé  un  petit  Efcalierpour 
monter  à  une  Entre-foie.  Un  entre  enfin  dans  la  Sale  à 
manger  par  le  Veftibule ,  Se  l'on  a  placé  une  petite  Serre 
à  côté  de  cette  Sale. 

Premier.  Etage 

De  la  troifiéme  Diftribution. 

Planche  3. 

Du  grand  Palier  de  FEfcalier  ,  on  entre  d'abord  dans 
un  Corridor  ,  qui  communique  à  fix  Appartemens.  Deux 
marqués  e.  d*  font  rnmpofés  chacun  d'une  Anti-cham- 
bre, d'une  Chambre  ,  d'un  Cabinet,  Se  de  deux  Gardero- 
bes.  Les  deux  marqués  a,  b.  ont  une  efpece  d'Anti-cham- 
bre  commune  ,  que  l'on  pourroit  fermer  Se  éclairer  par 
une  Porte  vitrée  du  côté  du  Corridor  ;  Se  les  deux  autres 
Appartemens  marqués  e.  f.  ont  chacun  une  Anti-cham- 
bre, une  Chambre  &  deux  Garderobes.  Enfin  du  Corridor, 
on  monte  par  un  petit  Escalier  dans  les  Greniers. 
TA,  Pan  AL  E 


34    L'Art  de  bastir  des  Maisons  de  Campagne, 


Elévation 
De  la  Face  lur  la  Cour. 
Planche  4. 

Cette  Face  eft  décorée  de  trois  Avant-corps.  Celui  du 
milieu  eft  percé  au  Rez-de-chauffée  d'une  Porte  en  plein 
Cintre,  accompagnée  de  deux  corps  de  Pilaftres ,  qui  font 
réunis  au  deflbus  du  Plinthe  par  une  petite  platebande  ; 
Se  le  tout  eft  couronné  d'une  Corniche  ,  faifant  relTaut  lur 
ce  Plinthe, 

On  a  placé  au  premier  étage  deux  larges  Pilaftres  ,  qui 
portent  un  Fronton  triangulaire ,  dont  la  bafe  eft  inter- 
rompue entre  les  deux  Pilaftres  ,  afin  de  pouvoir  donner 
plus  de  grandeur  au  Cartouche  qui  couronne  la  Croifée 
du  milieu.  Cette  Croifée  eft  dans  un  renfoncement ,  qui 
eft  terminé  en  anle  de  panier  dans  le  tympan  du  Fronton  ; 
ce  qui  donne  de  la  légèreté  à  cet  Avant-corps. 

Les  deux  Avant-corps  des  extrémités ,  font  percés  cha^ 
cun  d'une  Croifée  à  chaque  étage.  Les  Chambranles  de 
celles  du  Rez-de-chauiTée ,  font  accompagnés  de  mon-> 
tans  ,  &  le  tout  eft  couronné  d'une  Corniche ,  faifant  ref» 
faut  furie  Plinthe  ;ce  qu'on  a  fait ,  pour  donner  à  cesCroi^ 
fées  quelques  rapport  aver  la  Porte  ;  Se  on  en  a  réfendu 
les  Arriére-corps  ;  afin  qu'elles  fe  diftingualfent  mieux. 

Au  premier  étage,  on  a  accompagné  les  Chambranles 
de  chaque  Croifée  de  ces  Avant-corps  ,  d'un  double  ban- 
deau ,  qui  s'amortilTant  par  le  haut ,  forme  un  couronne- 
ment à.ces  Croifées ,  qui  font  accompagnées  chacune  de 
deux  larges  Pilaftres,  ornés  de  tables  en  faillie  ?  &  retour- 
nés fous  le  plafond  de  la  corniche. 


'<o  n  du  eu  te  du  Jcu^dùi 


Chap.  I.  de  la  Face  sur  le  Jardin.  3jf 
Elévation 
De  la  Face  fur  le  Jardin. 

Planche  4. 

Le  Pavillon  du  milieu  de  cette  Face ,  eft  percé  au  Rez- 
de-chauiïee ,  d'une  Porte  cintrée  en  anfe  de  panier  :  elle 
eft  dans  un  renfoncement  formé  par  la  faillie  de  deux 
corps ,  qui  fervent  de  pieds  d'eftaux  aux  pilaftres  accouplés 
qui  décorent  le  premier  étage  de  ce  Pavillon  :  ces  pieds 
d'eftaux  font  ornés  de  tables  en  faillie ,  Se  leur  nudfe  réu- 
nit au  deffous  du  Plinthe. 

La  Croifée  d'au-delTus  de  cette  Porte  ,  eft  auffi  dans  un 
renfoncement,  qui  répond  à  celui  du  Rez-de-chauffée  ; 
Se  au  moyen  de  ce  renfoncement ,  les  Pilaftres  accouplés 
fe  trouvent  accompagnés  chacun  de  deux  arriére-corps 
égaux.  Ce  Pavillon  eft  terminé  par  un  couronnement, 
dans  lequel  eft  percé  un  œil  de  Bœuf }  Se  qui  eft  accom- 
pagné de  deux  Génies. 

Aux  Pavillons  angulaires ,  les  Chambranles  des  Croi- 
fées  du  Rez-de-chauftee  font  accompagnés  de  montans: 
le  tout  eft  couronné  d'une  Corniche  ,  qui  fait  relfaut  fur 
le  Plinthe  :  on  a  réfendu  les  arriére-corps ,  Se  on  a  élevé 
fur  eux  au  premier  étage  ,  deux  corps  unis  qui  portent  un 
Fronton  en  anfe  de  panier ,  fans  baie  ,  Se  dans  le  tympan 
duquel  eft  un  renfoncement  cintré  Se  tracé  des  mêmes 
centres  de  ce  Fronton. 

La  Croifée  qui  eft  au  premier  étage  de  chaque  Pavil- 
lon ,  eft  accompagnée  de  doubles  bandeaux.  Celui  de  ces 
bandeaux  qui  fait  arriére-corps ,  naît  en  congé  de  l'aplomb 
des  montans  de  la  Croifée  qui  eft  au-deifous,  lefquels  pa- 
roiJTent  fervir  d'embafement  à  la  première. 

Eij 
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^-  De  la  Coupe 
De  la  première  Forme  d'un  Bâtiment  de  dix  toifes  de  face* 

Planche  p 

Cette  Coupe  eft  prife  fur  le  Veftibule ,  le  Periftyle  Se 
le  Salon  de  la  troifiéme  Diftribution  de  cette  première 
Forme,  Planche  3. 


CHAPITRE  II. 

JDe  la  féconde  forme  d'un  Bâtiment  de  dix  toifes  de  Face  j  fur  la- 
quelle forme  on  donne  deux  différentes'  Dijlributions  3  avec  les 
Elévations  des  Faces  fur  la  Cour  &  fur  le  Jardin  j  &  leur 
Çoupe, 


R  E  Z-D  E-C  'HAUSSE*  U 

De  la  première  Diftribution, 
Planche  6, 

C^Ette  Diftribution- eft  pour  un  Corps  de  Logis  de 
j  vingt-deux  pieds  de  largeur  dans  œuvre.  La  Face 
fur  la  Cour ,  eft  flanquée  de  deux  ailes  qui  faillent  lùr 
cette  Face  de  treize  pieds. 

Le  Salon  eft  placé  au  milieu  ,  il  occupe  toute  la  lar- 
geur du  Bâtiment ,  &  l'on  y  jouit  de  la  vue  de  la  Cour  Se 
de  celle  du  Jardin.  Il  a  communication  avec  l'Efcalier,  par 
un  palTage  de  cinq  pieds  de  largeur ,  tX  cet  Efcalier  a  auffi 
une  entrée  par  la  Cour, 


Coiirjeprure  sur  le  ~FeJh,inle'  eb  l&  Salon,  de  la  Planche  3 


r 
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On pafle  du  Salon  dans  une  Chambre  à  coucher,  donc 
le  lit  eft  placé  dans  une  niche.  On  a  pratiqué  à  un  des  an- 
gles de  cette  chambre,  uneGarderobe  quife  dégage  dans 
le  palîage  de  i'Efcalier ,  Se  qui  a  une  troifiéme  porte ,  par 
laquelle  un  Domeftique  a  la  facilité  de  s'introduire  dans 
la  niche,  afin  qu'il  puilfe  aider  à  faire  le  lit ,  fans  qu'on  foit 
obligé  de  le  tirer  totalement  dans  la  Chambre.  On  trouve 
à  l'autre  bout  de  cette  niche, un  autre  paffage  qui  conduit 
au  Cabinet  de  cet  Appartement ,  Se  dans  lequel  on  peut 
placer  un  armoire.  A  côté  du  Cabinet ,  eft  un  petit  Efca- 
lier  pour  monter  à  une  Entre-foie ,  qui  fervira  à  coucher 
un  Domeftique. 

De  l'autre  côté  du  Salon,  eft  placée  la  Sale  à  manger; 
on  y  a  pratiqué  un  Buffet ,  au  deux  bouts  duquel  font  deux 
petites  Serres  ,  qui  ont  chacune  un  Armoire.  De  la  même 
Sale  on  entre  dans  un  palfage,  où  l'on  defeend  trois  mar- 
ches pour  arriver  à  la  Cuifine ,  qui  a  une  iifue  dans  la  Cour 
par  deux  autres  marches. 

On  a  eu  la  précaution  de  faire  monter  de  la  Cour  à  la 
Cuifine  par  deux  marches  ,  Se  de  la  Cuifine  à  la  Sale  à  man- 
ger par  trois  autres;  afin  que  cette  gradation  devint  équi- 
valente aux  cinq  marches  par  lefquelles  on  parvient  à 
l'entrée  principale  ,  Se  que  par  ce  moyen  on  évitât  de 
mettre  aux  ailes  ,  des  Perrons  qui  fuffent  anfTi  de  cinq 
marches ,  Se  qui  n'auroient  pas  manqué  par  leur  avance,  de 
fe  trouver  prefque  réunis  à  celui  du  milieu ,  Se  de  l'empê^ 
cher  de  dominer, 
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P  rem ier  Etage 

De  la  première  Diftribution. 
Planche  6. 

Ce  premier  Etage  contient  fîx  Chambres  de  Maîtres , 
dont  les  entrées  font  dans  un  Corridor.  Les  quatre  Cham- 
bres marquées  a.b.e.f.  ont  chacune  deux  Garderobes , 
Se  il  n'y  en  a  qu'une  à  chacune  des  Chambres  marquées. 
f.  d. 

On  a  placé  un  petit  Efcalier  à  çôté  du  grand,  pour 
monter  aux  Greniers. 

R  E  Z-D  E-C  H  AU  S  S  E*  E 

De  la  féconde  Diftribution. 
Planche  7. 

Ce  Bâtiment  eft  femi-double  ;  il  a  trente-trois  pieds  de 
largeur  dans  œuvre  ,  Se  fes  ailes  ont  fur  la  Cour  treize 
pieds  de  faillie. 

Par  le  milieu  de  la  face  du  côté  delà  Cour,  on  monte 
cinq  marches  pour  entrer  dans  le  Veftibule  ,  où  l'on  a 
placé  FEfcalier.  Delà  on  paffe  au  Salon,  qui  communi- 
que à  un  grand  &  à  un  petit  Appartement  à  coucher.  Le 
grand  a  pour  commodités ,  un  Cabinet  Se  deux  Gardero- 
bes ,  qui  ont  leur  iflue  dans  un  paffage  qui  mène  du  Vefti- 
bule à  la  Cuifine ,  Se  où  l'on  a  pratiqué  quatre  marches  > 
afin  que  cette  defeente  procurât  une  hauteur  fuffifante  au 
plancher  de  cette  Cuifine  ,  Se  permît  en  même  tems  de 
ménager  au  deftus  une  Entre-foie  ,  pour  y  placer  les  Ot 
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fîces  ,  aufquels  on  montera  par  un  Efcaiier  placé  à  côté 
du  palfage  ci-deiïus ,  Se  qui  communiquera  aufîi  aux  Entre- 
foies conftruites  fur  les  Garderobes. 

Le  petit  appartement  à  coucher  s  a  de  même  que  le 
grand ,  un  Cabinet  Se  deux  Garderobes  qui  font  dégagées 
par  une  porte  pratiquée  dans  le  pignon  ,  Se  qui  ont  un  pe- 
tit Efcaiier  pour  monter  à  une  entre-foie* 

Le  Veftibule  donne  entrée  dans  la  Sale  à  manger  ,  à 
côté  de  laquelle  eft  un  petit  Office. 

P  r  f  m  t  f  s.  Etage 

De  la  féconde  Diftribution. 

Planche  7. 

Il  eft  partage  enfîx  Appartemcns.  Quand  on  eft  arrivé 
fur  le  grand  Palier,  on  entre  dans  l'Antichambre  du  prin- 
cipal Appartement  marqué  b.  Le  lit  de  la  Chambre  eft 
dans  une  niche  :  à  côté,  font  deux  petites  pièces,  l'une 
defquelles  peut  fervir  à  une  Toilette.  Près  de  l'Anti- 
chambre ,  on  a  placé  deux  Garderobes ,  derrière  lefquel- 
Jes  on  a  pratiqué  un  petit  Efcaiier,  qui  a  fon  entrée  fur  le 
grand  Palier. 

De  ce  Palier  on  palTe  dans  le  Corridor  ,  qui  don#e 
communication  à  cinq  chambres.  Celles  qui  font  mar?- 
quées  a.  d.f.  ont  chacune  deux  Garderobes.  Celle  mar- 
quée c.  a  un  Cabinet  de  plus  3  Se  la  dernière  marquée?, 
n'a  point  de  Garderobe  ;  mais  on  a  placé  deux  lits  de 
Domeftiques  dans  la  Garderobe  de  l'Appartement  f.  qui 
eft  en  face. 
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Elévation 
De  la  Face  fur  la  Cour. 
Planche  8. 

Le  milieu  de  cette  Face  efl:  orné  d'un  petit  avant-corps 
formé  au  Rez-de-chauflee  par  la  Porte,  qui  efl  décorée 
d'un  chambranle  accompagné  de  montans  ;  le  tout  étant 
couronné  d'une  corniche ,  faifant  reflaut  fur  le  Plinthe. 
Deux  corps  de  Pilaftres  qui  portent  un©  cfpecc  de  Fron- 
ton en  anlè  de  panier  ,  produit  par  l'Aftragale  de  l'enta- 
blement, s'élèvent  fur  le  pied-droit  de  cette  Porte  :  en 
dedans  de  ces  Pilaftres,  font  deux  alettes,  faifant  arriére- 
corps  ,  qui  fe  terminent  par  le  haut ,  fuivant  le  cintre  du 
Fronton  ,  &  qui  renferment  la  croifée  ,  au  deflus  de  la- 
quelle eft  un  Cartouche  deftiné  pour  des  Armes. 

Les  deux  Pavillons  qui  flanquent  cette  élévation,  fè 
réunifient  au  Corps  de  Logis  par  des  parties  circulaires, 
Se  par  rapport  au  peu  de  largeur  du  petit  corps  du  milieu  , 
on  a  retrefli  leurs  faces  par  un  avant-corps  ,  qui  fait  refTaut 
fous  le  plafond  de  la  Corniche  :  on  l'a  orné  de  réfend , 
pour  qu'il  fe  diftinguât  mieux  3  &  que  les  croifées  fulfent 
plus  apparentes. 

E  L  E  v  AT  i  o  N, 
De  la  Face  fùr  le  Jardin. 

Planche  8.  . 

Les  avant-corps  de  cette  Face  3  étant  un  peu  étroits , 
on  a  jugé  à  propos  de  les  terminer  fous  le  plafond  de  la 
Corniche  ;  au  moyen  de  quoi  j  la  partie  fupérieure  de 

cette 


/><■  la  tn  Se.  ■ 


I 


\ 


Plancha  9  Paje  £l 


CHAP.  II.  DE  LA  SECONDE  FORME  D*UN  BaSTIMENNT.  ^.t 

cette  Corniche ,  ne  fait  aucun  reflaut  fur  eux  ;  mais  bien 
fà  partie  inférieure  qui  les  couronne. 

Une  porte  ruftique ,  dont  les  jambages  ont  de  largeur 
les  deux  tiers  de  celle  de  Fouverture ,  marque  le  milieu 
de  cette  élévation.  Sur  ces  jambages  s'élèvent  au  premier 
étage ,  deux  corps  ornés  de  tables  en  faillie ,  &  le  nud  de 
ces  corps  fe  réunit  fous  la  Corniche  par  une  petite  bande; 
ce  qui  forme  un  renfoncement,  dans  lequel  eft  placée  une 
croifée. 

Les  avant-corps  des  extrémités  >  font  terminés  par  des 
pilaftres  de  réfend.  Les  croifées  qui  font  à  leurRez-de- 
chauffée ,  font  décorées  de  chambranles  accompagnés 
de  deux  montans  qui  portent  une  corniche ,  faifènt  ref- 
faut  far  le  Plinthe.  On  a  traité  ainii  ces  Croifées ,  pour  leur 
donner  quelque  rapport  avec  la  Porte  du  milieu  de  la  face. 

Les  renfoncemens  qui  renferment  au  premier  étage  les 
croifées  de  ces  avant-corps ,  ont  auffi  de  la  fymmétrie  avec 
le  renfoncement  de  la  croifée  du  milieu. 

De  la  Coupe 
De  la  /cv^unvïo  funnc  4' vin  Bâtiment  cf<?  rîîx  foi/cs  de  face. 

Planche  9. 

Cette  coupe  eft  prife  fur  le  Salon  de  la  première  diftri- 
bution  de  cette  Forme,  Planche  6, 


T.  I  Pan.  ïl 
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CHAPITRE  III. 

De  la  troifiéme  forme  d'un  Bâtiment  de  dix  toifès  de  Face  ,  ou 
l'on  trouvera  trois  différentes  distributions  fur  cette  forme  3 
avec  les  élévations  des  deux  Faces  ,  <&  leur  Coupe. 


R  E  Z-D  E^C  H  AU  S  S  E*E 

De  la  première  Diftribution 
Planche  10. 

CE  Plan  eft  pour  un  Corps  de  Logis  fîmple  de  vingt 
Se  un  pieds  de  largeur  dans  œuvre  :  les  Pavillons 
faillent  de  quinze  pieds  fur  la  face  du  côté  de  la  Cour.  Le 
Salon  en  occupe  le  milieu ,  Se  on  Ta  fait  à  pans  3  pour  pou-* 
voir  y  faire  trois  ouvertures  fur  le  Jardin, 

Par  une  des  portes  de  ce  Salon  ,  on  pafTe  dans  une 
Chambre  àcuuUici ,  à  laquelle  eft  joint  un  Cabinet,  qui 
perce  en  deux  Garderobes ,  qui  ont  leur  dégagement  fur 
le  Corridor  de  l'Efcalier. 

La  Sale  à  manger  s'ouvre  aufli  par  ce  Salon ,  Se  cette 
Sale  eft  accompagnée  d'un  Office  Se  d'un  Garde-manger  : 
Elle  donne  paflage  dans  un  Corridor  ,  où  Ton  a  pratiqué 
trois  marches ,  pour  defeendre  dans  la  Cuifîne  ;  n'ayant  pas 
jugé  à  propos  d'y  faire  monter  de  la  Cour  par  cinq  mar- 
ches ,  non  plus  qu'à  la  cage  de  FEfcalier  ,  de  crainte  que 
par  rapport  au  peu  de  diftance,  qui  fe  trouve  entre  les  Pa- 
villons ;  les  Perrons  de  ces  parties  n'euiTent  touché  celui 
par  lequel  on  monte  au  Salon, 
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De  la  Cour  on  monte  à  la  cage  de  l'Efcalier  par  deux 
marches ,  Se  tout  proche  on  en  trouve  trois  autres  qui 
c  onduifent  à  un  Corridor,  dans  lequel  le  Salon  aune  iflue. 

Premier  Etage 

De  la  première  Diftribution. 
Planche  10. 

Le  premier  étage  contient  fept  Chambres ,  dans  les- 
quelles on  entre  par  un  Corridor.  Les  trois  qui  font  mar- 
quées c.  d.  g.  ont  chacune  deux  Garderobes ,  Se  chacune 
des  quatre  autres  n'en  a  qu'une. 

Le  petit  Efcalier  pour  monter  aux  Greniers ,  eft  placé  à 
côté  du  grand. 

R  E  Z-D  E-C  H  AU  S  SE*  E 

De  la  féconde  Diftribution. 
Planche  ir. 

Cette  diftribution  eft  pour  un  petit  Bâtiment  femi-dou- 
ble ,  de  vingt-cinq  pieds  de  largeur  dans  œuvre  ,  avec 
deux  ailes  de  deux  toifès  de  longueur  lur  la  Cour. 

On  entre  par  le  milieu  de  la  face ,  dans  un  Veftibule,  à 
l'un  des  côtés  duquel  on  a  placé  l'Efcalier.  De  ce  Vefti- 
bule  on  pafle  dans  le  Salon ,  qui  eft  à  pans ,  Se  qui  donne 
entrée  dans  une  Chambre  à  coucher  ,  dont  le  lit  eft  dans 
une  niche.  A  côté  de  cette  niche  Se  derrière,  font  deux 
Garderobes  >  qui  ont  leur  dégagement  par  deflbus  l'Efca- 
lier. Une  petite  pièce  conduit  de  cette  Chambre  à  un 
Cabinet. 

Fij 
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De  ce  même  Salon  3  on  fe  rend  dans  un  petite  Cham- 
bre à  coucher,  qu'accompagnent  un  petit  réduit  Se  deux 
Garderobes  dégagées  par  un  Corridor,  qui  de  la  Sale  à 
manger  mène  à  la  Cuifine,  Se  à  une  porte  percée  dans  le 
pignon.  De  ce  Corridor ,  on  monte  par  un  petit  Efcalier. 
à  une  Entre-foie  pratiquée  au  deffus  de  la  Cuifine ,  d'un 
petit  Office,  d'un  Garde-manger  ,  Se  des  Garderobes  de 
la  Chambre  à  coucher.  Si  l'on  ne  fe  contente  pas  du  petit 
Office  placé  au  Rez-de-chauiTée ,  on  pourra  en  pratiquer 
un  plus  grand  à  l'Entre-fole. 

Premier  Et  ag  e 
pe  la  féconde  Diftribution, 
Planche  ir. 

Il  eft  diftribué*  en  fept  Chambres.  Les  quatre  marquées 
a,  b.  e,  g,  ont  chacune  deux  Garderobes.  Celle  mar- 
quée f  n'pn  a  Qu'une  ,  &  les  deux  autres  marquées  c.  d. 
ont  une  Garderobe  chacune  ,  ce  ui^  auu^  ^ui  ©fl-  rnm- 
mune  ,  Se  qui  ferviroit  à  coucher  les  Valets  des  deux  Maî- 
tres qui  occuperoient  ces  dernières  Chambres. 

L'Efcalier  pour  monter  aux  Greniers,  eft  placé  à  côtç 
du  Corridor. 

R  E  Z-D  E~CH  AU  S  SE E 

De  la  troifiéme  Diftribution. 
Planche  12. 

Ce  Plan  offre  un  femi-double,  de  trente-quatre  pieds 
de  largeur  dans  œuvre  ,  avec  deux  ailes  en  équerre ,  de 
douze  pieds  de  longueur  fur  la  Çour» 
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On  entre  par  le  milieu  de  la  face,  dans  un  Veftibule  > 
à  côté  duquel  eft  le  principal  Efcalier.  Ce  Veftibule  con- 
duit au  Salon ,  dont  une  des  portes  s'ouvre  dans  une  Cham- 
bre à  coucher  ,  qui  a  fon  Cabinet  Se  fa  Garderobe.  De 
cette  Chambre,  on  monte  par  un  petit  efcalier  à  une  En- 
trefoie ,  Se  du  Cabinet  on  paffe  dans  une  féconde  Cham- 
bre à  coucher,  dont  le  lit  eft  dans  une  niche  ,  derrière 
laquelle  eft  un  Cabinet.  Cette  Chambre  a  une  iflùe  dans 
le  Veftibule ,  par  une  Anti-chambre  qui  fè  trouve  entre 
les  deux.  A  côté  de  cette  Anti-chambre ,  font  deux  Gar- 
derobes  deftinées  pour  ce  dernier  appartement. 

Le  Salon  a  aufli  une  entrée  dans  une  Sale  à  manger ,  de 
laquelle  on  va  à  l'Office  par  un  Corridor ,  où  l'on  defeend 
quatre  marches ,  pour  parvenir  à  la  Cuifîne  parune  échap- 
pée ménagée  fous  la  féconde  rampe  du  principal  efca- 
lier. On  doit  avoir  foin  de  mettre  fous  cette  rampe  une 
cloifon,  qui  empêche  que  l'odeur  de  la  Cuifîne  ne  péné- 
tre dans  la  cage  de  l'efcalier ,  Se  dans  les  appartenons. 
Au  bout  de  la  Cuifîne,  eft  un  Garde-manger,  Ôc  un  petit 
efcalier  pour  monter  à  une  Entre-foie  pratiquée  fur  ces 
dernières  pièces,  Se  aux  Greniers. 

Premier  Etage 

De  la  troifîéme  Diftribution." 

Planche  12. 

Un  Corridor  fert  de  dégagement  à  toutes  les  Chambres 
de  cet  étage.  Il  s'y  en  trouve  fept ,  dont  trois  marquées  b. 
ç.  g,  ont  chacune  deux  Garderobes.  Les  deux  marquées 
e.  d.  ont  un  Cabinet  de  plus  ,  Se  celles  marquées  a,  f» 
n'ont  qu'une  Garderobe  chacune. 
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Elévation 
De  la  Face  du  côté  de  la  Cour. 
Planche  13. 

Le  milieu  de  cette  élévation  eft  marqué  par  un  petit 
avant-corps ,  qui  fe  termine  fous  le  larmier  de  la  corni- 
che de  l'entablement.  Chaque  jambage  de  la  porte  ,  a  de 
largeur  les  deux  tiers  de  fon  ouverture.  Cette  porte  fert 
d'embafement  à  l'accompagnement  de  la  croifée  du  pre- 
mier étage.  Au  defîus  de  la  corniche ,  &  fur  la  largeur  de 
l'avant-corps ,  eft  pofé  un  focle ,  fur  lequel  eft  placée  une 
lucarne ,  que  deux  vafes  accompagnent  ;  ce  qui  couronne 
cette  partie  affez  heureufement. 

A  chaque  Pavillon  des  extrémités  ,  on  a  aufli  fait  un 
avant-corps,  qui  fe  termine  comme  le  précédent,  fous  le 
plafond  de  la  corniche  de  l'entablement  ;  Se  pour  le 
mieux  diftinguer,  on  a  réfendu  les  arriére5- c°rPs«  farce 
moyen  ,  fa  largeur  paroît  d  autant  plus  proportionnée 
avec  celle  de  l'avant-corps  du  milieu. 

Elévation 

De  la  Face  du  côté  du  Jardin. 

Planche  13. 

Cette  élévation  eft  décorée  dans  fon  milieu ,  par  un 
Pavillon ,  qu'on  a  fait  à  pans  coupés ,  à  caufe  de  fa  gran- 
de faillie,  Se  pour  diminuer  de  fa  largeur,  qui  eût  femblé 
trop  confîdérable ,  par  rapport  au  peu  d'étendue  de  cette 
face  :  ces  pans  donnent  encore  lieu  d'éclairer  par  trois 
croifées  la  pièce  qu'il  renferme. 


Planche  îj.  Pcu}ajiy 
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Aux  deux  côtés  de  ce  Pavillon  ,  font  placés  deux  de- 
mi-corps de  pilaftres  ornés  de  tables  en  faillie,  qui  répon- 
dent à  deux  entiers ,  dont  la  face  de  cette  élévation  eft 
terminée  :  Les  uns  &  les  autres  font  profilés  fous  le  pla- 
fond de  la  corniche  de  l'entablement. 

Coupe 

De  la  troifîjme  forme d'un Bâtiment  de  dix  toifes  de  face. 

Planche  14. 

Cette  Cnnpe  efr  pri/p  fnr  le  Salon  de  la  première  dif- 
tribution  de  cette  forme,  Planche  10. 

—————— ^^—^ 

CHAPITRE  IV. 

De  la  quatrième  forme  d'un  Bâtiment  de  dix  toifes  de  face  , 
fur  laquelle  on  donne  deux  différentes  Diflributions  3  les  Elé- 
vations des  deux  faces }  &  leur  Coupe, 


R  E  Z-D  E-C  H  AU  S  S  E E 

De  la  première  Diftribution. 
Planche  ij". 

L'Aire  de  ce  Rez-de-chaufTée  eft  élevée  de  deux  pieds 
&  demi  au  deffus  de  la  terre  :  fa  largeur  eft  de  vingt- 
deux  pieds  en  œuvre ,  8c  la  face  fur  la  cour  eft  flanquée  de 
deux  petites  aîles  en  équerre. 
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Le  Veftibule  qui  renferme  l'Efcalier ,  &  qui  a  un  petit 
Office  à  l'un  de  fes  côtés ,  eft  la  première  pièce  qui  fe  pré- 
fente à  l'entrée ,  qu'on  a  placée  au  milieu  de  cette  diftri- 
bution.  De  ce  Veftibule  on  fe  rend  dans  un  Salon  ,  qui 
doit  fervir  de  Sale  à  manger ,  &  qui  communique  à  un 
grand  Cabinet  de  compagnie ,  éclairé  par  deux  croifées 
{m  le  Jardin ,  par  une  feule  fur  la  Cour  >  &  par  trois  autres 
percées  dans  le  pignon;  ce  qui  doit  donner  beaucoup  de 
gayeté  à  cette  pièce,  fuppofé  que  la  vue  foit  agréable  du 
côté  du  pignon.  Ce  grand  Cabinet  donne  pattge  dans  un 
petit ,  qu'on  a  placé  fur  la  Cour  dans  une  des  ailes.  Il  n'a 
pas  de  cheminée  ,  mais  dans  le  contre-cœur  de  celle  du 
Cabinet  d'afTemhlée,  nn  a  fait  nnp  on  vertu  re  ,  par  laquelle 
il  pourra  être  fuffifamment  échauffé. 

On  paffe  encore  du  Salon  dans  une  Chambre  à  cou- 
cher ,  près  de  laquelle  on  a  placé  un  Cabinet  &  deux  Gar- 
derobes  dégagées  par  le  pafTage  qui  conduit  du  Veftibu- 
le à  la  Cuifine  ,  &  au  bout  duquel  fe  trouve  un  Garde- 
manger.  De  la  Cour  on  monte  par  deux  marches  à  cette 
Cuifîne  ,  d'où  l'on  en  monte  eniuite  trois  ,  pour  parvenir 
au  pafTage  ci-defTus  ;  ce  qu'on  a  fait  pour  ménager  une 
Entre-foie ,  où  l'on  pourra  placer  l'Office ,  &  de  laquelle 
on  fe  trouvera  de  plain-pied  au  premier  palier  de  TEfca- 
lier. 

Premier  Etage 
De  la  première  Diftribution. 
Flanche  15. 

Le  premier  palier  de  TEfcalier  eft  commun  à  deux  ram- 
pes ,  par  lefquelles  on  monte  àvîrois  Chambres  de  Maîtres. 
Les  deux  marquées  e.  f%  ont  une  Garderobe  ;  &  la  troi- 

fiéme 
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fiéme  n'en  a  point.  L'autre  rampe  mène  à  un  Corridor ,  pas 
lequel  on  entre  dans  quatre  Chambres.  Les  trois  b.  c.  d. 
ont  une  Garderobe  chacune  :  la  quatrième ,  a.  en  a  deux. 
De  ce  Corridor  on  monte  par  un  petit  efcalier,  du  premiei 
étage  aux  Greniers. 

R  e  z-n  E-C  HAUSSEE 

De  la  deuxième  Diftribution; 
Planche  16. 

C'eft  ici  le  Plan  d'un  Bâtiment  femi-double  ,  dont  le 
"Rez-de-chauiïee  eft  élevé  au-deflus  du  niveau  de  la  terre 
de  deux  pieds  Se  demi.  Sa  principale  entrée  eft  à  un  des 
Pavillons  des  extrémités  de  la  face  lur  la  Cour. 

.  La  première  pièce  qui  s'y  offre  ,  eft  un  Veftibule  }  qui 
a  l'Efcalierà  un  de  fes  côtés  >  Se  qui  conduit  à  une  Anti- 
chambre deftinée  àfervir  de  Sale  à  manger.  On  n'y  a  point 
pratiqué  de  petit  Office ,  mais  feulement  un  Bufet  Se  deux 
Armoires.  De-là  on  entre  dans  le  Salon  où  s'afTemble  la 
compagnie,  Se  qui  communique  à  deux  Chambres  à  cou- 
cher ,  dont  l'une  eft  éclairée  fur  le  Jardin }  Se  l'autre  l'en: 
fur  la  Cour.  Cette  dernière  a  d\in  côté  un  Cabinet ,  Se  de 
l'autre  une  Garderobe  :  elle  en  a  encore  une  féconde ,  qui 
doit  fervir  à  coucher  un  Domeftique  ,  Se  qui  a  une  com- 
munication dans  la  Chambre  éclairée  fur  le  Jardin ,  afin 
que  ce  Domeftique  puifle  être  à  portée  du  fervice  du 
Maître  Se  de  la  Maîtrefte  ,  s'ils  occupent  ces  deux  Cham- 
bres. Cette  même  Garderobe  eft  dégagée  par  unpaflàge, 
où  l'on  a  pratiqué  \m  petit  efcalier  ,  pour  monter  à  une 
jEntre-fble. 

De  la  Chambre  qui  a  vue  fur  le  Jardin  ,  on  entre  dans 
X.  I  Pan.  IL  G 


L'Art  de  bastir  des  Maisons  de  Campagne  , 
un  Cabinet,  au  bout  duquel  eft  une  petite  Garderobe,  quî 
a  fon  dégagement  par  le  paffage  dont  on  vient  de  parler  9 
Se  qui  a  fa  fortie  par  un  Perron  femblable  à  celui  du 
Veftibule. 

Premier  Etage 
De  la  deuxième  Diftribution, 
Planche  16* 

L'Efcalier  conduit  d'abord  à  une  petite  pièce  qui  eft 
au  deffus  du  Veftibule ,  Se  qui  en  a  la  même  grandeur. 
On  entre  enfiiite  dans  un  Corridor  ,  le  long  duquel  font 
diftribuées  cinq  Chambres.  Les  trois  a.  b.  d.  ont  chacune 
deux  Garderobes  ;  Se  celles  marquées  e.  c.  en  ont  aufîi 
deux,  Se  de  plus  un  Cabinet.  A  l'un  des  bouts  3  Se  à  côté 
du  Corridor ,  eft  placé  un  petit  efcalier ,  qui  fert  à  monteç 
du  premier  étage  aux  Greniers, 

Elévation 

De  la  Face  fur  la  Cour, 

Planche  17. 

Le  petit  avant-corps  du  milieu ,  eft  orné  au  Rez-de- 
chauffée  par  des  refends ,  qui  fe  terminent  contre  le  ban-? 
deau  d'une  porte  feinte  ,  fermée  en  cintre  furbaiffé ,  Se 
dans  laquelle  on  a  percé  une  croifée. 

Cet  avant-corps  eft  décoré  au  premier  étage ,  d'une 
grande  croifée  feinte  ,  dans  laquelle  on  en  a  percé  une 
égale  en  largeur ,  en  hauteur ,  Se  en  forme  à  celles  des  ar^ 
riére-corps  de  la  face.  Comme  cet  avant-corps  eft  étroit  <, 
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on  l'a  couronné  au  deffous  de  la  corniche  de  l'entable- 
ment. 

On  a  coupé  les  angles  des  Pavillons  qui  terminent  les 
extrémités  de  cette  élévation ,  afin  de  rétreflir  leur  face , 
qui  eût  paru  trop  large ,  eu  égard  au  petit  avant-corps  du 
milieu;  Se  pour  que  cette  face  fe  diftinguât  mieux ,  on  l'a 
iîanquée  de  pilaftres  de  refend. 

Elévation 

De  la  Face  fur  le  Jardin. 

Planche  17. 

Le  Pavillon  qui  décore  le  milieu  de  cette  face  ,  faillant 
de  cinq  pieds  fur  le  Jardin  ,  on  en  a  arrondi  les  angles , 
pour  y  percer  des  croifées.  Au  moyen  de  cet  arrondûTe- 
ment ,  la  face  de  ce  Pavillon  fe  trouve  proportionnée  à 
la  longueur  du  Bâtiment.  Elle  eft  décorée  au  Rez-de- 
chauifée ,  par  des  refends  qui  fe  terminent  contre  le  ban- 
deau de  la  porte ,  Se  le  tout  forme  un  embafement  por- 
tant des  pilaftres  Attiques  Se  accouplés  ,  qui  ornent  le  pre- 
mier étage  de  cet  avant-corps.  On  a  retourné  la  corniche 
fous  le  fronton ,  pour  donner  plus  de  légèreté  :  On  aaufîî 
dans  cette  même  vûe  ,  renfermé  la  croifée  de  ce  premier 
étage  dans  un  renfoncement,  au  moyen  duquel  les  pi- 
laftres accouplés  fe  trouvent  accompagnés  de  deux  arrié- 
re-corps d'égale  largeur. 

A  chaque  côté  de  ce  Pavillon,  Se  aux  deux  extrémités 
de  la  face,  on  a  aiuTi  placé  de  pareils  pilaftres,  qui  font 
portés  fur  des  piédeftaux ,  qui  ont  toute  la  hauteur  du 
Rez-de-chaulfée  >  Se  dont  les  dez  font  ornés  de  tables  en 
faillie. 
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Coupe 

De  la  quatrième  forme  d'un  Bâtiment  de  dix  toifes  de  face, 

t  Planche  18. 

i 

Cette  Coupe  eft  prife  fur  le  Veftibule  8c  le  Salon  de  la 
première  diftribution  de  cette  forme ,  Planche  ij. 

fin  de  la  féconde  Partie^ 
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L'ART  DE  BATIR 

DES 

MAISONS  DE  CAMPAGNE. 
TROISIEME  PARTIE, 

Ou  font  contenues  plufwurs  Dijlributions  fur  quatre  formes  diffè* 
rentes  3  leurs  élévations  &  leurs  Coupes  }  pour  conjlruire  un 
Bâtiment  de  treize  toifes  de  Face» 

CHAPITRE  PREMIER. 

De  la  première  forme ,  fur  laquelle  on  donne  deux  différentes 
JJtftrtbutions  3  f  um  jjuur  h  Jlv-c  M-^h/mJp^  }  que  pour  le  pre- 
mier Etage j  avec  leurs  Elévations  fur  la  Cour  &  fur  le  jardin, 
&  leur  Coupe, 

R  E  Z-D  E-C  HAUSSEE 

De  la  première  Diftributiotij 
Planche  19. 
Ette  diftribution  à  vingt-cinq  pieds  de  lar- 
geur dans  œuvre.  La  face  fur  la  Cour  eft  flan- 
quée de  Pavillons  qui  laillent  de  quinze  pieds 
fur  le  Corps  de  Logis.  On  a  donné  du  côté 
delà  Cour,  deux  encrées  à  ce  Bâtiment;  mais 
on  pourroit  fupprimer  celle  du  milieu  de  fa  face. 
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Le  Veftibule  renferme  l'efcaiier ,  &  on  Ta  placé  dans 
une  des  aîies.  On  ne  monte  qu'une  marche ,  pour  y  entrer 
de  la  Cour  ;  ce  que  l'on  a  obfervé ,  afin  de  pouvoir  don- 
ner plus  d'élévation  au  fécond  palier  de  l'efcaiier.  Pour 
Supplément  g  on  a  placé  dans  le  Veftibule  quatre  autres 
marches  qui  fervent  à  monter  fur  un  grand  palier  :  Au  ni- 
veau du  Rez-de-chaulTée  :  De  ce  palier ,  on  entre  dans  une 
Anti-chambre  deftinée  à  fervir  de  Sale  à  manger  ;  auffi  y 
a-t-on  pratiqué  un  Bufet ,  deux  petites  Serres  ,  deux  Ar- 
moires ,  Se  un  petit  Office ,  qui  rire  fa  lumière  de  la  Cour. 

On  paffe  de  cette  Anti-chambre  dans  le  Salon  ;  de  ce- 
lui-ci dans  une  Chambre  à  coucher  ,  à  côté  de  laquelle  le 
trouvent  un  Cabinet ,  Se  une  Garderobe  qui  fe  dégage  par 
le  pignon ,  Se  près  de  laquelle  eft  un  petit  Efcalier  pour 
monter  à  une  Èntre-fole. 

Cette  Chambre  à  coucher  a  communication  dans  une 
autre  Chambre  fervant  au  même  ufage  :  Le  lit  y  eft  placé 
dans  une  niche  ;  ce  qui  procure  deux  petits  réduits.  La 
Garderobe  de  cette  pièce  eft  dégagée  comme  la  précé- 
dente. F.nfin  cette  Chambre  aauftiune  iiïùepar  nfi  paffàge 
qui  conduit  au  Salon  ,  Se  où  l'on  a  mis  un  petit  Efcalier  > 
qui  fert  à  monter  à  une  Entre-fole. 

Premier  Etage 
De  la  première  Diftribution. 
Planche  19. 

Un  Corridor  éclairé  du  côté  de  la  Cour  ,  communique 
Se  fert  de  dégagement  aux  fept  petits  Appartenons  qui 
compofent  cet  étage.  Les  deux  marqués  f.  g.  ont  chacun 
une  Chambre,  deux,  Garderobes  &  un  réduit  :  Les  trois 
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marqués  a.  b,  c.  ont  avec  leur  Chambre,  deux  Garderobes 
chacun  ;  &  les  deux  d.  e.  n'ont  qu'une  Chambre  Se  une 
Garderobe.  On  trouve  à  côté  de  ce  Corridor  ,  un  petit 
Efcalierpour  monter  dans  les  Greniers. 

R  E  Z-D  E-C  H  AU  S  S  EE 

De  la  deuxième  Diftribution; 
Flanche  20. 

Ce  Plan  préfente  un  Bâtiment  femi-double  ,  dont  la 
face  llir  la  Cour  eft  terminée  par  deux  Pavillons ,  qui  y  {ail- 
lent de  huit  pieds. 

Un  Veftibule  où  l'on  a  placé  l'Efcalier  >  eft  la  première 
pièce  que  l'on  rencontre  en  entrant  par  le  milieu  de  cette 
face  :  On  pâlie  eniuite  dans  le  Salon  ,  <5C  de~là  dans  un 
grand  Cabinet  d'affembiée,  éclairé  par  trois  croifées  fut 
le  Jardin ,  Se  par  trois  autres  percées  dans  le  pignon.  Cette 
pièce  donne  entrée  dans  une  Sale  à  manger  qui  n'a  point 
de  cheminée ,  mais  qui  peut  recevoir  de  la  chaleur  par 
une  ouverture  faite  au  contre-cœur  de  celle  du  Cabinet 
d'afTembiée.  On  y  a  de  plus  mis  un  poêle  ,  dont  la  fumée 
fe  diffipera  par  un  tuyau  pratiqué  dans  le  mur  de  refend. 
Cette  Sale  eft  dégagée  par  unpaiTage  qui  va  à  l'Efcalier  j 
Se  à  côté  duquel  un  petit  Office  eft  placé. 

Le  Salon  communique  aulfi  à  une  Chambre  à  coucher, 
dont  le  jour  eft  liir  le  Jardin ,  &qui  eft  accompagnée  d'un 
Cabinet  3  d'un  Serre-papiers  Se  de  deux  Garderobes ,  qui 
ont  une  iflue  par  une  porte  qu'on  a  percée  dans  le  pignon. 
On  monte  à  une  Entre-foie  par  un  petit  Efcalier,  qu'on  a 
mis  entre  ces  deux  Garderobes. 

Une  des  portes  du  même  Salon ,  donne  dans  une  fé- 
conde Chambre  à  coucher ,  qui  a  pour  commodités  un 
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Cabinet  &  une  Garderobe  dégagée  comme  la  première; 
Par  un  autre  petit  Efcalier  conftruit  tout  auprès,  on  arrive 
aune  Entre-foie  où  pourra  coucher  un  Domeftique. 

P  r e  m  i  e  r  Etage 
De  la  deuxième  Diftribution, 
Planche  20. 

Quand  on  a  monté  FEfcalier ,  on  le  trouve  fur  un  large 
Palier ,  qui  donne  communication  dans  le  Corridor  par 
deux  portiques ,  Se  dans  TAnti-chambre  du  principal  ap- 
partement de  cet  étage,  marqué  ^lequel  outre  cette  Anti- 
chambre ,  a  une  Chambre ,  un  Cabinet  Se  deux  Gardera- 
bes  ,  à  côté  defquelles  eft  l' Efcalier  du  Grenier. 

Le  Corridor  donne  entrée  dans  fix  Chambres.  Les  deux 
marquées  c.  g,  ont  chacune  un  Cabinet  Se  deux  Garde- 
robes  3  Se  les  quatre  marquées  a.  b.  d.  e,  ont  chacune  une 
Garderobe  Se  un  réduit. 

E  L  E  F  A  T  IO  &} 

De  la  face  fur  la  Cour, 
Planche  11, 

1 

Cette  élévation  eft  terminée  par  des  Pavillons  ;  Se  pour 
leur  donner  plus  de  légèreté  3  on  a  retreffi  leurs  faces  par 
des  pilaftres  de  refend  ,  qui  portent  des  frontons  triangu- 
laires. C'eft  pour  la  même  raifon  qu'on  a  percé  les  croi- 
fées  de  ces  Pavillons  dans  des  renfoncemens. 

Le  milieu  de  cette  élévation,n'eft  marqué  que  par  la  por- 
te &  par  la  croifée  qui  eft  au  deifus.  Cetce  porte  forme  un 

avant-corps^ 
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un  avant-corps ,  dont  la  corniche  fait  reflaut  furie  Plinthe 
qui  fépareles  deux  étages  ;  &  fur  cette  corniche,  doit  être 
pofé  un  Balcon. 

Les  croifées  du  rez-de-chauflee  Se  celles  du  premier 
étage  des  arriére-corps  de  cette  face  ,  font  percées  dans 
des  renfoncemens ,  de  même  que  celles  des  Pavillons  ;  ce 
qu'on  a  fait ,  afin  de  marquer  au  rez-de-chauiïee  des  for- 
mes de  piédeftaux  ,  pour  porter  les  pilaftres  attiques 
qui  décorent  le  premier  étage  ,  auquel  ces  renfoncemens 
procurent  encore  de  petits  arriére-corps,  dont  les  pilaftres 
le  trouvent  accompagnés. 

K  l  it  y  a  l  1  v  jx. 

De  la  face  iur  le  Jardin. 

Planche  21. 

Le  milieu  de  cette  face  eft  décoré  d  un  Pavillon  ,  qui 
eft  percé  au  rez-de-chauffée ,  d'une  porte  Se  de  deux  croi- 
fées ;  Se  pour  faire  mieux  remarquer  cette  porte  ,  on  a  ac- 
compagné les  montans  de  fon  chambranle  de  doubles  ban- 
deaux ,  qui  fe  terminent  en  amortiffement  au  delfus  de  fa 
fermeture.  Elle  eft  couronnée  d'une  corniche  faifant  ref- 
faut  fur  le  Plinthe. 

On  a  décoré  de  refend  les  jambages  des  deux  croifées 
du  rez-de-chauflëe  de  ce  Pavillon  ;  ôe  pour  accompagner 
les  croifées  du  premier  étage ,  qui  font  en  niche  ,  on  a  mis 
des  pilaftres  attiques ,  qui  font  reffaut  fous  le  plafond  de  la 
corniche. 

Ce  Pavillon  eft  terminé  par  un  fronton  triangulaire ,  re- 
tourné fur  les  aplombs  des  arriére-corps  des  pilaftres  des 
extrémités.  Si  l'on  eût  placé  dans  cet  endroit  des  pilaftres 
X.  L  Part,  lll  H 
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accouplés  ,  le  pavillon  eût  paru  trop  large  pour  fa  hau- 
teur &  pour  le  peu  de  longueur  de  la  face  du  Bâtiment. 

Chaque  extrémité  de  cette  face,  eft  terminée  par  de 
larges  pilaftres  ornés  de  tables  en  faillie  ;  Se  pour  fymmé- 
trifèr  avec  ceux-ci ,  on  en  a  placé  des  demis  aux  deux 
côtés  du  Pavillon  du  milieu,  qui  y  font  arriére-corps.  Ces 
demis  pilaftres  étoient  aulll  néceffaires,  pour  rendre  égaux 
les  dolferets  des  croifées ,  qui  font  aux  extrémités  des  ar- 
riére-corps de  cette  face, 

Ç  o  u  P  E 

De  la  première  Forme  d'un  Bâtiment  de  treize  toifes, 

de  face. 

Planche  22, 

Cette  Coupe  eftprife  fur  le  Salon  de  la  première  diftri- 
bution,  Planche  19. 
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CHAPITRE  IL 


T)e  la  féconde  forme  d'un  Bâtiment  de  treize  toifès  de  Face }  fur 
laquelle  font  données  deux  différentes  Dijlributions  3  avec  lesj 
Elévations  fur  la  Cour  Cr  fur  le  Jardin  ,  &  leur  Coupe, 


R  E  Z-D  E-C  HAUSSEE 

De  la  première  Diftribution. 
Planche  23. 

CEtte  diftribution  eft  celle  d'un  Bâtiment  fimple  de 
vingt  &  un  pieds  de  largeur  dans  œuvre,  Se  flanqué 
iùr  la  Cour  de  deux  ailes  qui  Taillent  de  quatre  toiles. 

On  entre  par  le  milieu  de  la  face  dan?  un  Veftibule , 
qui  fert  d'Anti-c^ainbic  cm  Cdbinet  d'afTemblée.  Cette 
dernicic  pièce  eft  éclairée  par  trois  croifées  furie  Jardin, 
Se  par  deux  autres  lur  la  Cour  :  Elle  communique  à  une 
Chambre  à  coucher ,  qui  eft  renfermée  dans  un  des  Pa- 
villons fur  la  Cour ,  Se  qui  n'a  qu'un  Cabinet  Se  une 
Garderobe  ;  mais  pour  lui  donner  plus  de  commodités  , 
on  a  placé  tout  auprès,  un  petit  efcalier,  par  lequel  on 
monte  à  une  Entre-foie ,  ou  un  Domeftique  peut  coucher, 
La  Sale  à  manger  eft  à  côté  du  Veftibule,  Se  commu- 
nique à  l'Office.  De  ces  deux  pièces ,  on  palTe  dans  la  cage 
dei'Efcalier ,  qui  a  fa  principale  entrée  du  côté  de  la  Cour, 
par  le  flanc  d'une  des  ailes. 

De  la  Cour,  on  arrive  d'abord  par  trois  marches  fur  un 
plain-pied,  où  Ton  trouve  trois  autres  marches  qu'on 
monte  dans  la  cage  ci-delfus ,  pour  parvenir  au  niveau  des 

Hij 
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appartemens ,  Se  quatre  autres  marches  placées  fous  la  troî- 
fiéme  rampe  de  l'Efcalier,  par  lefquelles  il  faut  defeendre , 
pour  être  au  niveau  d'un  paffage  pratiqué  fous  la  féconde 
rampe.  Ce  paffage  conduit  d'un  côté  à  la  Cuifine  ,  Se  de 
l'autre  à  un  Garde-manger ,  Se  à  d'autres  commodités  pra- 
tiquées fous  l'Office, 

Par  cet  expédient ,  l'élévation  du  plancher  de  la  Cui- 
fine, étant  plus  grande  de  trois  pieds  &  demi,  que  celle  des 
planchers  des  appartemens,  on  peut  établir  fur  cette  Cui- 
fine une  Entre-foie  ,  dans  laquelle  on  entrera  du  fécond 
palier  de  l'Efcalier  ?  en  defeendant  deux  marches. 

Premier  Etage 
Pe  la  première  Diftribution, 

Planche  23, 

Le  troiHéme  palier  r!p  l'Ffmlipr .  eft  commun  à  deux- 
rampes  :  Par  l'une,  on  monte  à  la  Chambic  marquée  £ 
qui  n'a  qu'une  Garderobe ,  à  côté  de  laquelle  eft.  un  petit 
Efcalier ,  pour  monter  aux  Greniers  :  Par  l'autre  rampe ,  on, 
monte  à  un  Corridor  qui  donne  entrée  dans  cinq  Cham- 
bres. Celles  marquées  a.  b.  e.  ont  chacune  deux  Garde- 
robes  ,  Se  celles  marquées  c.  d.  en  ont  auffi  c}eux  ?  Se  un 
Cabinet  de  plus  chacune» 
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R  E  Z-D  E-C  H  AU  S  S  E*  E 

De  la  deuxième  Diftribution. 
Planche  24. 

On  donne  ici  la  diftribution  d'un  Bâtimsnt  femi-dou- 
ble,  de  trente-fept  pieds  Se  demi  de  largeur  dans  œuvre. 
Son  entrée  principale  du  côté  de  la  Cour,  eft  par  la  face  d'un 
des  Pavillons ,  dont  toute  la  faillie  &  toute  la  largeur  font 
occupées  par  un  Veftibule. 

De  ce  Veftibule,  on  paiTe  dans  une  première  Anti- 
chambre deftinée  pour  manger  :  Elle  communique  au 
grand  Efçalier,  qui  a  fon  entrée  par.  le  milieu  de  la  face 
iur  la  Cour  ,  Se  à  une  féconde  Anti-chambre ,  qui  peut  fer- 
vir  de  Cabinet  d'aftemblée.  Celle-ci  eft  éclairée  par  trois 
çroifées  furie  Jardin,  Se  par  deux  autres  percées  dans  le 
pignon.  De  cette  pièce  on  va  au  Salon,  Se  de  celui-ci  à 
deux  appartemens  à  coucher.  Celui  qui  a  vue  lur  le  Jardin, 
eft  accompagné  d'un  Cabinet  qui  tire  fon  jour  du  même 
côté,  &  il  en  a  encore  un  autre  qui  reçoit  fa  lumière  par 
deux  croifées  percées  dans  le  pignon.  Entre  ces  deux  Ca- 
binets font  deux  Garderobes ,  Se  un  petit  Efcalier  pour 
monter  à  une  Entre-foie ,  lefquels  ont  leur  dégagement  par 
le  pignon. 

Le  fécond  appartement  eft  éclairé  du  côté  de  la  Cour  : 
fon  Cabinet  eft  dans  un  des  pavillons  ;  Se  fur  la  largeur  on 
a  pratiqué  une  rampe  qui  conduit  à  une  Entre-foie  deftinée 
à  coucher  un  Domeftique.  Cette  rampe  a  fon  entrée  par 
le  dégagement  de  la  Garderobe  de  cet  appartement ,  014 
l'on  a  percé  une  porte  dans  le  pignon. 
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Premier  Etage 
De  la  deuxième  Diftribution. 

Planche  24. 

Du  grand  palier  de  l'Efcalier ,  on  entre  dans  la  Chanv 
bre  f.  près  de  laquelle  font  un  Cabinet  Se  deux  Gardero- 
bes.  Ce  même  palier  perce  dans  le  Corridor ,  le  long  duquel 
font  diftribuées  fept  autres  Chambres.  Les  fîx  marquées  a. 
b.  c.  d.  e.  h»  ont  chacune  deux  Garderobes  ,  &  celle  mar- 
quée g.  outre  ces  commodités,  a  un  Cabinet. 

L'efcaiier  pour  monter  au  Grenier,  eft  fitué  danslepa£- 
fage  qui  communique  du  Corridor  à  la  Chambre  e, 

V.  f,  E  J'  A  T  T  O  M 

Du  côté  de  la  Cour. 
Planche  2$. 

Les  Pavillons  qui  flanquent  cette  élévation ,  ayant  une 
largeur  dilproportionnée  à  celle  de  Pavant-corps  du  mi- 
lieu ,  on  en  a  coupé  les  angles.  Par  ce  moyen  ?  ils  préfèn- 
tent  des  faces  qui  s'accordent  beaucoup  mieux  avec  cet 
avant-corps  ;  &  d'ailleurs  leurs  angles  intérieurs  étant  cou- 
pés, le  fond  du  Bâtiment  en  paroît  plus  large.  Leurs  faces 
.  îbnt  décorées  de  Pilaftres  de  refend,  qui  fervent  à  les  faire 
paroître  plus  détachées  des  pans  coupés. 

L'avant-corps  du  milieu  de  la  face,  eft  percé  au  rez-de-* 
chauffée,  d'une  porte  ,  dont  les  jambages  qui  font  avant- 
corps,  font  ornés  de  tables  en  faillie  :  Les  arriére-corps  qui 
font  refendus }  lui  donnent  de  l'apparence  3  Sç  fur  eux  s'élé- 
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vent  deux  corps  qui  font  décorés  de  tables  renfoncées ,  Se 
qui  portent  un  fronton  triangulaire,  lequel  n'ayant  point 
de  bafe ,  fait  place  au  couronnement  qu'on  a  mis  à  la  croi- 
fée, 

Elévation 
Du  côté  du  Jardin. 
Planche  25". 

Le  petit  avant-corps  qui  en  décore  le  milieu ,  efl  formé 
de  deux  pilaftres  de  refend  ?  qui  portent  un  fronton  cintré 
Se  fans  bafe.  Il  eft  percé  au  rez-de-chauftee ,  d'une  porte  en 
anfe  de  panier,  laquelle  eft  renfermée  dans  un  gros  cadre 
couronné  d'une  corniche  faifant  reftaut  fur  le  plinthe.  La 
croifée  du  premier  étage  ,  eft  percée  dans  un  renfonce- 
ment qui  fe  termine  dans  le  tympan ,  en  cintre  furbauTé. 

Aux  extrémités  de  cette  face ,  font  deux  avant-corps 
qui  font  reflaut  fous  le  plafond  de  la  corniche.  Ils  font 
percés  d'une  croifée  à  chaque  étage.  Celles  du  rez-de- 
chauftee  font  accompagnées  de  tables  en  faillie  ,  Se  celles 
du  premier  étage  le  font  de  tables  fouillées. 

Coupe 

De  la  féconde  forme  d'un  Bâtiment  de  treize  toifes 

Planche  26. 


Cette  coupe  eft:  prife  furie  Salon  de  la  première  diftri- 
tion  de  cette  forme,  Planche  23, 
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CHAPITRE  III. 

De  la  trot jiême  forme  d'un  Bâtiment  de  treize  toifes  de  face  ,  ou 
Von  voit  deux  différentes  Dijlributionsjeurs  Elévations  fur  la 
Cour  &  fur  le  Jardin  }  &  leur  Coupe. 


R  E  Z-D  E-C  H  AU  S  S  e' E 

De  la  première  Diftribution, 

Planche  27. 

CEtte  diftribudon  efl  d'un  Bâtiment  qui  efl:  une  efpece 
de  femi-doubie.  Il  a  vingt-quatre  pieds  de  largeur 
dans  œuvre  ,  Se  fa  face  fur  la  Cour  efl  flanquée  de  Pavil- 
lons faillans  de  neuf  pieds  Se  demi. 

On  entre  du  côté  de  la  Cour  par  le  milieu  de  la  face , 
dans  un  Veftibule  qui  conduit  à  un  Salon  deftiné  pour  la 
compagnie.  Ce  Salon  donne  paflage ,  d'an  côté  dans  une 
Sale  à  manger  ;  Se  de  l'autre  dans  une  Chambre  à  cou- 
cher ,  près  de  laquelle  efl  un  Cabinet  qui  perce  dans  une 
autre  Chambre  à  coucher,  dont  le  lit  eft  en  niche,  Se  qui 
a  derrière  e\\e  rua  ppt-ir  T~labinet.  Dp  cette,  dernière  Cham- 
bre ,  on  entre  dans  un  palfage  ouvert  dans  le  Veftîbule ,  Se 
le  long  duquel  font  les  Garderobes  des  deux  Chambres,  Se 
un  petit  efcalier,  pour  monter  aune  Entrefoie  pratiquée 
fur  ce  palfage  Se  fur  ces  Garderobes. 

Du  Veftibule,  on  palfe  dans  la  cage  de  f  Efcalier ,  au  bas 
duquel  eft  une  porte  pour  le  fervice  de  la  Sale  à  manger. 
De  cette  cage,  on  defeend  quatre  marches  ;  pour  arriver  au 

niveau 
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ftîveau  de  la  Cui/ine.  Cette  defcente  n'a  été  pratiquée  , 
qu'afîn  de  gagner  aflez  de  hauteur,  pour  pouvoir  mettre  une 
Entre-foie  au  deflus  de  cette  Cuifine  ,  laquelle  a  fbn  en- 
trée principale  fur  la  Cour ,  par  un  des  côtés  du  Pavillon , 
qui  dans  là  faillie  renferme  un  Garde-manger  Se  un  petit 
Efcalier  pour  monter  à  l'Entre-fole ,  où  Ton  peut  cepen- 
dant entrer  par  le  premier  palier  du  grand  Efcalier. 

De  la  Cuifine ,  on  monte  par  quatre  marches  à  l'Office , 
qui  a  une  entrée  dans  la  Sale  à  manger. 

P  remi er  Etage 
De  la  première  Diftribution; 
Planche  27. 

Il  eft  diftribué  en  neuf  Chambres  à  coucher.  Les  deux 
b.  Se  g.  ont  chacune  un  Cabinet  Se  deux  Garderobes  f 
Les  trois  c»d*  e.  n'ont  qu'un%  Garderobe  chacune  :  Les 
deux  marquées  f,  n  en  ont  chacune  deux  ;  &  celles  a.  h. 
n'en  ont  point.  Le  petit  Efcalier  pour  monter  aux  Gre-; 
niers ,  eft  à  un  des  bouts  du  Corridor.  ' 

R  JE  Z  D  r  CHAUSSE*  E 

De  la  deuxième  Diftribution. 
Planche  2S. 

Ce  Plan  eft  pour  un  Bâti  ment  femi-double,  detrente-fîx 
pieds  de  largeur  dans  œuvre. 

On  entre  par  le  milieu  de  la  face  lùrla  Cour  3  dans  un 
Veftibule  qui  fert  d' Anti-chambre ,  Se  qui  communique  à 
un  Salon,  à  une  Sale  à  manger;  Se  au  grand  Efcalier,  dont 
J.  h  Paru  11  l 
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l'entrée  principale  eft  à  une  des  extrémités  de  cette  face. 

A  chaque  côté  du  Salon,  eft  une  Chambre  à  coucher, 
qui  a  Ton  Cabinet  &  deux  Garderobes ,  avec  leurs  déga- 
gemens. 

Au  bout  de  la  Sale  à  manger  ,  on  a  placé  une  Serre  pour, 
les  criftaux,  &  un  petit  Efcalier  dégagé  parle  pignon,  Se 
qui  fert  à  monter  à  des  Entre-fbles ,  au  premier-  étage  Se 
aux  Greniers. 

Premier  Etage 
De  la  deuxième  Diftribution, 
Planche  28, 

Du  grand  palier  du  principal  Efcalier,  on  pafTe  dans  un 
principal  appartement  h.  qui  eft  compofé  d'une  Anti-« 
chambre,  d'une  Chambre,  d'un  Cabinet  &  de  deux  Gar-* 
dérobes ,  Y  une  delquelles  eft  dégagée  par  le  Corridor,  Se 
l'autre  par  FAnti-chambre.#Le  refte  de  cet  étage ,  com-* 
prend  fept  Chambres  de  Maîtres  :  Les  trois  marquées?,  b.  g) 
ont  chacune  deux  Garderobes  :  Aux  autres,  il  n'y  en  a 
qu'une.  Le  petit  Efcalier  qui  eft  à  côté  du  Corridor,  eft  le 
même  dont  on  a  parlé  dans  f  explication  du  rez-de-chauA 
fée. 

Elévation, 
Du  côté  de  la  Cour, 
Planche  2p, 

Les  angles  du  Pavillon  du  milieu ,  font  en  tour  ronde  % 
Se  accompagnés  de  petits  corps  qui  répondent  à  l'aligne-* 
ment  des  Pavillons  des  extrémités.  Sa  face  eft  décorée  au 
yez-de-chauifée  de  refend;  qui  fe  termine  contre  le  ban<* 
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deau  de  la  porte ,  Se  qui  fert  de  balè  à  deux  corps  en  for- 
me de  piiaftres ,  qu'on  a  placés  au  premier  étage  ,  pour 
porter  un  fronton  cintré ,  dont  on  a  lupprimé  la  bafe ,  afin 
que  le  cartouche  fût  plus  apparent. 

Cette  face  ayant  moins  de  largeur  que  celles  des  Pavil- 
lons des  extrémités ,  on  a  fait  à  ceux-ci  de  petits  avant- 
corps  ,  qu'on  a  couronnés  fous  la  corniche  de  l'entable- 
ment ,  &  qui  ne  font  point  reffaut  iur  l'embafement  du 
Bâtiment.  Les  parties  de  ces  Pavillons  qui  font  arriére- 
corps  ,  font  décorées  de  tables  en  faillie. 

E  L  EV  AT  1  p  N, 

Du  côté  du  Jardin. 

Planche  29. 

On  a  arrondi  les  angles  du  Pavillon  du  milieu,  de  même 
que  ceux  du  précédent.  La  face  eft  percée  au  rez-de-chauf- 
fée ,  d'une  porte  bombée ,  Se  ornée  d'un  chambranle  Se 
de  deux  montans,  qui  portent  une  corniche,  dont  cette 
porte  eft  couronnée.  Afin  qu  elle  pût  fe  mieux  diftinguer , 
on  en  a  refendu  les  arriére-corps.  Cette  même  porte  fert 
d'embafement  à  la  croifée  du  premier  étage ,  laquelle  eft 
accompagnée  de  deux  cor.ps  en  faillie ,  qui  foutiennent  un 
fronton  triangulaire,  auquel  on  n'a  point  donné  de  bafe, 
pour  avoir  la  facilité  de  couronner  avec  plus  de  grâce  le 
haut  de  la  croifée. 

A  chaque  Pavillon  angulaire  ,  on  a  percé  au  rez-de- 
chaulfée  une  croifée  dans  une  porte  feinte ,  qu'on  a  déco- 
rée d'un  chambranle  Se  de  deux  montans  ,  qui  s'amortif- 
fàntpar  le  haut,  portent  une  corniche  qui  la  couronne. 
Pour  que  cette  porte  feinte  fût  plus  apparente ,  on  en  a 
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refendu  les  arriére-corps,  fur  lefquels  s'élèvent  au  premier 
étage  deux  corps  de  pilaftres  ,  qui  portent  un  fronton  en 
anfe  de  panier,  fans  bafe.  Le  chambranle  delà  croifée  de 
cet  étage,  eft  orné  de  petits  montans,  qui  s'amorthTant  par 
le  haut,  foutiennent  une  petite  corniche ,  fur  laquelle;  on 
a  pofé  un  vafè. 

Coupe 

De  la  troifiéme  forme  d'un  Bâtiment  de  treize  toifesf 

de  face. 

Planche  30. 

Cette  coupe  eft  prife  lur  le  Veftibu|e ,  Se  fur  le  Salon, 
de  la  première  diftribution  de  cette  forme  ,  Planche  27. 


CHAPITRE  IV, 

De  la  quatrième  forme  d'un  Bâtiment  de  treize  toifes  de  face  s 
auquel  on  donne  deux  différentes  Dijtnbuiiuns  >  leurs  Eléva- 
tions fur  la  Cour  &  fur  le  Jardin ,  &  leur  Coupe. 


K  E  Z-D  E-CH  AUSS  EE 

De  la  première  Diftribution; 
"Planche  31. 

ON  offre  ici  une  efpece  de  Bâtiment  femi-double  % 
qui  a  vingt-neuf  pieds  dans  œuvre.  Sa  face  fur  la  Cour, 
eft  flanquée  de  Pavillons  qui  faillent  de  huit  pieds  &  de- 
mi. Par  l'entrée  qu'on  a  placée  au  milieu  ,  on  fe  trouve 
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d'abord  dans  un  Veftibule  ,  à  chaque  côté  duquel  eft  un 
paflage.  Par  l'un,  on  va  à  l'Efcalier  ;  par  l'autre ,  à  la  Sale 
à  manger. 

Du  Veftibule  on  pafle  dans  un  petit  Salon  ,  qui  fere 
d' Anti-chambre  commune  au  Cabinet  d'aflemblée ,  Se  à 
une  Chambre  à  coucher.  Celle-ci  a  pour  commodités  un 
Cabinet  Se  deux  Garderobes ,  dont  une  qui  eft  deftinée 
pour  coucher  un  Pomeftique ,  a  une  ifliie  dans  la  Sale  à 
manger  :  Si  l'on  vouloir  en  fnîrp  un  Cabinet  de  toilette  , 
on  pourroiL  alors  y  mettre  un  petit  Efcalier  ,  qui  condui- 
rait à  une  Entre-foie,  qu'on  feroit  fur  cette  pièce  &  fur  le 
Cabinet ,  fuivant  qu'on  le  jugeroit  à  propos.  L'autre  Gar- 
dérobe  propre  à  une  chaife  percée  ,  a  fon  dégagement 
par  le  paflage  de  la  Sale  à  manger,  auprès  de  laquelle  fc 
trouve  une  Serre. 

A  côté  du  Cabinet  d'aflemblée ,  eft  un  Cabinet  où  l'on 
3  placé  un  lit,  Se  qui  a  deux  Garderobes  qui  fe  dégagent 
par  deflbus  l'Efcalier. 

Premier  Etage 
De  la  première  Diltribution, 

Planche  31. 

Le  fécond  palier  de  l'Efcalier,  eft  commun  à  deux  ram- 
pes. L'une  monte  à  la  Chambre  q.  qui  a  une  Garderobe  , 
a  côté  de  laquelle  eft  l'Efcalier  du  Grenier  :  L'autre  rampe 
mène  à  un  large  Corridor  ,  qui  donne  communication 
dans  fix  Chambres.  Celles  marquées  b,  c.  e.  ont  une  Garde- 
robe  chacune  ,  $c  les  trois  autres  d.f*  h,  en  ont  chacune 
deux, 
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R  E  Z-D  E-CH  AU  S  SE' E 

De  la  féconde  Diftribution. 
Planche  32. 

Cette  diftribution  eftpourun  Bâtiment  femi-double,de 
trente-fept  pieds  dans  œuvre.  Aux  extrémités  de  la  face 

fur  la  Cour  ,  font  des  ravilluna  v^vii  fail  lent  de  douze  pieds. 

L'entrée  eft  dans  le  milieu ,  Se  le  principal  Elcalier  eft  à 
côté  du  Veftibule ,  par  lequel  on  entre  dans  le  Salon.  A 
côté  de  cette  dernière  pièce ,  eft  un  Cabinet  d'alTemblée , 
d'où  i'onpaffe  dans  une  Chambre  à  coucher,  dont  le  Ca- 
binet eft  dans  un  des  Pavillons. 

A  côté  de  cette  Chambre ,  font  deux  Garderobes  dé- 
gagées parle  Veftibule ,  d'où  l'on  va  par  delTous  l'Efcalier, 
à  une  autre  Chambre  à  coucher,  qui  a  fon  Cabinet  &  une 
Garderobe.  Le  Salon  communique  à  une  troifiéme  Cham- 
bre à  coucher ,  au  bout  de  laquelle  font  placés  un  Cabi- 
net ,  Se  une  Garderobe  qui  a  fon  iifue  par  le  pignon ,  Se 
qui  contien  t  un  efcalicr  pour  monter  à  une  Entrefoie. 

Premier  Etage 
De  la  féconde  Diftribution. 
Planche  32. 

Du  grand  palier  de  f  elcalier,  on  paffe  dans  le  principal 
appartement  e.  lequel  eft  compofé  de  cinq  pièces.  Ce  mê- 
me palier  conduit  dans  le  Corridor,  qui  commùnique  à 
cinq  Chambres  ,  dont  les  quatre  marquées  a.  b.  d.  fi  ont 
chacune  un  Cabinet  Se  deux  Garderobes.  Celle  marquée  c. 


IL  le  i^aJion   du  coté  c/a  Jardin/. 


Chap.  IV.  Elévation  du  côte'  de  la  Cour.  jt 
ri  a  point  de  commodités.  L'efcaiier  du  Grenier,  a  fon  en- 
trée for  le  grand  palier. 

Elévation. 

Du  côté  de  la  Cour. 

Planche  33. 

On  a  coupé  les  angles  des  Pavillons  qui  terminent  cette 
face  ,  pour  les  raifons  expliquées  au  Chapitre  précédent. 
Comme  il  n'y  a  rien  de  particulier  à  leur  décoration,  il 
feroit  inutile  d'en  parler. 

L'avant-corps  du  milieu ,  eft  formé  par  une  grande  ar- 
cade feinte ,  qui  eft  de  la  hauteur  des  deux  étages  :  Les 
jambages  en  font  refendus  ,  pour  qu'ils  fe  décachent  mieux 
des  arriére-^-orps  de  cette  face  ;  &  il  eft  terminé  par  un 
couronnement  percé  d'un  œil  de  bœuf,  pour  éclairer  le 
Grçnier ,  &  qui  eft  accompagné  de  deux  Lions. 

Elévation 

De  la  Face  fur  le  Jardin. 

flanche  33. 

Pour  donner  plus  de  force  aux  encognures  des  extré- 
mités de  cette  face ,  on  a  eu  attention  qu'ils  fuient  arriére- 
corps  aux  Pavillons  9  lesquels  fonr  formés  par  despilaftres 
de  refend ,  qui  portent  un  fronton  triangulaire. 

Celui  du  miiieu,eft  percé  au  rez-de-chaufTée^d'une  porte 
à  anfe  de  panier ,  dont  les  jambages  font  décorés  de  tables 
en  faillie  ;  &  pour  donner  plus  de  relief  à  cette  porte ,  on 
a  refendu  fes  arriére-corps. 

Elle  fert  d'embafement  à  la  croifée  du  premier  étage , 
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qui  eft  accompagnée  de  larges  corps  de  pilaftres  ?  qui  por- 
tent un  fronton  cintré ,  dont  on  a  fupprimé  la  bafe ,  pour 
des  raifons  fui  lefquelles  on  s'eft  déjà  expliqué. 

Coupe 

De  la  quatrième  forme  d'un  Bâtiment  de  treize  toifes 

de  face. 

Planche  34. 

Elle  eft  prife  lîir  le  Veftibule  &  le  Salon  de  la  première 
diftribution  de  cette  forme  >  Planche  3 1. 

Fin  de  la  troipéine  Partie. 


L'ART 


-FLartf/iz  36  Peu,, 


L'ART  DE  BATIR 

DES 

MAISONS  DE  CAMPAGNE. 

QUATRIEME  PARTIE, 

Dans  laquelle  fe  trouvent plufwursDiflributions  fur  quatre  formes 
différentes  ,  leurs  Elévations  }  &  leurs  Coupes  ,  pour  construire 
un  Bâtiment  de  quinze  toijes  de  face. 


CHAPITRE  PREMIER. 

De  la  première  Forme  3  fur  laquelle  on  donne  deux  différentes 
dijlributions  ,pour  le  Rez-de-chauffée  &  pour  le  premier  Eta- 
ge 3  avec  leurs  élévations  fur  la  Cour  &  fur  le  Jardin  3  &i 
leur  Coupe, 

R  E  Z-D  E'C  H  AU  S  S  EE 

De  la  première  Diltrîbution. 
Flanche  3^. 

E  Plan  repréfente  la  diftribution  d'un  Bâti- 
ment fimple,  de  vingt  -iix  pieds  de  largeur 
dans  œuvre.  Il  a  deux  entrées  principales  fur 
la  Cour  ,  par  Tune  defquelles  on  trouve  d'a- 
bord le  grand  Efcalier,  placé  à  une  des  extré- 
mités de  cette  face.  De  la  cage  de  cet  Efcalier ,  on  entre 
X.  I.  Fart.  IV,  K 
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dans  une  Sale  à  manger ,  à  côté  de  laquelle  on  a  pratiqué 
un  petit  Office. 

Cette  Sale  à  manger  fert  dJ  Anti-chambre  au  Salon ,  dans 
lequel  on  peut  auffi  paffer  par  le  Veftibule  fitué  au  milieu 
de  la  face  de  la  Cour.  Si  on  vouloit  fe  contenter  de  la  pre- 
miere  entrée  ,  onpourroit  faire  de  ce  Veftibule,  un  Cabi- 
net pour  le  Maître,  où  ceux  qui  auroient  affaire  avec  lui, 
feroient  introduits  par  la  Sale  à  manger. 

Le  Salon  donne  palfage  dans  une  Chambre  à  coucher,' 
dont  le  lit  eft  placé  dans  un  alcove  :  on  peut  y  mettre 
encore  un  lit  de  repos,  qui  lervira  à  coucher  un  Domefti- 
que  en  cas  de  befoin.  A  côté  de  cet  alcove  eft  une  Gar-* 
dérobe ,  Se  derrière  eft  un  palfage  qui  conduit  à  un  efca-* 
lier  de  dégagement ,  dont  la  {ortie  eft  fur  la  Cour.  Cet 
efcalier  monte  à  une  Entre-foie ,  il  dégage  le  premier  éta- 
ge, &  il  conduit  au  Grenier.  Tout  auprès  eft  une  Garde^ 
robe  pour  coucher  un  Domeftique ,  Se  plus  loin  un  Cabi^ 
net,  qui  a  fa  principale  entrée  par  la  Chambre  ci^deflùs. 

Le paffage  qu'on  a  pratiqué  à  côté  de  la  Garderobe 
peut  être  fupprimé  ;  Se  en  ce  cas  il  fera  facile  de  percer 
en  cet  endroit  une  porte  qui  communique  de  cette  Gar^ 
dérobe  à  la  Chambre, 

Premier  Etage 

De  la  première  Diftribution, 
Planche  3J, 

Ce  premier  étage  eft  diftribué  en  fîx  Chambres  à  cou- 
cher. Celles  marquées  b.  d.  e.f.oni  chacune  deux  Garde^ 
robes.  Les  deux  a.  c.  ont  de  plus  un  Cabinet  chacune.  Au 
bout  du  Corridor ,  eft  fefcalier  dont  on  vient  de  parler 
dans  l'article  précédent, 


J^rerruev  -ILkcup  e     '2  e  1)  ur  ir  i/?uh  o  /  ? 


Co6e  du. 


2  e  Z)  urlr  ib  u  h  art/ 


Je  ù,  m  s 


CHAP.  I.  DE  LA  SECONDE  DISTRIBUTION. 


R  E  Z-D  E-C  H  AU  S  S  E E 

De  la  féconde  Diftribution. 
Planche  36*. 

Ceci  eft  pour  un  Bâtiment  femi-double ,  de  trente-fîx 
pieds  de  largeur  dans  œuvre. 

A  l'une  des  extrémités  de  la  face  de  la  Cour,  fe  prèle n~ 
tent  tout  de  fuite  f  entrée  principale ,  le  Veftibule ,  Se  le 
grand  Efcalier.  Du  Veftibule  on  paffe  dans  une  première 
Anti-chambre ,  Se  de  celle-ci  dans  une  féconde  ,  dont  on 
peut  faire  un  Cabinet  d'affemblée  dans  les  tems  froids.  A 
côté  fe  trouve  un  petit  Cabinet. 

De  la  féconde  Anti-chambre ,  on  va  dans  le  Salon ,  dont 
une  des  portes  rend  dans  une  Chambre  à  coucher,  qui  a  un 
Cabinet  Se  deux  Garderobes  dégagées  par  un  Corridor , 
qui  conduit  à  un  Efcalier ,  par  lequel  on  monte  à  une  En- 
tre-fble  ,  au  premier  étage  Se  au  Grenier. 

Du  Salon,  on  entre  auffi  dans  la  Sale  à  manger,  qui  eft 
éclairée  fur  la  Cour ,  &  à  côté  de  laquelle  eft  une  Cham- 
bre à  coucher ,  accompagnée  d'un  Cabinet  Se  de  deux 
Garderobes. 

Premier  Etage 
De  la  féconde  Diftribution. 
Planche  36. 

Le  principal  Efcalier ,  f  tué  à  lun  des  côtés  du  Bâtiment, 
fe  trouve  en  face  dun  Corridor  coupé  à  angles  droits  dans 
fon  milieu  par  un  autre  Corridor,  qui  fe  diftribue  à  quatre 
principaux  appartemens  marqués  b.  c,  f  g.  Les  trois  pre- 

Kij 
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miers  ont  chacun  une  Anti-chambre,  une  Chambre  ,  un 
Cabinet  &  deux  Garderobes  ;  &  le  quatrième  a  un  Cabi- 
net de  plus. 

Les  Chambres  marquées  a.  e.  ont  deux  Garderobes ,  Se 
celle  marquée  d.  n'en  a  qu'une.  A  côté  de  celle-ci ,  eft  un 
palTage  qui  conduit  à  l'Efcalier  de  dégagement. 

Elévation 

De  la  face  du  côté  de  la  Cour. 

Flanche  37, 

La  face  du  Pavillon  du  milieu ,  le  réunit  au  Corps  de 
Logis  par  deux  parties  en  tour  ronde  :  Elle  eft  flanquée 
de  pilaftres  de  refend,  qui  portent  un  fronton  en  anfe  de 
panier,  fans  bafe.  La  porte  de  ce  Pavillon ,  eft  percée  dans 
un  renfoncement,  de  même  que  la  croifée  qui  eft  au  def- 
fus.  Le  chambranle  de  cette  croifée  ,  eft  accompagné  de 
petits  montants  qui  portent  une  Corniche ,  fur  laquelle  on 
a  pofé  un  cartouche. 

Les  Taviilons  des  extrémités  ,  font  aufli  flanqués  de 
pilaftres  de  refend  ,  faifant  retfaut  fous  le  plafond  de  la 
corniche.  Ils  font  percés  chacun  d'une  porte  ,  que  l'on  a 
placée ,  ainfi  que  leurs  croifées ,  dans  un  renfoncement. 

Elefatiok 
De  la  Face  du  côté  du  Jardin» 
Planche  37. 

Deux  parties  en  tour  ronde,  réunifient  au  Corps  de  Lo- 
gis la  face  du  Pavillon  du  milieu  ,  comme  on  l'a  vû  à  la 


Coupe  prise  xrur  le  J^e^tilule et  le  iSalerrv  de  la.  F  lune  ke-  3 S 


I  I 
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précédente  élévation.  Cette  face  eft  percée  au  rez-de- 
chauftée ,  d'une  porte  bombée  ,  dont  le  chambranle  eft 
accompagné  de  montans ,  qui  portent  une  corniche  fai- 
fant  reffaut  fur  le  plinthe.  Les  arriére-corps  de  cette  porte , 
font  refendus ,  &  fervent  d'embafement  aux  pilaftres  Ioni- 
ques accouplés  ,  qui  foutiennent  au  premier  étage  un  fron- 
ton cintré  fans  bafe.  Ces  pilaftres  font  accompagnés  de 
petits  arriére-corps ,  dont  les  deux  intérieurs  font  conti- 
nués dans  le  tympan  ,  6c  fe  réuniifent  par  une  platebande 
fous  la  corniche  du  fronton.  La  croifée  de  cette  face ,  eft 
furmontée  d'un  couronnement  ,  au  delfus  duquel  font  pla- 
cés deux  Génies, 

Le  Rez-de- chauffée  des  avant-corps  qui  flanquent  cette 
face ,  eft  orné  de  refend  9  qui  fe  termine  contre  le  bandeau 
d'une  porte  feinte  ,  qui  renferme  une  croifée. 

Leur  premier  étage  eft  dernr^  de  pilnftres ,  ainfi  quela 

face  du  Pavillon  du  milieu  ;  Se  chacun  de  ces  avant-corps  , 
eft  orné  d'un  fronton  triangulaire. 

La  corniche  retournée  fur  ce  fronton ,  donne  de  la  lé- 
gèreté. 

Coupe 

De  la  première  forme  d'un  Bâtiment  de  quinze  toifes 

de  face. 

Planche  38. 

Cette  coupe  eft  prife  fur  le  Veftibule  &  le  Salon  de  la 
première  diftribution ,  Planche  35. 
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CHAPITRE  IL 


De  la  deuxième  forme  d'un  Bâtiment  de  quinze  toifes  de  face ,  où 
Je  trouvent  deux  différentes  Diftributions ,  leurs  Elévations 
fur  la  Cour  &  fur  le  Jardin  3  &  leur  Coupe. 


R  E  Z-D  E-CH  AU  S  SE  E 

De  la  première  Diftribution. 

Planche  30. 

CEttt:  rJifl-rihntinn  ^fl-  pnnr  tin  fèmî-douMe ,  c[e  qua- 
rante  pieds  de  largeur  dans  œuvre.  A  rentrée ,  qu'on 
a  placée  dans  le  milieu  de  la  face  lur  la  Cour  ,  on  trouve 
le  Veftibule ,  qui  précède  le  Salon  ;  &  de  ce  Salon  on 
entre  dans  deux  Chambres  à  coucher ,  dont  l'une  eft  à  droi- 
te y  &  l'autre  eft  à  gauche  :  Elles  ont  chacune  un  Cabinet 
Se  deux  Garderobes,  qui  ont  leurs  dégagemens  ,  &  au 
defîus  defquels  on  peut  faire  des  Entre-foies. 

Par  un  des  côtés  du  Veftibule ,  on  entre  dans  la  Sale  du 
Billard,  qui  communique  à  l'Efcalier  principal ,  lequel  a 
fon  entrée  particulière  à  une  des  extrémités  de  la  face  de 
la  Cour.  Par  l'autre  côté ,  on  pafle  dans  la  Sale  à  manger , 
auprès  de  laquelle  on  a  placé  un  petit  Office  &un  Efca- 
lier ,  qui  en  dégageant  le  premier  étage ,  monte  au  Gre- 
nier. 
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Premier  Etage 
De  la  première  Diftribution; 
Flanche  39, 

A  cet  étage ,  deux  Corridors  qui  forment  une  croix , 
donnent  entrée  dans  fix  appartenons.  Les  deux  marqués 
h,  c.  font  compofés  chacun  d'une  Anti-chambre  ,  d'une 
Chambre ,  d'un  Cabinet,  ôc  de  deux  Garderobes.  Celui 
marqué  f.  contient  une  Chambre ,  un  Cabinet ,  trois  Gar- 
derobes ,  &  aune  Anti-chambre  commune  avec  l'appar- 
tement g.  qui  au  fiirpius  a  une  Chambre ,  un  Cabinet  de 
deux  Garderobes.  Les  deux  autres  a,  &  d.  n'ont  qu'une 
Chambre ,  &  une  Garderobe  chacun. 

Re  z-d  e-c  h  a  u  s  s  e'e 
De  la  féconde  Difl-rihution. 
Planche  40. 

C'eftdun  Bâtiment  double,de  quarante-cinq  pieds  dans 
œuvre ,  qu'on  fait  ici  la  diftribution.  On  monte  de  la 
Cour  trois  marches ,  pour  entrer  dans  le  Veftibule ,  qui 
eft  placé  au  milieu  de  cette  face.  Dans  le  fond  de  la  mê- 
me pièce ,  on  monte  encore  trois  marches  ,  pour  arriver 
iiir  un  large  palier ,  qui  eft  de  plain-pied  avec  les  apparte- 
mens  du  Rez-de-chaulfée. 

Sur  ce  palier,  font  percées  trois  portes,  Tune  defquelles 
donne  entrée  dans  un  petit  appartement  éclairé  fur  la 
Cour,  &  qui  contient  une  Anti-chambre  ,  une  Chambre , 
un  Cabinet,  Sç  trois  Garderobes;  le  tout  ayant  une  hTue 
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par  delTous  la  féconde  rampe  d'un  petit  efcalier  de  déga- 
gement, qui  a  fa  fortie  par  une  porte  percée  dans  le  pi- 
gnon. 

Par  la  féconde  porte  ,  on  palTe  dans  la  Sale  à  manger, 
à  l'un  des  bouts  de  laquelle  eft  un  petit  Office. 

La  troifiéme  s'ouvre  dans  le  Salon ,  d'où  l'on  entre  dans 
un  Cabinet  d'aiïemblée  ,  qui  communique  à  une  petite 
Chambre  à  coucher,  quia  tout  proche  une  Garderobe  Se 
un  Cabinet  dégagés  par  un  petit  efcalier ,  dont  l'entrée  eft 
au  pignon. 

Le  même  Salon  fert  de  palîage  à  une  principale  Cham- 
bre à  coucher ,  qu'accompagnent  un  Cabinet ,  Se  deux 
Garderobes  qui  donnent  fùr  un  petit  Corridor  ,  lequel 
conduit  à  une  porte  pratiquée  dans  le  pignon,  Se  dont  on 
a  déjà  parlé. 

Premier  Etage 

De  la  féconde  Diftribution, 
Flanche  40. 

Ce  premier  étage  eft  divîfé  en  un  grand  appartement 
marqué  /.  Se  compofé  d'une  Anti-chambre  ,  d'une  Cham- 
bre ,  d'un  Cabinet  Se  de  deux  Gerderobes  ;  Se  en  neuf 
Chambres  à  coucher,  dont  les  deux  a.f.ont  chacune  les 
mêmes  pièces  que  le  grand  appartement  ,  à  la  refèrve 
d'une  Anti-chambre.  La  Chambre  e .  a  une  elpece  d'Anti- 
chambre Se  deux  Garderobes.  Les  deux  d.  r.  ont  chacune 
deux  Garderobes  ;  Se  il  n'y  a  qu'une  feule  Garderobe  à 
chacune  des  Chambres  b.  c.  g,  h. 

Aux  extrémités  de  cet  étage ,  font  placés  les  deux  Efca- 
liers  de  dégagement ,  dont  on  a  fait  mention  au  Rez-de- 
chauffée.  Ils  font  très-utiles  pour  le  fervice  des  Domefti- 

ques, 
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ques ,  qui  fans  ce  lecours  feroient  beaucoup  de  bruit  fur 
le  Corridor  ,  dans  l'obligation  où  ils  feroient  de  venir  de 
fes  deux  extrémités ,  pour  gagner  le  grand  Efcalier. 

Elévation 

De  la  Face  du  côté  de  la  Cour. 
*  Planche  41. 

Le  Pavillon  du  milieu  efl  formé  par  deux  larges  corps, 
qui  portent  un  fronton  en  anfe  de  panier ,  fàns  baie.  Ces 
corps  renferment  une  grande  arcade  feinte ,  avec  des  par- 
ties en  tour  creufe  ,  faifant  reffaut  furie  fond,  Se  cintrées 
des  mêmes  centres  du  fronton.  Four  que  cette  arcade  eût 
plus  d'apparence ,  on  l'a  décorée  de  refend. 

On  a  mis  des  pilaftres  aufîi  de  refend ,  aux  angles  des 
Pavillons  qui  flanquent  cette  face.  Les  chambranles  de 
leurs  portes  font  accompagnés  de  montans  ,  qui  portent 
une  corniche  retournée  fur  le  plinthe.  La  croifée  d'au- 
delîùs ,  qui  eft  percée  dans  un  renfoncement ,  efl:  en  plein 
cintre,  Se  décorée  d'impoftes  &  d'un  archivolte. 

On  a  percé  dans  des  renfoncemens,  les  croifées  de  ces 
deux  pavillons  ,  Se  celles  du  rez-de-chaulfée  Se  du  pre- 
mier étage  des  arriere-corps  de  cette  face  ,  pour  rendre 
ces  parties  plus  légères. 

E  L  E  VAT  I  0  N 

De  la  face  fur  le  Jardin. 
Planche  41. 

Le  Pavillon  du  milieu  9  eft  percé  au  rez-de-chaulîee  de 
trois  portiques ,  dont  les  jambages  font  décorés  de  refend. 
X.  L  Pan.  IV.  L 
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Ce  rez-de-chauffée  fert  d'embafement  aux  pilaftres  atti- 
ques ,  qui  ornent  les  pieds  droits  des  croifées  du  premier 
étage.  Ces  pilaftres  font  reflaut  fous  le  plafond  de  la  cor- 
niche. Le  haut  de  ce  Pavillon  eft  terminé  par  un  fronton 
triangulaire. 

Chacun  des  Pavillons  qui  flanquent  cette  face  ,  eft  per- 
cé au  rez-de-chauflee  d'une  croifée ,  dont  le  chambranle 
eft  accompagné  de  montans  qui  portent  la  corniche  donc 
elle  eft  couronnée.  Les  arriére-corps  en  font  refendus. 

Sur  le  nud  de  ces  arriére-corps  ,  s'élèvent  au  premier 
étage  deux  larges  corps  de  pilaftres ,  qui  font  retournés 
fous  le  plafond  de  la  corniche  ;  Se  pour  qu'à  cet  étage  ces 
Pavillons  eulTent  plus  de  légèreté ,  on  en  a  percé  les  croi- 
fées dans  un  renfoncement. 

Coupe 

De  la  féconde  forme  d'un  Bâtiment  de  quinze  toifes 

de  face. 

Planche  42. 

Cette  Coupe  eft  prife  lur  le  Veftibule  Se  le  Salon  de  la, 
deuxième  diftribution  de  cette  forme ,  Planche  40. 


Coupe,  prure  sur  le  pèàhiule  ebU  Salcrtvde<  la/PLxncke 
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CHAPITRE  III. 

De  la  troifiéme forme  d'un  Bâtiment  de  quinze  toifes  de  face  y  ou 
l'on  offre  deux  différentes  Diflributions  ,  les  Elévations  des 
deux  Faces }  &  leur  Coupe. 


R  E  Z-D  E-C  H  AU  S  S  e'  E 

De  la  première  Diftribution. 
Planche  43. 

ON  fait  ici  la  diftribution  d'un  Bâtiment  fimple ,  de 
vingt-deux  pieds  dans  œuvre  ,  &  flanqué  de  deux 
ailes  qui  faillent  de  dix-huit  pi^s  £u  la  Conr. 

Les  angles  du  pavillon  du  milieu  de  cette  face ,  font  en 
tour  ronde.  Tl  renferme  le  Veftibule ,  dans  l'un  des  côtés 
duquel  eftfitué  l'Efcalier.  Après  ce  Veftibule,  fe  préfente 
le  Salon  ,  qui  eft  deftiné  p our manger ,  Se  pour  fervird'An- 
ti-chambre  commune  au  Cabinet  d'aifemblée  ,  Se  à  une 
Chambre  à  coucher ,  qui  a  d  un  côté  une  Garderobe  ,  Se 
de  F  autre  une  féconde  Garderobe  Se  un  Cabinet,  lefquel- 
les  deux  dernières  pièces  fe  dégagent  par  un  paiTage  qui 
conduit  à  la  Cuifîne^  Se  qui  communique  à  un  autre  paiïa- 
ge  dans  lequel  on  entre  par  le  Veftibule  :  Ceft  par  ce  der- 
nier que  la  première  Garderobe  fe  trouve  dégagée. 

Dans  chacun  de  ces  paffages,  on  a  mis  quatre  marches , 
pour  defeendre  du  niveau  des  appartemens  à  celui  de  la 
Cuifine  ;  ce  qu'on  a  pratiqué  ,  afin  de  pouvoir  conftruire 
une  Entre-foie,  où  foit  placé  l'Office  ;  Se  à  laquelle  on 

Lij 
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montera  par  la  rampe ,  dont  l'entrée  eft  dans  l'angle  formé 
par  la  rencontre  des  deux  petits  Corridors. 

A  côté  du  Cabinet  d'affemblée ,  eft  une  féconde  Cham- 
bre à  coucher ,  qui  d'un  côté  a  pour  commodités  un  Cabi- 
net, &d'un  autre  deux  Garderobes,  qui  ontleurfortieforle 
premier  palier  de  l'Efcalier  de  dégagement ,  qui  conduit 
au  premier  étage  Se  au  Grenier, 

P  rem  ier  Etage 
De  la  première  Diftribution, 
Planche  43, 

Cet  étage  eft  diftribué  en  fept  Chambres  de  Maîtres  , 
dans  lix  defquelles  on  entre  par  le  principal  Corridor. 
Celles  marquées  a.  b.  cf.  ont  chacune  deux  GËrderobes  ; 
celle  marquée  g.  a  im  Cabinet  de  plus ,  Se  la  Chambre 
marquée  d,  n"a  qu'une  Gardeiobe.  Les  petits  Corridors 
placés  aux  extrémités  du  grand ,  fervent  à  dégager  quel- 
ques Garderobes.  L'un  conduit  au  petit  Elcaliei ,  Se  l'autre; 
fçrt  à  paffer  dans  la  Chambre  e.  qui  a  deux  Garderobes. 

R  E  Z-D  E-C  H  AU  S  SE3  E 

Pe  la  deuxième  Diftributiono 
Planche  44. 

Le  plan  d'un  femi-double  de  trente-trois  pieds  de  l'ar-» 
geur  dans  œuvre  ,  fe  préfente  ici.  Il  a  fon  entrée  par  un 
des  Pavillons  des  extrémités  ;  Se  la  première  pièce  que 
l'on  trouve  eft  un  Veftibule ,  à  côté  duquel  eft  le  principal 
Efcalier.  De  ce  Veftibule  on  fe  rend  dans  une  première 
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Anti-chambre ,  Se  de  celle-ci  dans  une  féconde ,  qui  peut 
fervir  de  Cabinet  d'alfembiée  dans  les  jours  froids  ;  au  lieu 
que  le  Salon  dans  lequel  elle  a  un  palfage  ,  eft  propre  à 
s'affembler  dans  les  jours  d'Efté.  On  entre  de  ce  Salon,  dans 
une  Chambre  à  coucher ,  à  laquelle  répondent  un  Cabi- 
net Se  deux  Garderobes ,  qui  fe  dégagent  par  une  porté 
percée  dans  le  pignon,  Se  en  face  de  laquelle  eft  une  rampe 
pour  monter  à  des  Entre-foies.  Ce  même  Salon  a  une 
porte  qui  donne  dans  la  Sale  à  manger ,  laquelle  eft  éclai- 
rée fur  la  Cour,,  Se  dégagée  par  un  paffage  qui  conduit  à 
un  petit  Office  Se  au  Veftibule. 

Cette  Sale  à  manger  lèrt  d' Anti-chambre  à  une  Cham- 
bre à  coucher,  au  bout  de  laquelle  on  a  placé  un  Cabinet 
$e  deux  Garderobes  ,  qui  ont  une  iiïue  par  la  porte  percée 
dans  le  pignon ,  dont  on  vient  de  parler, 

Premier  Etage 

De  la  deuxième  Diftribution. 

Planche  44. 

Sept  Chambres  à  coucher,  dans  lefquelles  on  entre  par 
deux  Corridors,  qui  fe  traverfenten  croix  dans  le  milieu 
du  Bâtiment ,  compofent  avec  leurs  accompagnemens ,  la 
diftribution  de  cet  étage, 

Les  Chambres  marquées  c.  b.  f.  ont  une  Anti-chambre  1 
un  Cabinet  Se  deux  Garderobes  chacune.  Celle  marquée 
g.  n'a  qu'une  Anti-chambre  Se  une  Garderobe.  Un  Efcaiier 
pratiqué  dans  cette  dernière  petite  pièce,  fervira  à  monter 
à  une  Entrefoie,  où  l'on  pourra  placer  le  lit  d'un  Domef- 
tique  ,  Se  qui  tiendra  lieu  d'une  féconde  Garderobe  ,  fi  on 
le  fouhaite.  Les  Chambres  a.  d.  ont  chacune  deux  Garde- 
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robes  ;  &  celle  marquée  e.  n'en  a  qu'une  :  Un  Efcalier 
placé  directement  à  l'un  des  bouts  du  Corridor,  ne  mon- 
te du  Rez-de-chauffée  qu'au  premier  étage  ,  afin  qu'il  ne 
puifTe  intercepter  le  jour  d'une  croifée  qui  fe  trouve  vis-à- 
vis  :  L'autre  qui  eft  à  côté ,  monte  du  premier  étage  au 
Grenier. 

Elévation 
De  la  face  du  côté  de  la  Cour. 
Planche  45". 

La  face  du  Pavillon  du  milieu  de  cette  élévation ,  eft 
réunie  par  deux  parties  en  tour  creufe  au  Corps  de  Logis, 
£ir  lequel  ces  parties  font  relTaut. 

Le  milieu  de  cette  face ,  eft  marqué  par  une  grande  ar- 
cade feinte,  avec  des  parties  en  tour  creufe,  laquelle  a  de 
hauteur  celle  des  deux  étages  ,  Se  pour  couronnement  un 
fronton  tracé  des  centres  de  la  fermeture  de  cette  arcade , 
dont  les  jambages  font  ornés  de  refend,  auffi  bien  que  les 
parties  en  tour  creufe. 

Chaque  face  des  Pavillons  qui  terminent  cette  éléva- 
tion ,  étant  plus  large  que  celle  du  Pavillon  du  milieu,  on 
a  jugé  qu'il  étoit  à  propos  de  les  retrelTir  par  des  avant- 
corps  ,  qui  font  reftaut  fur  le  plafond  de  la  corniche  ;  Se 
pour  leur  donner  plus  de  relief ,  on  a  refendu  leurs  arrié- 
re-corps. 


"Lmcke.  4-6' F  aye  8  6. 
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Elévation 
De  la  face  du  côté  du  Jardin. 
Flanche  45 . 

Les  angles  du  Pavillon  du  milieu ,  font  coupés  en  tour 
ronde.  Sa  face  eft  percée  au  rez-de-chauifée  d'une  porte , 
dont  le  chambranle  eft  accompagné  de  montans  qui  por- 
tent la  corniche  qui  lui  lert  de  couronnement  ;  &  fur  les 
arriére-corps  de  cette  porte ,  qui  font  refendus ,  s'élèvent 
au  premier  étage  des  pilaftres  accouplés ,  qui  foutiennent 
une  fronton  triangulaire  ,  dont  la  bafe  eft  lupprimée  en 
partie. 

Pour  la  même  railon  qu'on  a  apportée  à  l'élévation  fur 
la  Cour,  on  a  rendu  plus  étroite  la  face  des  Pavillons  an- 
gulaires de  celle-ci ,  par  des  avant-corps  ,  qui  font  formés 
au  rez-de-chauffée  par  une  porte,  dont  les  jambages  font 
refendus.  Cette  porte  fert  d'embafement  à  des  pilaftres 
accouplés ,  dont  la  croifée  du  premier  étage  eft  accom- 
pagné^. Ces  pilaftres  font  retournés  fous  le  plafond  de  la 
corniche. 

Coupe 

De  la  troiiïéme  Forme  d'un  Bâtiment  de  quinze  toifes 

de  face. 

Planche  a.6. 

Cette  coupe  eft  prîfe  fur  le  Veftibule  Se  la  première  An- 
ti-chambre de  la  féconde  diftribution,  Planche  44. 
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CHAPITRE  IV. 

De  la  quatrième  forme  d*un  Bâtiment  de  quinze  toifes  de  face  , 
oh  paroijfent  deux  différentes  diflributions  3  les  élévations  fur 
la  Cour  &  fur  le  Jardin  3  &  leur  Coupe, 


R  E  Z-L)  K-C  HAUSSEE 

De  la  première  Diftributîon. 
Planche  *rj. 

LE  Bâtiment  dont  on  donne  ici  la  diftributîon  ,  eft 
fîmpie ,  Se  de  vingt  &  un  pieds  de  largeur  dans  œu- 
vre. On  peut  y  entrer  de  la  Cour  par  le  perron  du  Salon  ; 
&  fi  on  veut  retrancher  ce  perron ,  on  y  entrera  par  la 
cage  du  principal  efcalier,  qui  eft  placé  à  une  des  extré- 
mités de  cette  face.  Par  cette  dernière  entrée,  on  fe  trouve 
d'abord  dans  une  Anti-chambre  ,  à  côté  de  laquelle*  eft  un 
petit  Cabinet.  De  là  on  pafTe  dans  le  Salon  ,  &  enluite 
dans  une  Chambre  à  coucher.  Pour  que  cette  dernière 
pièce  eût  des  vues.,  tant  lur  la  Cour  que  fur  le  Jardin,  on 
a  placé  au  côté  oppolë  à  celui  de  la  porte ,  le  lit  dans  une 
alcove  ,  près  de  laquelle  eft  une  Garderobe  dégagée  par 
la  cage  d'un  petit  Efcalier ,  où  Ton  arrive  par  la  Cour,  Se 
qui  fert  à  monter  à  des  Entre-foies,  au  premier  étage,  &  au 
Grenier. 

A  Fautre  côté  de  l'alcove ,  eft  un  paflage  où  l'on  peut 
placer  un  armoire  :  Il  conduit  à  un  Cabinet  qui  s'ouvre 
dans  une  Garderobe ,  qui  pourroit  fervir  au  Maître  ,  s'il 

vouloir 
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vouloit  faire  coucher  fon  Valet  à  l'Entre-fole.  Elle  a  fon 
dégagement  par  le  petit  Efcalier. 

Premier  Etage 

De  la  première  Diftribution. 

Planche  47. 

Par  un  Corridor  pratiqué  au  premier  étage  ,  on  entre 
dans  fix  Chambres  à  coucher.  Celle  marquée  a.  a  deux 
Garderobes.  Chacune  des  autres  Chambres  n'en  a  qu'une , 
pour  y  placer  une  chaife  percée.  La  pièce  marquée  g,  eft 
deftinée  pour  quatre  lits  de  Domeftiques  ,  6t  elle  a  une 
iiïîie  par  f  Efcalier  de  dégagement ,  dont  on  a  parlé  dans 
la  diftribution  du  Rez-de-chaulTée. 

Rez-d  e-Ch  a  u  s  s  e'e 

De  la  féconde  Diftribution." 

Planche  48. 

Ce  plan  repréfente  un  femi-double  ,  de  trente-fept 
pieds  &  demi  dans  œuvre.  On  entre  de  la  Cour ,  &  par 
le  milieu  de  la  face ,  dans  un  Veftibule,  où  l'on  a  mis  le 
principal  Efcalier.  Cetic  première  pièce  communique  au 
Salon  &  à  la  Sale  à  manger,  &  celle-ci  à  un  petit  Office , 
près  duquel  eft  un  Efcalier  de  dégagement,  qui  monte  aux 
Greniers  ,  &  qui  a  fon  entrée  par  la  Cour. 

Du  Salon ,  on  paffe  dans  le  Cabinet  d'affemblée ,  à  l'un 
des  bouts  duquel  eft  un  petit  Cabinet  à  écrire.  De  celui 
d'aifembiée ,  on  fe  trouve  dans  une  Chambre  à  coucher 
X.  h  Pan.  IV.  M 
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éclairée  lur  la  Cour  :  Le  lit  eft  dans  une  niche  placée  en- 
tre un  petit  réduit  Se  une  Garderobe  ,  qui  fe  dégage  par 
une  féconde,  deftinée  pour  un  Domeftique  :  celle-ci  a  fa 
fortieparun  petit  Efcaiier,  vis-à-vis  duquel  eft  une  porte 
percée  dans  le  pignon.  Cette  Chambre  a  de  plus  un  Ca- 
binet, qui  a  une  iiTue  par  le  Veftibule,  Se  derrière  lequel 
eft  un  Serre-papiers. 

Le  Salon  fert  encore  de  paflaee  à  une  grande  Chambre 
à  coucher  ,  où  l'on  a  placé  deux  lits.  Elle  eft  accompagnée 
d'un  Cabinet  Se  de  deux  Garderobes,  d'où  l'on  peut  fortir 
par  le  petit  Efcalier,  dont  on  a  parlé  d'abord.  On  peuu 
pratiquer  des  Entre-foies  rur  ces  petites  pièces, 

Premier  Etage 
De  la  féconde  Diftribution, 

Planche  48. 

Le  grand  palier  de  l'Efcalier  principal }  communique 
à  l'appartement  le  plus  confidérable  c.  compofé  de  cinq 
pièces ,  &  il  eft  ouvert  fur  un  corridor  qui  introduit  dans 
cinq  chambres  à  coucher.  Les  deux  4,  b.  ont  une  Anti- 
chambre commune ,  Se  chacune  un  Cabinet  Se  deux  Gar- 
derobes :  Les  deux  d,  e<  ont  chacune  un  Cabinet ,  deux 
Garderobes ,  Se  un  petit  réduit  ;  Se  celle  marquée  f.  eft 
feule  Se  fans  comiuodkci. 

Les  deux  Efcaliers  de  dégagement ,  placés  aux  deux  ex- 
trémités du  Corridor ,  font  les  mêmes  dont  on  a  parlé  à  h 
diftribution  du  Rez-de-chauftee, 


CHAP.  IV.  DE  LA  FACE  SUR  LA  COUR  ET  SUR  LE  JaRDIN.  O,  r 


E L E V  AT  ION 

De  la  face  fur  la  Cour. 
Planche  40. 

Au  Rez-de-chauffée ,  on  a  percé  le  Pavillon  du  milieu, 
d'une  porte  Se  de  deux  croifées.  Leurs  jambages  font  dé- 
corés de  refend ,  Se  la  porte  i'eft  d'un  double  bandeau. 

Au  premier  étage,  ce  même  Pavillon  eft  percé  de  trois 
croifées.  Celle  du  milieu  eft  à  balcon ,  Se  fon  chambranle 
eft  accompagné  de  montans  qui  portent  un  couronnement. 
Elle  a  auffi  deux  arriére-corps  qui  font  refîaut  fur  le  nud 
du  mur,  Se  font  retournés  fous  le  plafond  de  la  corniche. 
Ces  arriére-corps  Se  les  pilaftres  angulaires  de  ce  Pavil- 
lon ,  font  refendus  ;  Se  le  tout  eft  furmonté  d'un  fronton 
triangulaire. 

Elévation 
De  la  Face  fur  le  Jardin. 
Planche  49. 

Cette  face  a  ,  comme  la  précédente ,  un  large  Pavillon 
dans  fon  milieu y  Se  deux  petits  avant-corps  dans  fes  ex- 
trémités ;  mais  la  décoration  en  eft  bien  différente. 

Celui  du  milieu  eft  percé  aux  Rez-de-chauffée ,  d'une 
porte  Se  de  deux  croifées ,  qu'accompagnent  des  corps 
îaiiians  Se  unis ,  qui  fe  rejoignent  fous  le  plinthe  par  des 
platebandes.  A  plomb  du  milieu  de  chacun  de  ces  corps  > 
font  placées  des  confoles,  qui  agrafant  le  plinthe,  ont 
affez  de  faillie  ;  pour  porter  des  vafes  prefqu  en  ronde 
bolfe. 

Mij 
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Les  croifées  du  premier  étage ,  font  auflî  accompagnées 
de  corps,  qui  fe  réunifient  au  delïbus  de  l'entablement  par 
des  platebandes ,  &  qui  font  décorés  de  tables  en  faillie.  Le 
tout  eft  terminé  par  un  couronnement  placé  au  defliis  de 
la  corniche. 

Les  petits  avant-corps  des  extrémités  ,  font  percés  au 
Rez-de-chaufTée  }  d'une  croifée  ,  dont  le  chambranle  eft 
accompagné  de  montans ,  qui  portent  la  corniche  qui  la 
couronne.  Les  arriére-corps  de  cette  croifée  font  unis  j 
&  au  defliis  d'eux  &  de  leur  même  largeur ,  s'élèvent  au 
premier  étage  d'autres  corps  en  faillie  ,  Se  décorés  de  ta- 
bles. La  Lucarne ,  aux  deux  côtés  de  laquelle  font  deux 
vafes,  les  termine  aifez  heureufement, 

C  o  v  P  E 

De  la  quatrième  forme  d'un  Bâtiment  de  quinze  toifés 

de  face. 

Planche  50, 

Cette  coupe  eft  prife  fur  le  Veftibule  Sç  le  Salon  de 
la  deuxième  diftribution ,  Planche  48. 


fin  de  la  quatrième  Partie, 
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L'ART.  DE  BATIR 

D  ES 

MAISONS  DE  CAMPAGNE- 

CINQUIEME  PARTIE. 

Dans  laquelle  on  donne  plufieur s  Diflributions  fur  quatre  formes 
différentes  ,  leurs  Elévations  &  leurs  Coupes ,  pour  fervir  à 
la  conflrutlion  d'un  Bâtiment  de  dix-huit  toifes  de  Face. 

^ggSSSSSSm BB55 5555 "  '  —  gBBBggBBBBBBBjgSSi 

CHAPITRE  PREMIER. 

De  la  première  forme ,  ou  l'on  voit  trois  différens  Plans  de  diflri- 
butions )  pour  le  Rez-de-Chauffée ,  &  pour  le  premier  Etage, 
leurs  Elévations  fur  la  Cour  &  fur  le  Jardin^  avec  leur  Coupe. 

R  E  Z^D  E-C  H  AU  S  S  E'E 

De  la  première  Diftribution. 
Planche  jr. 

Ette  diltribution  eft  pour  un  Bâtiment  de 
vingt-neuf  pieds  de  largeur  dans  œuvre.  Le 
Vellibule  occupe  le  milieu  de  la  face  fur  la 
Cour  }  où  le  trouve  la  principale  entrée ,  Se 
Tony  a  placé  TEfcalier.  Cette  première  pièce 
s'ouvre  dans  un  Salon  3  &  celui-ci  dans  un  Cabinet  d'af- 


94  L'Art  de  bastir  des  Maisons  de  Campagne. 
femblée ,  qui  eft  éclairé  fur  la  Cour  &  fur  le  Jardin ,  Se  à 
côté  duquel  eft  une  Chambre  à  coucher ,  accompagnée 
d'un  Cabinet  Se  de  deux  Garderobes  ,  qui  font  dégagées 
par  le  pignon ,  &  entre  lefquelles  eft  un  Efcalier  qui  mon- 
te à  des  Entre-foies,  au  premier  Etage  ,  Se  au  Grenier. 

De  l'autre  côté ,  on  entre  par  le  Salon  dans  une  Sale  à 
manger,  à  laquelle  le  Veftibule  fert  de  dégagement:  On 
y  a  pratiqué  un  Bufet  Se  urte  petite  Serre.  Cette  Sale  fert 
de  paflage  à  une  Chambre  à  coucher  ,  qui  a  les  mêmes 
commodités  que  la  précédente ,  Se  un  Serre-papiers  de 
plus.  L'Efcalier  de  dégagement ,  eft  pour  le  même  ufage 
que  celui  dont  on  a  déjà  parlé. 

P  re mier  Etage 
De  la  première  Diftribution. 
Planche  $2. 

Un  Corridor  partage  en  deux  moitiés  cette  diftribution 
dans  toute  fa  longueur  ,  Se  donne  communication  dans 
neuf  Chambres  de  Maîtres ,  dont  huit  ont  deux  Gardero- 
bes chacune  :  La  neuvième  marquée  a.  a  un  petit  Cabinet 
de  plus.  Les  deux  Efcaliers  de  dégagement  placés  aux  deux 
extrémités,  font  les  mêmes  dont  on  a  parlé  à  l'article  ci- 
delîùs. 

R  E  Z-D  E-C  H  AU  S  S  E*E 

De  la  féconde  Diftribution. 
Planche  ^3. 

C'eft  un  femi-double  de  trente-fèpt  pieds  de  largeur 
dans  œuvre.  Son  entrée  principale  du  côté  de  la  Cour,  eft 
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CHAP.  I.  DE  LA  SECONDE  DISTRIBUTION. 

dans  le  Pavillon  du  milieu  de  la  face ,  lequel  renferme  une 
Anti-chambre  commune  au  Salon  ,  Se  à  une  Chambre  à 
coucher ,  qui  a  fes  vues  fur  la  Cour,  Se  pour  commodités 
un  Cabinet,  deux  Serres-papiers,  Se  deux  Garderobes,  à 
côté  defquelles  eft  un  Efcalier  de  dégagement ,  qui  a  fon 
entrée  par  le  pignon. 

Cette  Anti-chambre  s'ouvre  auffi  fur  le  principal  Efca- 
lier, de  la  cage  duquel  on  pa(Te  dans  le  Veftibule  de  la 
Cuifine,  en  defeendant  quatre  marches  ;  ce  que  Ton  a 
pratiqué ,  afin  de  ménager  au  dpfln<:  de  res  pièces ,  une  En- 
tre-foie pour  les  Offices,  aufquels  on  montera  par  TEfca- 
lier  qui  joint  ce  Veftibule.  Cette  dernière  pièce  a  fa  prin- 
cipale entrée  par  la  partie  cintrée  de  la  face  de  la  Cour. 

Du  Salon ,  on  paffe  dans  la  Chambre  à  coucher  la  plus 
diftinguée ,  Se  qui  a  pour  fon  fervice  un  Cabinet  ,  un  fé- 
cond Cabinet  pour  la  toilette  ,  Se  deux  Garderobes  déga- 
gées par  le  pignon.  On  entre  de  ce  même  Salon  dans  la 
Sale  à  manger,  à  l'un  des  bouts  de  laquelle  eft  une  Serre. 
Le  fervice  de  la  Cuifine  pour  cette  Sale ,  fe  fera  par  de£" 
fous  la  troifiéme  rampe  du  principal  Efcalier. 

Premier  Etage 

De  la  féconde  Diftribution. 

Planche  ^4. 

Il  contient  huit  Chambres  de  Maîtres.  Celle  marquée  d. 
eft  accompagnée  d'une  Anti-chambre ,  d'un  Cabinet ,  Se 
de  deux  Garderobes  :  A  celle  marquée  a.  font  deux  Gar- 
derobes 3  Se  un  petit  Cabinet  :  Toutes  les  autres  Chambres 
ont  chacune  deux  Garderobes. 

Les  deux  Efcaliers  qui  dégagent  cet  étage  ,  fervent 
aufïï  à  monter  dans  les  Greniers.  .  . 
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R  E  Z-D  E-C  H  AU  S  SE'  E 

De  la  troifiéme  Diftribution. 
Planche  j'y. 

On  voit  encore  ici  un  femi-double  ,  qui  a  comme  le 
précédent,  trente-fept  pieds  de  largeur  dans  œuvre. 

L'entrée  principale  eft  dans  le  milieu  de  la  face  flir  la 
Cour,  &  elle  offre  d'abord  un  Vefl-ihule  qui  fert  d'Anti- 
chambre au  Salon,  à  un  petit  appartement  à  coucher,  Se 
à  la  Sale  à  manger.  De  celle-ci  on  paffe  au  principal  Efca- 
lier,  qui  a  fon  entrée  par  la  partie  cintrée  de  la  face  de 
la  Cour. 

Le  petit  appartement  à  coucher,  eft  accompagné  d'un 
Cabinet,  d'un  Serre-papiers  Se  de  deux  Garderobes  ,  qui 
ont  une  iiîue  par  un  Efcalier  de  dégagement ,  dont  l'en- 
trée eft  par  le  pignon. 

Aux  deux  côtés  du  Salon ,  font  deux  Chambres  à  cou- 
cher, qui  ont  chacune  un  Cabinet,  un  Serre-papiers  ,  Se 
deux  Garderobes  :  Les  petits  Efcaliers  dégagent  celles  de 
ces  pièces ,  qui  en  font  voifmes. 

F  re  m i er  Etage 

De  la  troiliéme  Diftribution. 

Planche  y  6. 

On  a  pratiqué  dans  ce  premier  étage ,  quatre  principaux 
appartemens  marqués  L  c.  f.  g,  qui  contiennent  une  Anti- 
chambre ,  une  chambre ,  un  Cabinet  &  deux  Garderobes 
chacun. 
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CHAP.  I.  DE  LA  FACE  SUR  LA  CoUR 

À  cet  étage ,  fe  trouvent  encore  trois  Chambres  de  Maî- 
tres ,  dont  deux  a.  d.  ont  chacune  deux  Garderobes.  Celle 
marquée  e.  a  un  petit  Cabinet  de  plus  :  A  côté  de  cette 
dernière  Chambre ,  eft  un  petit  Efcalier ,  qui  monte  du 
Rez-de-chaufTée  au  Grenier. 

Elévation 

De  la  face  fur  la  Cour. 

Planche  57. 

■  ■ 

Les  angles  du  Pavillon  du  milieu ,  font  cintrés  en  tour 
ronde ,  Se  Ton  a  placé  dans  chacune  de  ces  parties  une 
croifée  à  chaque  étage.  La  face  de  ce  Pavillon  eft  percée 
au  rez-de-chauflee  d'une  porte  en  plein  cintre.  L'archi- 
volte eft  retourné  fur  les  jambages  qui  font  décorés  de 
tables  en  faillie  ;  Se  le  tout  eft  couronné  d'une  corniche 
faifant  reffaut  fùr  le  plinthe. 

Les  arriére-corps  de  cette  porte  font  refendus ,  Se  por- 
tent deux  corps  en  faillie ,  qui  forment  au  premier  étage 
les  jambages  d'une  large  arcade  feinte,  cintrée  en  anfe  de 
panier ,  Se  tracée  des  mêmes  centres  de  la  corniche  du 
fronton  qui  couronne  cette  face.  Le  chambranle  de  la 
croifée  qui  eft  percée  dans  cette  arcade  ,  eft  accompagné 
de  montans  que  l'on  a  amortis  par  le  haut ,  afin  que  la 
corniche  de  cette  croifée  ,  fût  plus  dégagée  :  Au  deftus  de 
cette  corniche  3  on  a  pofé  un  cartouche  foutenu  de  deux 
Lions  :  Enfin  le  vafe  élevé  fur  le  milieu  du  fronton ,  Se  les 
deux  Génies  qui  font  aux  deux  côtés  ,  terminent  la  face 
de  ce  Pavillon  avec  affez  de  grâce. 

Les  faces  des  avant-corps  qui  flanquent  cette  élévation, 
étant  plus  larges  que  celle  du  Pavillon  du  milieu  >  on  les 
T.  I  Pan.  V.  N 
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a  retreffies  par  des  corps  de  pilaftres ,  qui  font  retournés 
fous  le  plafond  de  la  corniche  de  l'entablement  :  Ces 
corps  de  pilaftres  font  refendus  au  Rez-de-chaulfée  ,  & 
ornés  de  tables  en  faillie  au  premier  étage, 

Elévation, 
De  la  face  fur  le  Jardin, 
Planche  58. 

Au  Rez-de-chaulTée ,  la  face  du  Pavillon  du  milieu  eft 
percée  d'une  porte  en  anfè  de  panier  ;  qui  eft  accompa^ 
gnée  de  larges  corps  décorés  de  tables  en  faillie  ,  dont  le 
nud  fe  réunit  fous  le  plinthe  par  une  petite  platebande  \ 
Ces  corps  fervent  de  piédeftaux  à  des  pilaftres  Ioniques 
accouplés ,  qui  décorent  le  premier  étage  de  cette  face  a 
laquelle  eft  couronnée  d'un  fronton  cintré  fans  bafe. 

Ces  pilaftres  font  accompagnés  d'arriére-corps  :  Les 
intérieurs  font  continués  dans  le  tympan ,  &  ils  font  réu^ 
nis  fous  la  corniche  à  une  platebande  tracée  du  centre  du 
fronton. 

La  croifée  eft  à  balcon  ;  les  montans  de  fon  chambran- 
le s'amortiffant  par  en  haut,  portent  une  petite  corniche 
avec  enroulement  :  Elle  eft  lurmontée  d'un  cartouche ,  qui 
entoure  un  œil  de  bœuf  fervant  à  éclairer  le  Grenier. 

Les  avant-corps  des  extrémités  de  cette  élévation, font 
flanqués  de  la  même  manière  que  la  face  du  Pavillon  du 
milieu.  Leurs  croifées  font  en  niche ,  &  celle  du  premier 
étage  eft  furhauffée  d'un  couronnement  qui  accompagne 
un  œil  de  bœuf  ;  c'eft  pourquoi  fon  a  mpprimé  en  partie 
la  bafe  du  fronton  triangulaire  qui  termine  chacun  de  ces 
avant-corps ,  dont  la  décoration  cadence  aiTez  bien  avec 
celle  de  la  face  du  Pavillon  du  milieu. 
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chap.  il  de  la  premiere  distribution.  pp 
Coupe 

De  la  première  forme  d'un  Bâtiment  de  dix-huit  toifes 

de  face. 

Planche  ^p. 

Cette  coupe  eft  prife  fur  le  Veftibule  8c  le  Salon  de  la 
première  diftribution  de  cette  forme ,  Planche  5  r. 


CHAPITRE  IL 

JDe  la  deuxième  forme  d'un  Bâtiment  de  dix-huit  toifes  de  face  s 
ou  l'on  trouve  deux  différentes  Dijlributions ,  leurs  deux  Elé- 
vations j  &  leur  Coupe, 


R  E  Z-L>  E-C  H  AU  S  S  e'e 

De  la  première  Diftribution. 
Planche  60. 

C'Est  pour  un  Bâtiment  fîmple  de  vingt  8c  un  pieds  de 
largeur  dans  œuvre ,  qu  on  a  fait  cette  diftribution. 
Il  a  deux  entrées  dans  la  Cour ,  Tune  par  le  Salon,  fautre 
par  la  cage  de  i'Efcalier ,  de  laquelle  on  paffe  dans  une 
Anti-chambre  deftinée  pour  manger  :  A  côté  de  cette 
pièce  eft  un  Cabinet  ,  où  le  Maître  de  la  mailon  pourra 
faire  entrer  ceux  qui  auront  des  affaires  à  lui  communi- 
quer. De  cette  Anti-chambre  on  va  dans  le  Salon ,  qui 
peut  fervir  l'Efté  de  Cabinet  d'affembiée  ;  de  celui-ci  on 

Nij 
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pafTe  dans  un  autre  Cabinet ,  que  l'on  occupera  dans  les 
Saifons  froides.  Ce  dernier  donne  paflage  dans  une  Cham- 
bre à  coucher ,  &  dans  un  Cabinet  qui  lui  eft  deftiné  :  Au 
bout  de  cette  Chambre  font  deux  Garderobes  ,  au  deflils 
defquelles  on  peut  faire  une  Entre-foie ,  où  l'on  montera 
par  l'Efcalier  de  dégagement  qui  eft  à  côté  ,  &  qui  fervi-* 
ra  auffi  à  monter  au  premier  étage ,  &  dans  les  Greniers, 

Premier.    E  i  a.  ts 
De  la  première  Diftribution. 
Planche  61, 

Lorfquon  eft  parvenu  fur  le  premier  palier  du  principal 
Efcalier ,  on  entre  dans  une  petite  pièce ,  où  Ton  pourroit 
placer  un  lit  de  Domeftique  ;  à  côté  eft  un  petit  Efcalier , 
pour  monter  à  une  Entre-foie  au  delfus  de  cette  pièce  , 
où  l'on  pourroit  auffi  placer  une  Chapelle  ,  Se  alors  ilfau- 
droit  retrancher  l'Efcalier. 

Dans  cet  étage  font  contenues  huit  Chambres  de  Mak 
très.  Celles  marquées  a.  b.  ont  chacune  un  Cabinet ,  Se 
deux  Garderobes  :  Toutes  les  autres  n'ont  que  deux  Gars 
dérobes  chacune. 

R  E  Z-D  E-C  H  AU  S  S  EE 

De  la  féconde  Diftribution. 
Planche  62. 

C'eft  un  femi-double  de  quarante  pieds  de  largeur  dans 
œuvre.  On  entre  par  le  milieu  de  la  face  de  la  Cour  dans 
un  Veftibule;  à  la  droite  duquel  on  trouve  le  principal 
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Efcalier ,  Se  à  la  gauche  la  Sale  à  manger  :  Ce  Veftibule 
conduit  au  Salon  ,  duquel  on  entre  dans  le  Cabinet  d'af- 
femblée  ,  qui  fert  de  pafîage  à  un  Cabinet  Se  a.  une  Cham- 
bre à  coucher,  qui  a  encore  un  autre  Cabinet  éclairé  fur 
la  Cour ,  Se  deux  Garderobes  dégagées  par  le  principal 
Efcalier. 

De  l'autre  côté  du  Salon  ,  eft  une  grande  Chambre  à 
coucher ,  où  Ton  peut  placer  deux  lits  :  Elle  a  pour  com- 
modités deux  grands  Cabinets,  un  Serre-papiers,  Se  deux 
Garderobes  ,  à  côté  defquelles  eft  un  Efcalier  de  dégage- 
ment ,  qui  a  fon  entrée  par  le  pignon ,  Se  qui  communique 
à  des  Entre-foies,  au  premier  Etage ,  Se  aux  Greniers. 

P  a.  tt  m  r  v  n    K<r  a  ct  k 
Pe  la  féconde  Diftribution. 
Planche  63. 

L'appartement  g.  eft  compofé  d'une  Anti-chambre, 
4'une  Chambre ,  d'un  Cabinet ,  Se  de  deux  Garderobes. 
Les  quatre  Chambres  a.  c.  d,  e.  ont  chacune  un  Cabinet ,  Se 
deux  Garderobes ,  Se  il  n'y  a  que  deux  Garderobes  aux 
Chambres  b.Sef. 

Elévation 
De  la  face  du  côté  de  la  Cour, 

Flanche  64. 

Le  Pavillon  du  milieu ,  eft  ouvert  de  trois  portes  vi- 
trées ,  dont  les  jambages  font  décorés  de  refend  :  Il  eft 
percé  au  premier  étage  de  trois  croifées  à  balcon  ,&  flan- 
qué de  pilaftres  de  refend;  qui  font  retournés  fouslepla* 
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fond  de  la  Corniche  :  Le  tout  eft  lurmonté  d'un  fronton 
triangulaire. 

Les  deux  avant-corps  des  extrémités  de  cette  élévation, 
font  aufti  flanqués  de  piiaftres  de  refend  retournés  comme 
les  précédens.  Le  nud  de  leurs  murs  eft  décoré  de  tables 
en  faillie  :  &  ils  font  terminés  par  des  frontons  cintrés. 

Quoiqu'il  régne  en  cette  face  une  grande  implicite , 
l'harmonie  de  fes  principales  parties  préfente  un  coup 
d'oeil  agréable. 

Elévation 
De  la  Face  du  côté  du  Jardin, 
Planche  6$. 

Le  Pavillon  du  milieu,  eft  percé  au  Rez-de-chauflee 
comme  le  précédent  :  Son  premier  étage  eft  décoré  de 
piiaftres  Ioniques:  Ceux  de  fes  extrémités  font  accouplés. 
Trois  croifées  à  balcon  y  font  percées  dans  des  renfonce- 
mens ,  Se  le  tout  eft  furhaufle  d'un  fronton  triangulaire  3 
retourné  fur  l'aplomb  des  piiaftres  des  angles. 

Chaque  avant-corps  des  extrémités  de  cette  face  ,  eft: 
décoré  d'une  porte  feinte  ,  dans  laquelle  on  a  percé  une 
croifée.La  corniche  dont  cette  porte  eft  ornée,  faitreftaut 
fur  le  plinthe  ,  Se  les  arriére-corps  font  refendus ,  afin  de 
donner  à  cette  partie  plus  de  légèreté. 

Le  premier  étage  de  ces  avant-corps ,  eft  flanqué  de  lar- 
ges corps  de  piiaftres ,  qui  portent  un  fronton  en  anfe  de 
panier  :  La  croifée  eft  percée  dans  un  renfoncement  cin- 
tré par  le  haut ,  Se  des  mêmes  points  dont  on  a  tracé  le 
fronton.  Aux  deux  côtés  du  chambranle  de  cette  croifée, 
font  deux  montans  qui  portent  une  petite  corniche  ,  fur 
laquelle  on  a  mis  un  cartouche  ,  qui  accompagne  un  œil 
de  bœuf;  fervant  à  donner  du  jour  au  Grenier, 
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Coupe 

De  la  deuxième  forme  d'un  Bâtiment  de  dix-huit  toHès 

de  face. 

Planche  66. 

Elle  eft  prife  fut  le  Veftibule  &  le  Salon  de  la  fedonde 
diftribution  de  cette  forme ,  Planche  62. 


CHAPITRE  III. 

JDe  la  troifiéme  forme  d'un  Bâtiment  de  dix-huit  toifes  de  face  3 
fur  laquelle  forme  on  offre  deux  différentes  dijlributions ,  leurs 
Elévations ,  ç£r  leur  Coupe, 

!..   —  — — — — * 

R  E  Z-D  E~CH  AU  S  S  E  E 

De  la  première  Diftribution, 

Planche  6j.  > 

ON  a  ordonné  ici  la  diftribution  d'un  Bâtiment  lemi- 
double,  de  vingt-neuf  pieds  de  largeur  dans  œuvre. 
Le  Veftibule  qui  occupe  le  milieu  de  la  face  lurla  Cour, 
eft  la  première  pièce  par  laquelle  on  entre  :  Il  donne  pa£ 
fage  dans  le  Salon ,  qui  conduit  à  une  Chambre  a  coucher, 
où  Ton  peut  mettre  deux  lits  ;  Se  c'eft  pour  cette  raifon 
qu'on  lui  a  attribué  deux  Cabinets ,  dont  un  fera  pour  la 
toilette  ;  Se  quatre  Garderobes ,  deux  defquelles  peuvent 
êfre  occupées  par  des  Domeftiques  ;  Se  les  autres  fçrvir  à 
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la  chaife  percée.  Si  les  Maîtres  vouloient  employer  à  d'au- 
tres ufàges  les  pièces  deftinées  aux  Gens  de  fervice ,  ils 
pourroientles  faire  coucher  au  delîus  dans  des  Entre- foies, 
aufquelles  on  monteroitpar  TEfcalier  de  dégagement ,  qui 
mène  au  premier  Etage  Se  au  Grenier. 

Le  Salon  introduit  encore  dans  la  Sale  à  manger,  qui  a 
d'un  côté  une  Serre ,  Se  de  l'autre  un  paiïage  éclairé  fur 
ia  Cour  3  par  lequel  on  va  du  Veftibule  au  grand  Efcalier , 
qui  a  fa  principale  entrée  par  une  de  extrémités  de  la  face 
fur  la  Cour.  Si  on  le  jugeoit  à  propos ,  on  pourroit  faire 
dans  ce  palfage  une  cloifon  qui  y  formeroit  un  petit  ré- 
duit., lequel  auroit  deux  croifées  lur  la  Cour  Se  une  fortie 
par  le  Veftibule,&  communiqueroit  ài'efcalier  &à  la  Sale. 

Premier  Etage 
De  la  première  Diftribution. 
Flanche  6 S. 

Cet  étage  contient  fix  Chambres  de  Maîtres.  Celle  mar- 
quée c.  a  une  petite  Anti-chambre ,  un  Cabinet  Se  deux 
Garderobes.  Les  deux  a.f.  ont  chacune  deux  Garderobes  : 
chacune  des  trois  autres  n'en  a  qu'une. 

R  E  Z-D  E-C  H  AU  S  S  E E 

De  la  féconde  Diftribution. 
Planche  69. 

Ce  femi-double  a  trente-huit  pieds  de  largeur  dans  œu- 
vre. Le  Veftibule  placé  au  milieu  de  la  face  de  la  Cour  b 
eft  deftiné  à  fervir  d'Anti- chambre  j  Se  dans  l'un  de  fes 
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murs  de  refend,  on  a  placé  un  tuyau  ,  pour  y  faire  pafler 
la  fumée  d'un  poêle.  Cette  Anti-chambre  s'ouvre  dans  la 
Sale  à  manger ,  &  fur  le  principal  Efcalier,  au  bout  duquel 
eft  un  petit  appartement  à  coucher,  qui  contient  un  paffa- 
ge  fervant  d' Anti-chambre ,  une  Chambre ,  un  Cabinet ,  Se 
deux  Garderobes. 

Du  Veftibule  on  entre  dans  le  Salon ,  aux  deux  côtés 
duquel  font  deux  Chambres  à  coucher,  qui  peuvent  cha- 
cune recevoir  deux  lits ,  Se  ont  pour  leur  fervice  chacune 
un  Cabinet,  un  Serre-papiers  &  deux  Garderobes,  dont  la 
fortie  eft  pratiquée  par  des  Efcaliers  qui  ont  leurs  entrées 
par  les  pignons.  Ces  Efcaliers  de  dégagement  communi- 
quent à  des  Entre-foies ,  au  premier  étage  Se  aux  Greniers. 

P  r  e  m i e  k  Etage 

De  la  féconde  Diftribution. 

Planche  70. 

Neuf  Chambres  de  Maîtres  en  compofent  toute  la  dis- 
tribution. Celle  marquée  f.  a  une  Anti-chambre  Se  deux 
Garderobes.  Les  trois  c.  g.  i.  ont  chacune  deux  Gardero- 
bes ,  Se  un  petit  Cabinet.  Les  quatre  a.  b.  d.  h.  ont  deux 
Garderobes  chacune  ;  Se  la  dernière  marquée  e.  n'en  a 
qu'une. 

Les  deux  Efcaliers  de  dégagement ,  qui  font  aux  deux 
bouts  du  Corridor ,  font  les  mêmes  dont  on  a  parlé  à  la 
diftribution  du  Rez-de-chauifée. 
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Elévation 
De  la  face  du  côté  de  la  Cour. 
Planche  ji. 

Le  milieu  de  cette  élévation  eft  décoré  d'un  Pavillon , 
dont  les  angles  font  en  tour  ronde.  Au  Rez-de-chauffée , 
fà  face  eft  orné  de  refend ,  qui  fe  termine  contre  le  ban- 
deau de  la  porte.  Elle  eft  flanquée  au  premier  étage  de 
larges  corps,  qui  portent  un  fronton  cintré  fans  bafe.  La 
croifée  qui  eft  à  balcon  ,  eft  percée  dans  un  renfonce- 
ment bombé  par  le  haut  ,  6c  tracé  du  même  centre  du 
fronton. 

Les  Pavillons  angulaires  étant  plus  larges  que  la  face 
de  celui  du  milieu ,  on  a  retrefli  celle  qu'on  leur  a  donnée, 
par  des  pilaftres  de  refend,  qui  font  reifaut  fur  le  plafond 
de  la  corniche.  Les  bandeaux  de  leurs  croifées  au  Rez» 
de-chauiTée ,  font  accompagnés  de  montans ,  qui  foutien^ 
nentla  corniche  qui  eft  au  deftlis  :  Çes  petits  avant-corps 
rendent  ces  parties  plus  légères. 

Elévation 
De  la  face  du  côté  du  Jardin, 
Planche  72. 

Le  Pavillon  du  milieu  eft  à  pans  coupés  :  Sa  face  eft 
percée  d'une  porte  ,  dont  les  montans  qui  accompagnent 
îbn  chambranle ,  portent  la  corniche  dont  elle  eft  courons 
née.  Sur  fes  arriére-corps,  qui  font  refendus,  on  a  placé  au 
premier  étage ,  deux  larges  pilaftres  ,  fur  lefquels  eft  ap~ 
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puyé  un  fronton  triangulaire  :  On  a  retranché  partie  de  fa 
baie  ;  afin  de  pouvoir  orner  le  haut  de  la  croifée  d'un  mor- 
ceau de  fculpture. 

Pour  la  même  raifon,  qu  on  a  alléguée  à  l'article  de  l'E- 
lévation fur  la  Cour ,  on  a  retrefîi  les  faces  des  avant- 
corps  qui  font  aux  extrémités  de  celle-ci.  Chacune  de  ces 
faces  eft  décorée  d'une  porte  feinte ,  dans  laquelle  on  a 
percé  une  croifée;  &  pour  rendre  ces  portes  plus  appa- 
rentes ,  &  les  faiic  mieux  uadencer  avec  celle  du  milieu 
de  la  façade  ,  on  a  refendu  leurs  arriére-corps. 

Les  croifées  du  premier  étage  de  ces  Pavillons ,  font 
ornées  de  montans ,  qui  font  reiTaut  fous  le  plafond  de  la 
corniche ,  &  leurs  arriére-corps  font  décorés  de  tables  en 
faillie. 

Coupe 

De  la  troifîéme  Forme  d'un  Bâtiment  de  dix-huit  toifes 

de  face,  i 

Planche  73. 

Cette  coupe  eft  prife  fur  le  principal  Efcalier  de  la  pre- 
mière diftribution  de  cette  troiliéme  forme ,  Planche  67. 
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CHAPITRE  IV. 

De  la  quatrième  forme  d'un  Bâtiment  de  dix-huit  toifesdeface  % 
à  laquelle  forme  on  donne  trois  différentes  dijlributions  3  avec 
leurs  Elévations  fur  la  Cour  &fur  le  Jardin }  &  leur  Coupe^ 


R  E  Z-D  E-C  HAUSSEE 

De  la  première  Diftribution. 
Flanche  74. 

CEtte  diftribution  eft  une  efpéce  de  femi-double  de 
vingt-cinq  pieds  de  largeur  dans  œuvre.  Un  Vefti- 
bule  s'y  préfente  à  l'entrée  principale  ,  qui  eft  au  milieu 
de  la  face  fur  la  Cour  ;  Il  eft  luivi  d'un  Salon  ,  où  l'on  a 
placé  un  tuyau  fervant  à  conduire  au  dehors  la  fumée 
d'un  poêle. 

A  côté  de  ce  Salon,  eft  le  Cabinet  d'alfembiée ,  à  l'un 
des  bouts  duquel  eft  une  Chambre  à  coucher ,  qui  a  fon 
Cabinet ,  Ion  Serre-papiers ,  &  trois  Garderobes ,  dont  une 
peut  fervir  au  Cabinet  d'aflemblée.  Près  du  Serre-papiers, 
eft  un  Efcalier  de  dégagement,  qni  conduit  à  des  Entre- 
foies pratiquées  lur  les  petites  pièces  de  cet  appartement. 

Par  un  autre  côté  du  Salon  }  on  entre  dans  une  Sale  à 
manger ,  d'où  l'on  pafTe  dans  une  chambre  à  coucher ,  ac- 
compagnée  d'un  Cabinet  &  de  deux  Garderobes. 

Le  principal  Efcalier  eft  placé  dans  un  des  Pavillons  qui 
flanquent  cette  face.  On  y  entre  de  la  Cour  par  une  porte 
percée  dans  le  flanc  intérieur  de  ce  Pavillon  :  on  y  com- 
munique auffi  du  Veflibule  par  un  paffage. 
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P rem ier  Etage 
De  la  première  Diftributioni 
Flanche  75". 

Sept  Chambres  de  Maîtres  font  renfermées  da1§  cet  éta- 
ge. Les  trois  a.  c.  d.  ont  chacune  un  Cabinet  Se  deux  Gar- 
dérobes  :  Celle  marquée  b.  a  deux  Garderobes:  A  chacune 
des  Chambres  e.f.  g.  il  n'y  en  a  qu'une. 

Le  petit  Efcalier  qui  eft  dans  l'angle  d'un  des  Pavillons , 
dégage  ce  premier  étage,  Se  fert  à  monter  dans  les  Gre- 
rûers, 

7?  F.  7.*-Tt  F-C  Vf  A  U  S  S  F*E 

Pe  la  féconde  Diftribution. 
Flanche  j6. 

C'efl  un  Bâtiment  fimple,  de  vingt-quatre  pieds  de  lar- 
geur dans  œuvre ,  dont  on  voit  ici  la  diftribution.  Son 
entrée  ,  qui  eft  au  milieu  de  la  face  de  la  Cour,  rend  dans 
un  Veftibule  ,  où  l'on  a  fitué  l'Efealier  principal ,  Se  qui 
conduit  à  un  Salon ,  que  joint  d'un  côté  le  Cabinet  d'af- 
femblée,  qui  eft  éclairé  par  trois  croifées  fur  la  Cour,  Se 
par  trois  autres  lur  le  Jardin.  Cette  dernière  pièce  s'ouvre 
fùr  un  petit  Corridor  commun  à  deux  Chambres  à  cou- 
cher, qui  ont  chacune  un  Cabinet,  une  Garderobe,  Se  un 
petit  Efcalier  pour  monter  à  des  Entre-Soles. 

De  l'autre  côté  du  Salon  ,  eft  une  Sale  à  manger  de  mê- 
me grandeur  que  le  Cabinet  d'aifemblée.  De  cette  fale  on 
paiFe  à  un  Corridor  ,  qui  conduit  à  un  petit  Office ,  Se  par 
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lequel  en  dêTcendant  fix  marches  ,  on  arrive  dans  un  petk 
Veftibule  ,  qui  a  fa  principale  entrée  par  la  Cour ,  au  def- 
fus  de  laquelle  il  n'eft  élevé  que  de  fix  pouces.  Ce  petit 
Veftibule  diftribue  à  la  Cuifine ,  à  un  Garde-manger ,  à  un 
Lavoir ,  &  à  un  Efcalier  qui  mène  aux  Entre-foies  cons- 
truites au  delîus  de  ces  pièces ,  Se  deftinées  pour  les  Offi- 
ces. C^  Efcalier  monte,  auffi  au  premier  étage  &  aux 
Greniers. 

Premier  Etage 
De  la  féconde  Diftribution. 
Planche  77. 

A  cet  étage  il  y  a  deux  appartemens  complets  ,  qui  ont 
une  Anti-chambre  commune  ,  Se  font  compofés  chacun 
d'une  chambre,  d'un  Cabinet,  Se  de  deux  Garderobes. 

Le  ftirplus  de  cet  étage  contient  quatre  Chambres  de 
Maîtres.  Celles  a.  c.  ont  chacune  un  Cabinet ,  Se  deux 
Garderobes  ;  Se  les  deux  autres  b.  d.  ont  deux  Garderobes 
chacune. 

Aux  deux  bouts  de  cet  étage,  font  deux  petits  Efcaliers 
pour  le  fervice  des  Domeftiques  ,  Se  pour  monter  aux 
Greniers, 

R  E  Z-D  E-C  H  AU  S  S  EE 

De  la  troiliéme  Diftribution. 
Planche  78. 

Cette  diftribution  eft  pour  un  femi-double  3  de  trente- 
cinq  pieds  de  largeur  dans  œuvre.  On  y  entre  de  la  Cour 
par  le  Pavillon  du  milieu  qui  renferme  le  Veftibule.  Cette 
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pièce  communique  fur  la  droite  à  une  première  Anti- 
chambre éclairée  fur  la  Cour  ,  &  où  l'on  pourra  manger  : 
Elle  a  une  porte  qui  donne  dans  une  féconde  Anti-cham- 
bre ,  qui  dans  les  Saifons  froides  fervira  de  Cabinet  d'af- 
femblée  ;  le  Salon  qui  eft  à  côté  ,  pouvant  en  fervir  dans 
les  tems  de  chaleur.  Il  fera  fort  aifé  de  percer  ce  Salon  du 
côté  du  Veftibule  ,  fi  on  le  juge  à  propos. 

A  la  main  gauche,  eft  une  Chambre  à  coucher,  dans 
laquelle  on  peut  placer  deux  lits  :  Elle  a  pour  commodi- 
tés un  Cabinet  j  un  Serre-papiers  ,  Se  un  fécond  Cabinet 
pour  la  toilette  ,  où  Ton  a  mis  un  lit  en  niche.  A  côté  de 
ce  dernier  Cabinet,  eft  un  paifage ,  au  bout  duquel  fe  trou- 
ve un  Efcalier  qui  a  fon  entrée  par  le  pignon ,  &  qui  fern 
à  dégager  la  Garderobe  de  cet  appartement  ,  Se  celle 
d'une  autre  Chambre  à  coucher  qui  eft  à  côté.  Cette 
Chambre  a  aufïï  un  petit  Cabinet ,  Se  un  Serre-papiers  ; 
8e  elle  a  fon  entrée  principale  par  le  grand  Efcalier  > 
dont  elle  eft  féparée  par  un  paifage ,  qui  lui  fert  d'Anti- 
chambre, 

Au  bout  de  la  féconde  Anti-chambre ,  dont  on  a  parlé, 
eft  une  troifîéme  Chambre  à  coucher ,  accompagnée  d'un 
Cabinet,  Se  de  deux  Garderobes  qui  ont  leurs  forties  par 
un  Efcalier  de  dégagement ,  dans  lequel  on  entre  de  la  pre- 
mière Anti-chambre ,  Se  par  une  porte  percée  dans  le  pi- 
gnon. 

Premier  Etage 
De  la  troiliéme  Diftribution» 
Planche  79. 

On  n'a  point  mis  de  Corridor  dans  cette  diftribution.  Le 
deuÉéme  palier  du  principal  Efcalier,  eft  communà  deux 
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rampes  :  Par  celle  qui  fe  trouve  hors  de  la  cage  de  cet  Ef- 
calier,  on  monte  à  deux  Chambres  marquées  f.  g.  qui  ont 
chacune  deux  Garderobes  voifines  d'un  petit  Efcalier  ,  qui 
monte  de  fond  pour  le  fervice  des  Domeftiques  ,  Se  qui 
conduit  aufîl  aux  Greniers. 

Du  grand  palier  de  l'Efcalier  principal,  on  entre  dans 
une  Anti-chambre  commune  à  quatre  Chambres  de  Mai- 
très.  Celle  marquée  e.  a  un  Cabinet  Se  deux  Garderobes, 
qui  font  dégagées  par  le  petit  Efcalier  dont  on  vient  de 
parler.  Les  deux  d.  c.  ont  les  mêmes  pièces ,  &  la  Cham- 
bre marquée  h.  a  un  Cabinet  Se  une  Garderobe. 

Par  l'Efcalier  de  dégagement  placé  aurez-de-chaulfée^ 
à  côté  delà  Sale  à  manger,  l'on  monte  dans  un  palfage  , 
par  lequel  les  Garderobes  des  Chambres  c.  /z.  fe  trouvent 
dégagées,  Se  qui  donne  entrée  dans  les  deux  Chambres  a. 
b,  dont  la  première  a  un  Cabinet  Se  deux  Garderobes ,  Se 
la  féconde  deux  Garderobes  feulement. 

V,  T.  E  rA  T  l  ON 

De  la  Face  lur  la  Cour. 
Planche  80. 

On  a  coupé  en  tour  ronde  les  angles  du  Pavillon  du  mi- 
lieu, afin  de  donner  plus  de  dégagement  à  cette  face.  Ce 
Pavillon  eft  percé  d'une  porte  à  anfe  de  panier  ,  dont  le 
chambranle  eft  accompagné  de  montans  qui  en  portent  la 
corniche ,  Se  dont  les  arriere-corps  font  décorés  de  refend. 
Sur  ces  arriere-corps  s'élèvent  deux  larges  pilaftres ,  qui 
flanquent  cette  face  au  premier  étage  :  La  croifée  qui  eft  à 
balcon ,  eft  pratiquée  dans  un  renfoncement,  dont  la  pro- 
fondeur eft  delà  faillie  de  l'impofte  ;  Se  le  tout  eft  terminé 
par  un  couronnement, 

On 
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CHAP.  IV.  DE  LA  FACE  SUR  LE  JaRDIN.  IIJ 

On  a  rétrefll  les  faces  des  Pavillons  des  extrémités  de 
cette  élévation ,  pour  leur  donner  plus  de  légèreté  :  Elles 
ont  à  chaque  étage  deux  croifées ,  dont  les  piédroits  font 
refendus  au  rez-de-chaulfée,  &  ornés  de  tables  en  faillie 
au  premier  étage  :  Ces  deux  avant-corps  font  furhaulTés 
d  un  fronton  triangulaire. 

Elévation. 

m 

De  la  face  fur  le  Jardin. 
Flanche  81. 

Trois  portes  vitrées  ornent  au  Rez-de-chauflee  le  Pa- 
villon du  milieu  :  Leurs  jambages  qui  font  avant-corps , 
font  tous  d'une  égale  largeur  :  On  les  a  refendus ,  pour  les 
faire  diftinguer  mieux.  Sur  chacun  de  ces  jambages  ,  s'élè- 
vent au  premier  étage  des  pilaftres  Attiques,  qui  n'ont 
point  de  chapiteaux  ;  mais  à  la  place  defquels  on  a  mis 
des  agrafes.  Ces  pilaftres  accompagnent  trois  croifées  à 
balcon ,  Se  cintrées  en  anfe  de  panier  :  Elles  font  décorées 
d'impoftes  &  d'archivoltes ,  otaudeiîus  eftun  fronton  re- 
tourné iur  les  arriére-corps  de  ce  Pavillon. 

Les  deux  Pavillons  angulaires  de  cette  façade  ,  font 
flanqués  de  larges  corps  de  pilaftres  ,  qui  font  reffaut  fur 
la  corniche  :  On  les  a  refendus  au  Rez-de-chauifée  3  Se  ils 
font  décorés  de  tables  en  faillie  au  premier  étage  ;  ce  qu'on 
a  obfervé ,  puur  garder  de  l'uniformité  dans  la  décoration 
des  avant-corps  de  cette  façade. 
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Coupe 

De  la  quatrième  forme  d'un  Bâtiment  de  dix-huit  toifes 

de  face. 

Planche  82. 

Elle  eft  prife  lur  le  Veftibule  Se  le  Salon  de  la  féconde 
diftribution  de  cette  forme,  Planche  76, 

Fin  de  la  cinquième  Partie, 


JLlevahcnas  dit 


L'ART  DE  BÂTIR 

DES 

MAISONS  DE  CAMPAGNE. 

SIXIEME  PARTIE, 

Qui  renferme  plufeurs  Diftributions  fur  quatre  formes  différen- 
tes 3  leurs  Élévations  fur  la  Cour  &  fur  le  Jardin  ,  &1  leurs 
Coupes }  pour  conflruire  un  Bâtiment  de  vingt  toifes  de  Face. 


CHAPITRE  PREMIER. 

De  là  première  forme ,  où  Von  trouve  fept  différentes  Diflribu- 
tions  3  leurs  Elévations  fur  la  Cour  &  fur  le  Jardin  3  Ù*  trois 
Coupes. 

R  E  Z-D  E-C  H  AU  S  S  E E 

De  la  première  Diflribution. 

Planche  83. 

'Est  un  Bâtiment  fimple,de  vingt-quatre  pieds 
de  largeur  dans  œuvre ,  dont  on  diftribue  ici 
toutes  les  pièces  qui  le  compofent. 

Le  Pavillon  du  milieu  de  la  face  fur  la 
Cour.,  contient  le  Veftibule,  dans  lequel  le 
grand  Efcalier  eft  fitué.  On  ne  monte  qu'une  marche ,  pour 
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fe  trouver  au  plain-pied  de  ce  Veftibule  ;  &  l'on  en  mon- 
te fix  y  pour  arriver  fur  le  premier  palier  de  l'Efcaiier ,  qui 
étant  de  niveau  avec  les  appartemens  du  Rez-de-rchauftee, 
donne  entrée  dans  le  Salon. 

Cette  dernière  pièce  eft  deftinée  pour  y  manger ,  Se 
elle  tient  lieu  d' Anti-chambre  au  Cabinet  d'aflembiée , 
qui  tire  fa  clarté  de  trois  croifées  fur  le  Jardin ,  Se  de  trois 
autres  fur  la  Cour  Se  joignant  lequel  eft  une  Chambre 
à  coucher  :  Cette  Chambre  a  pour  Ion  iervice  un  Cabinet 
Se  trois  Garderobes,  qui  ont  leur  fortie  par  un  Efcalierde 
dégagement  conftruit  pour  les  Entre-foies  ,1e premier  éta^ 
ge ,  Se  les  Greniers. 

On  palTè  du  Salon  dans  une  féconde  Chambre  à  cou-* 
cher ,  à  laquelle  on  a  donné  un  Cabinet ,  Se  deux  Garde- 
robes  dégagées  par  un  palTage ,  qui  conduit  du  Veftibule 
au  Commun  ,  lequel  fe  trouve  placé  entre  la  Cuifine  ,  le 
Garde-manger  Se  l'Office.  Sur  ces  trois  dernières  pièces  > 
on  pratiquera  des  Entre-foies  ,  aufquelles  on  montera  par 
le  petit  Efcalier ,  dont  l'entrée  eft  dans  le  palTage  ci-def- 
£m}  St  qui  conduira  auifi  au  premier  étage  &  aux  Gre"hiers* 

Premier  Etage 
De.  la  première  Diftribution, 
Planche  84. 

Il  eft  diftribué  en  fept  Chambres  de  Maîtres.  Les  deux 
a.  b.  ont  chacune  un  petit  Cabinet ,  Se  deux  Garderobes  ; 
les  cinq  autres  Chambres n'ont que  deux  Garderobes  cha^ 
cune. 


_/?  /rte 
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CHAP.  L  DE  LA  SECONDE  DISTRIBUTION.  IIQ 


R  E  Z-D  E-C  H  AU  S  S  E*  E 

De  la  féconde  Diftribution. 
Flanche  85. 

Cette  diftribution  eft  encore  pour  un  Bâtiment  flmple , 
de  vingt-quatre  pieds  de  largeur  dans  œuvre  ,  comme  le 
précédent  :  On  n'y  monte  aum*  qu'une  marche  ,  pour  en- 
trer fur  le  plain-pied  du  Veftibule;  Se  fix  autres  pour  at- 
teindre le  niveau  d'un  periftyle  ,  qui  nJeft  féparé  du  Vefti- 
bule que  par  des  colonnes  accouplées,  à  la  place  defquel- 
les  on  pourroit  en  mettre  defimples. 

A  l'un  des  côtés  de  ce  periftyle  ,  eft  le  Cabinet  d'aflem- 
blée,  auquel  le  jour  eft  fourni  par  trois  croifées  fur  le 
Jardin,  Se  par  trois  autres  u\r  la  Cour.  De  ce  grand  Cabi- 
net., on  pafle  dans  un  autre  plus  petit,  qui  eft  éclairé  de 
deux  croifées  fur  le  Jardin,  Se  de  deux  autres  ouvertes  dans 
le  pignon.  Ce  dernier  pourra  être  occupé  par  le  Maître 
dans  les  jours  qu'il  aura  peu  de  compagnie.  Tout  auprès 
eft  une  Chambre  à  coucher,  qu'accompagnent  un  Cabi- 
net ,  une  Garderobe  ,  Se  un  Efcalier  de  dégagement ,  qui 
fert  à  monter  à  une  Entre-foie  placée  fur  les  deux  petites 
pièces ,  Se  dans  laquelle  on  peut  mettre  un  lit  pour  un 
Domeftique.  Ce  même  Efcalier  monte  au  premier  étage  Se 
dans  les  Greniers. 

Par  l'autre  côté  du  Periftyle  ,  on  entre  dans  la  Sale  à 
manger,  dont  les  jours  font  fur  le  Jardin  Se  lur  la  Cour. 
Cette  Sale  s'ouvre  dans  une  Chambre  à  coucher  ,  qui  a 
fon  Cabinet  Se  deux  Garderobes  ;  Se  elle  donne  panage 
fur  un  Corridor,  qui  conduit  à  une  troifiéme  Chambre,  à 
coucher,  qui  a  aulîi  pour  commodités  un  Cabinet ,  Se  deux 
Garderobes,  Du  Corridor  on  entre  dans  la  cage  d'un  pe- 
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tit  Efcalier  ,  qui  a  fa  fortie  par  le  pignon  ,  &  qui  eft  très- 
utile  pour  le  fervice  de  ces  deux  derniers  appartenons. 

Premier  Etage 
De  la  féconde  Diftribution. 
Planche  86. 

Lorfquon  eft  arrivé  fur  le  grand  palier  du  principal  Ef- 
calier, on  trouve  en  face  un  autre  Efcalier  plus  petit, 
pour  monter  dans  les  Chambres  de  la  Manfarde  5  ïi  l'on 
juge  à  propos  d'en  conftruire  une  :  Il  peut  être  Supprimé , 
en  cas  qu'on  ne  foit  pas  de  cet  avis ,  &  il  le  peut  être  en- 
core ,  Zùppofé  que  pour  monter  à  cette  Manfarde  y  on 
veuille  fe  contenter  de  deux  Efcaliers  de  dégagement ,  qui 
font  placés  aux  deux  extrémités  de  cette  diftribution. 

Ce  premier  étage  contient  cinq  chambres  de  Maî- 
tres. La  principale  marquée  c.  eft  accompagnée  d'une  An- 
tichambre ,  d'un  Cabinet  3  Se  de  trois  Garderobes  :  Les 
quatre  autres  ont  deux  Garderobes  chacune. 

R  E  Z-D  E-C  H  AU  S  SE*  E 

De  la  troifiéme  Diftribution. 
Planche  87. 

Ce  plan  eft  pour  un  femi-double,de  trente-neuf  pieds  de 
largeur  dans  œuvre.  Le  principal  Efcalier  eft  placé  dans  le 
veftibule  ,  que  renferme  le  pavillon  du  milieu.  Ce  vefti- 
bule  n'eft  élevé  au  de/fus  de  la  Cour  que  de  fi x  pouces  ; 
mais  il  faut  monter  dans  fon  intérieur  fix  marches  ,  pour 
arriver  fur  un  large  palier  ?  qui  eft  une  elpece  de  periftyle, 
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dont  le  piain-pied  eft  le  même  que  celui  des  appartemens 
du  Rez-de-chaufTée. 

De  ce  Periftyle,  on  encre  dans  le  Salon  qui  occupe  le 
milieu  de  la  face  fur  le  Jardin ,  &  dont  une  des  portes  in- 
troduit dans  le  Cabinet  d'aiTemblée.  Plus  loin  eft  un 
Cabinet  où  le  Maître  peut  fe  retirer ,  lorfqu'  il  veut  être 
débarraffé  du  grand  monde.  De  là  on  palTe  dans  une 
Chambre  à  coucher,  qui  a  un  Cabinet  &  deux  Gardero- 
bes.  Cette  Chambre  communique  à  une  autre  deftinée 
au  même  ufage ,  qui  a  les  mêmes  commodités ,  &  dont 
la  principale  entrée  eft  par  le  Cabinet  d'aflemblée.  Les 
Garderobes  de  ces  deux  appartemens  ,  font  dégagées  par 
l'entrée  d'un  petit  efcalier  qui  monte  au  premier  étage, & 
au  Grenier, 

On  entre  par  une  autre  porte  du  Salon ,  dans  la  Sale  à 
manger ,  au  bout  de  laquelle  eft  une  troifiéme  Chambre 
à  coucher,  qu'un  Cabinet  Se  deux  Garderobes  accompa- 
gnent, 

La  Cuifine  eft  dans  un  des  pavillons  :  Elle  n'eft  élevée 
au  deiîiis  de  la  Cour  que  d'une  marche  ,  afin  qu'on  ait  la 
facilité  de  conftruire  en  entre-foie  des  Offices  fur  cette 
pièce.  A  côté  de  la  Cuifine  eft  un  paffage  ,  dans  lequel  on 
monte  fix  marches  ,  pour  arriver  au  niveau  des  apparte- 
mens du  Rez-de-chaufTée  :  A  l'un  Je  fes  bouts ,  on  trouve 
une  fortie  par  le  pignon  ;  par  l'autre  bout ,  on  entre  dans 
un  petit  Commun  ,  qui  ferr  d'Anti-fale  àla  Sale  à  manger, 
&  par  lequel  on  entre  dans  un  Office ,  qui  a  une  autre  en- 
trée parle  Periftyle  :  A  côté  de  ce  Commun,  eft  un  petit 
efcalier,  pour  monter  à  l'Entre-fole. 
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Premier  Etage 
De  la  troifiéme  Diftribution: 
Planche  88. 

Il  eft  diftribué  en  dix  Chambres  de  Maîtres.  Les  quatre 
a,  d,  i.  I,  ont  chacune  un  Cabinet  Se  deux  Garderobes  :  Les 
autres  n'ont  que  deux  Garderobes. 

R  E  Z-D  E-C  H  AU  S  S  e'e 

De  la  quatrième  Diftribution; 
Planche  8p. 

LeVeftibule  Se  l'Efcalier  principal,  font  rangés  ici  dans 
le  même  ordre  qu'on  leur  a  donné  dans  la  troifiéme  diftri- 
bution ;  il  en  eft  de  même  du  Salon ,  aux  deux  côtés  du- 
quel font  deux  pièces ,  dont  Tune  doit  fervir  de  Cabinet 
d'alTemblée ,  Se  l'autre  de  Sale  à  manger.  Chacune  de 
ces  dernières  pièces ,  fèrt  aufti  d'Anti-chambre  commune 
à  deux  Chambres  à  coucher,  qui  ont  chacune  un  Cabinet 
Se  deux  Garderobes ,  dont  on  fort  par  les  deux  Efcaliers 
de  dégagement. 

Premier  Etage 
De  la  quatrième  Diftribution. 
Planche  po. 

Un  periftyle  qui  eft  dans  le  milieu  de  cet  étage  ,  com- 
munique à  un  Efcalier  deftiné  pour  monter  aux  Chambres 
de  la  Manfarde,  Se  à  deux  Corridors  qui  donnent  entrée 

dans 
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dans  huit  Chambres  de  Maîtres ,  qui  ont  chacune  deux 
Garderobes. 

R  E  Z-D  E-C  H  AU  S  S  E*  E 

De  la  cinquième  Diftribution. 
Planche  91, 

Le  principal  Efcalier  eft  placé  dans  le  Veftibule  qui 
occupe  le  milieu  de  la  face ,  Se  dont  l'aire  n'eft  élevée  au 
deiîiis  de  la  Cour  que  d'une  marche.  En  y  entrant,  la  pre- 
mière rampe  de  l'Efcalier  fe  préfente  d'abord ,  Se  conduit 
à  un  petit  periftyle  ,  qui  n'eft  féparé  du  veftibule  que  par 
deux  colonnes  Doriques ,  Se  dont  le  pourtour  eft  décoré 
de  pilaftres  du  même  ordre. 

De  ce  Periftyle ,  on  entre  dans  un  Salon ,  d'où  l'on  pafîe 
dans  un  Cabinet  d'aiïemblée ,  Se  enfuite  dans  un  autre  Ca- 
binet, que  les  Maîtres  pourront  occuper,  lorfquela  com- 
pagnie ne  fera  pas  nombreulè. 

Cette  dernière  pièce  s'ouvre  dans  une  Chambre  à  cou- 
cher ,  qui  a  pour  commodités  un  Cabinet ,  un  Serre-pa- 
piers ,  Se  quatre  Garderobes  ,  qui  ont  leurs  forties  par  le 
periftyle  &  par  l'Efcalier  placé  à  côté  du  Serre-papiers ,  Se 
dans  lequel  on  entre  de  la  Cour.  Cet  Efcalier  monte  à  des 
entre-/n  I  es ,  au  premier  er^ge  ,  ék.  avi  (Grenier.  Un  autre  pe- 
tit Efcalier  voiftn  du  periftyle  ,  ne  monte  qu'à  des  entre- 
foies. 

La  Sale  à  manger  eft  à  côté  du  Salon  ,  Se  elle  commu- 
nique à  un  Cabinet ,  Se  à  une  Chambre  à  coucher,  qui  a 
encore  un  autre  Cabinet,  un  Serre-papiers  ,  Se  deux  Gar- 
derobes ,  qui  ont  une  iflùe  par  un  efcalier  de  dégagement, 
communiquant  au  premier  étage ,  à  des  entre-foies ,  Se  aux 
Greniers. 

Du  Periftyle ,  on  palTe  fur  un  quarré,  par  lequel  on  fe 
X.  I  Pan.  VI  Q 
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rend  dans  une  troifiéme  Chambre  à  coucher  ,  qui  a  fbn 
Cabinet  &  fa  Garderobe ,  à  côté  de  laquelle  eft  un  petit 
Efcalier,  par  lequel  le  Domeftique  montera,  pour  cou- 
cher à  une  Entre-foie. 

Premier  Etage 

De  la  cinquième  Diftribution, 

#  Planche  92. 

Le  Corridor  de  cette  diftribution ,  eft  non-feulement 
éclairé  par  fes  deux  bouts ,  &  par  les  trois  croifées  du  grand 
Efcalier  ;  mais  il  l'eft  encore  par  deux  lanternes  qui  don- 
nent de  la  clarté  aux  entrées  de  huit  Chambres  de  Maîtres  3 
marquées  m.  n.  c,  0.  f,  g.  h,  i.  lefquelles  ont  chacune  deux 
Garderobes  ,  ainfi  que  les  ûx  autres  Chambres ,  qui  font 
auffi  renfermées  dans  cet  étage. 

R  E  Z-D  E-C  H  AU  S  S  E  E 

De  la  lixiéme  Diftribution» 
Planche  93. 

La  difpofition  de  TEfcalier  principal ,  &  du  veftibule 
de  cette  diftribution ,  diffère  peu  de  celle  qu'on  a  vue  dans 
la  précédente  ;  mais  le  Periftyle  eft  ici  beaucoup  plus 
grand.  Cette  pièce  eft  deftinée  pour  être  occupée  dans  les 
tems  où  il  régnç  une  grande  chaleur.  Les  croifées  de  la 
cage  de  l'Efcalier,  tant  du  rez-de-chauffée ,  que  du  pre-^ 
mier  étage,  lui  procureront  de  la  lumière  :  Des  portes  vir- 
trées  qu'on  placera  au  Salon  ôc  aux  dégagemens  qui  font 
aux  côtés  de  ce  Periftyle  ,  ferviront  encore  à  l'éclairer;  8$ 
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à  lui  procurer  une  grande  fraîcheur  :  On  ouvrira  par  ces 
portes  de  différens  pafTages  à  l'air. 

De  ce  Periftyie ,  on  entre  dans  le  Salon  ;  de  celui-ci 
dans  une  Sale  d'aflemblée  ;  &  plus  loin  dans  un  Cabinet, 
qui  peut  fervir  au  Maître ,  lorqu'il  ne  veut  avoir  avec  lui 
qu'un  petit  nombre  de  perfonnes.  La  Sale  à  manger  fe 
trouve  à  la  proximité  :  On  l'a  accompagnée  d'un  Réchauf- 
foir,  qui  aune  féconde  entrée  par  l'Efcalier  de  dégage- 
ment ,  auquel  on  monte  par  une  porte  percée  dans  le 
pignon. 

Cette  Sale  donne  uaflage  dans  une  Ckambre  à  coucher, 
qui  a  un  Cabinet  &  deux  Garderobes,  dans  l'une  defquel- 
les  eft  pratiqué  un  petit  Efcaiier  pour  monter  à  une  En- 
tre-foie. 

A  la  gauche  du  Salon ,  on  trouve  une  féconde  chambre 
à  coucher ,  qui  peut  recevoir  deux  lits  :  fon  Cabinet  &  les 
deux  Garderobes  deftinées  pour  fon  fervice  ,  ont  leurs 
inues  par  un  autre  petit  Efcaiier ,  qui  mène  aux  Entre-foies 
conftruites  fùr  ces  pièces. 

Un  dégagement  qui  joint  le  Periftyie  ,  conduit  à  une 
Anti-chambre ,  d'où  l'on  pafte  à  une  troilîéme  Chambre  à 
coucher  ,  à  côté  de  laquelle  font  trois  Garderobes ,  un 
Cabinet ,  Se  un  Serre-papiers.  On  monte  aux  Entre-foies 
par  un  petit  Efcaiier ,  dont  l'entrée  eft  dans  le  dégagement. 

P  R  e  m  i  e  0  Et  a  g  e 
De  la  lîxiéme  Diftribution. 
Flanche  94. 

Neuf  Chambres  de  Maîtres  compofent  cet  étage.  Cel- 
les a.  b,  font  accompagnées  chacune  d'une  Anti-chambre, 
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d'un  Cabinet  &  de  deux  Garderobes.  Entre  les  Anti-cham* 
bres  de  ces  deux  appartemens  ,  eft  placé  un  Efcalier  , 
pour  monter  aux  Chambres  de  la  Manfarde.  On  peut  le 
fupprimer ,  fi  les  deux  Efcaliers  de  dégagement,  qui  mon* 
tent  auffi  a  cet  étage ,  pàrohTent  fuffire. 

Les  cinq  Chambres  c,  e,  f.  h.  i.  ont  chacune  deux  Gar- 
derobes ;  celle  marquée  g.  n'en  a  qu'une.  Se  la  Chambre  d. 
a  une  petite  Anti-chambre ,  un  Cabinet,  deux  Gardero^ 
bes ,  Se  un  petit  efcalier  pour  monter  à  une  Entre-foie ?  fi 
on  le  juge  nécelfaire, 

il  £  Z-D  E-C  H  AU  S  S  E  E 

De  la  feptiéme  Diftribution, 

Planche 

On  a  fait  cette  diftribution  pour  un  grand  double  de 
cinquante  Se  un  pieds  dans  œuvre.  On  entre  parle  milieu 
de  la  face  £ùr  la  Cour,  dans  une  Anti-chambre  ;  Se  de 
celle-ci  dans  le  Salon ,  aux  deux  côtés  duquel  font  deux 
Chambres  à  coucher ,  dans  chacune  defquelles  on  peut 
placer  deux  lits. 

Celle  qui  eft  fur  la  droite  a  un  Cabinet ,  un  Serre-pa*  • 
piers,&  deux  Gar^erotoc  •  TT»-»  jjecîf  f>Ccali\~L  cjui  eft  à  côte, 
fert  à  monter  à  des  Entre-lRles. 

La  Chambre  qui  eft  fur  la  gauche ,  a  auflî  un  Cabinet  ; 
Se  deux  Garderobes  ;  mais  on  pourra  encore  faire  coucher 
un  Domeftique  dans  une  Entre-foie  ,  où  l'on  entrera  par 
le  fécond  palier  du  principal  efcalier. 

Cet  efcalier  a  fon  entrée  par  la  face  du  pavillon  ,  qui 
flanque  la  gauche  de  la  façade  fùr  la  Cour.  Tout  proche 
eft  une  Sale  de  billard,  qui  communique  à  l'Anti-chanv? 
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bre ,  qui  cTun  autre  côté  donne  entrée  dans  la  Sale  à  man- 
ger ,  d'où  l'on  paffe  à  un  autre  efcalier  conftruit  dans  le 
pavillon ,  qui  fait  fymmétrie  avec  Je  précédent ,  Se  près 
duquel  on  a  placé  un  Rechauffoir  pourl'ufage  de  la  Sale  à 
manger. 

P  rem ier  Etage 
De  la  Septième  Diflribution, 
Planche  96. 

Cet  étage  efl  diflribué  en  neuf  Chambres  de  Maîtres  : 
3Les  trois  a.  h.  u  ont  chacune  deux  Garderobes  :  Les  flx  d. 
ç.  b.  e.  f.  g.  en  ont  autant ,  avec  des  Anti-chambres  com- 
munes. L'efcalier  qui  efl  fur  la  droite  de  la  face  fur  la  Cour, 
pionte  à  des  Greniers. 

F  LEGATION 

De  la  face  fur  la  Cour, 
Planche  97. 

Le  pavillon  du  milieu  de  cette  face ,  efl  réuni  au  Corps 
de  Logis  par  des  parties  en  tour  ronde.  Sa  face  efl  décorée 
d'une  grande  arcade  feinte ,  dont  les  jambages  font  ornés 
de  refend.  Dans  cette  arcade  efl  percée  une  porte  bom- 
bée j  dont  le  chambranle  efl  accompagné  de  montans,  qui 
s'amorthTant  au  defîus  de  fa  fermeture  3  foutiennent  la 
corniche  qui  la  couronne  ,  &  fur  laquelle  on  a  placé  un 
yafe ,  aux  côtés  duquel  font  deux  Génies. 

Au  premier  étage ,  cette  face  efl  flanquée  de  piJaflres 
Ioniques  accouplés  :  Sa  croifée ,  ainfi  que  celles  des  par- 
dès  en  tour  ronde ,  efl  à  balcon  ?  &  fermée  en  plein  cintre , 
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avec  importes  Se  archivolte.  Un  fronton  triangulaire  terr- 
mine  cette  face. 

On  a  retreffi  les  faces  des  avant-corps  des  extrémités  de 
cette  élévation  ,  afin  de  les  faire  mieux  cadencer  avec 
celle  du  milieu  ;  &  toutes  trois  ont  une  même  décoration, 
à  la  referve  que  les  pavillons  angulaires  n'ont  point  de 
fronton. 

Elévation 
De  la  face  fur  le  Jardin. 
Planche  98. 

Le  corps  du  pavillon  du  milieu  ,  efl:  réuni  au  Corps  de 
Logis ,  comme  le  précédent.  Une  porte  fermée  en  plein 
cintre  s  Se  dont  l'archivolte  efl:  replié  lur  les  jambages,  eft 
percée  dans  fon  milieu:  Les  arriere-corps  de  ces  jambages, 
«inflque  les  croifées  des  tours  rondes ,  font  ornés  de  refend 
au  rez-de-chauflee. 

Au  premier  étage ,  cette  face  eft  flanquée  de  pilaftres 
Ioniques  qui  font  accouplés  :  Le  fronton  qui  la  termine , 
efl:  cintré  ;  Se  la  corniche  qui  eft  retournée,  y  donne  delà 
légèreté. 

Chaque  avant-corps  des  extrémités  de  cette  façade  efl: 
orné  au  Rez-de-chaulTée  de  deux  arcades  feintes  ;  leurs 
jambages  qui  font  avant-corps  ,  font  décorés  de  tables  en 
faillie,  Se  leurs  arriére-corps  le  font  de  refend.  On  a  percé 
une  croifée  dans  chacune  de  ces  arcades. 

Des  pilaftres  Ioniques  ornent  le  premier  étage  de  ces 
avant-corps ,  Se  accompagnent  deux  croifées  feintes,  qui 
ont  la  même  largeur  Se  la  même  décoration  que  celles  du 
pavillon  du  milieu ;  Se  dans  lefquelles  on  en  a  percé  d'au- 
tres. 
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Coupes 

De  la  première  forme  d'un  Bâtiment  de  vingt  toifès 

de  face. 

On  en  donne  trois. 

La  première  ,  tracée  fur  la  Planche  99.  eft  prife  fut  le 
Veftibule  &  fur  le  Periftyle  de  la  deuxième  diftribution  de 
cette  forme  ,  Planche  85. 

La  deuxième,  qu'on  voit  à  la  Planche  100.  eft  prife  fùr  la 
quatrième  diftribution  3  Planche  89. 

Et  la  troifiéme ,  qui  eft  à  la  Planche  1 01.  eft  prife  fur  la 
fïxiéme  diftribution,  Planche  93. 

CHAPITRE  II, 

J)e  la  féconde  forme  d'un  Bâtiment  de  vingt  toifes  de  Face  3  ou 
l'on  trouve  deux  différentes  Diflributions  3  leurs  Elévations  fur 
la  Cour  &  fur  le  Jardin  j  &  leur  Coupe. 


R  E  Z-D  E-C  H  AU  S  S  EE 

De  la  première  Diftribution, 
Flanche  102, 

CE  plan  eft  fimple,&de  quatre  toifes  de  largeur  dans 
oeuvre.  Sa  principale  entrée  eft  par  le  Salon  3  qui 
occupe  le  milieu  de  ce  Bâtiment.  A  la  droite  de  cette  piè- 
ce ,  on  trouve  le  Cabinet  d'affemblée  ,  qu'éclairent  trois 
çroifées  fur  le  Jardin  &  trois  autres  fur  la  Cour  ;  &  l'on 
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pafle  enfuite  dans  un  autre  Cabinet  plus  petit.  Le  Cabinet 
d'aiïembiée  donne  encore  entrée  dans  la  Sale  à  manger , 
qui  a  d'un  côté  deux  petites  Serres ,  Se  de  l'autre ,  une  por- 
te qui  s'ouvre  fur  le  grand  efcalier  ,  auquel  on  monte  par 
un  perron  fitué  dans  le  flanc  intérieur  d'une  des  ailes  fur 
la  Cour. 

Ala  gauche  du  Salon,  eft  une  Chambre  à  coucher,,  près 
de  laquelle  font  deux  Garderobes  ,  Se  un  pafTage  qui  con- 
duit à  un  Cabinet  fuivi  d'un  autre  plus  petit.  Derrière  ce- 
lui-ci 3  eft  un  petit  efcalier ,  pour  monter  à  une  Entre-foie  s 
Se  dont  l'entrée  eft  dans  un  petit  palTage  qui  dégage  cet 
appartement. 

Par  le  même  Salon ,  on  entre  dans  un  Corridor  qui  abou- 
tit à  un  autre ,  qui  eft  pratiqué  dans  l'aîle  gauche  ,  Se  fert 
de  pafîcigc  à  une  Chamhre,  quiapour  fonlervice  un  Cabi- 
net Se  deux  Gardef  obes.  Au  bout  de  cette  aile  ,  eft  un  pe- 
tit efcalier  qui  feit  de  dégagement  au  premier  étage,  Se 
monte  au  Grenier. 

Premier  Etage 
De  la  première  Diftribution. 
Planche  103. 

11  efl:  compofé  de  douze  Chambres  de  Maîtres.  Les  cinq 
marquées  a.  b.  I.  m.  n.  n'ont  qu'une  Garderobe  chacune  , 
Les  deux  c.  i.  ont  chacune  deux  Garderobes  :  Celles  d.  e, 
g.  h.  ont  deux  Garderobes  chacune  Se  un  réduit ,  Se  la 
Chambre  marquée  f,  a  deux  Garderobes  >  un  réduit;  Se  un 
Cabinet. 
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R  E  Z-D  E'C  HAUSSEE 

De  la  féconde  Diftribution. 
Planche  104. 

Un  Bâtiment  femi-double ,  de  quarante-trois  pieds  de 
largeur  dans  œuvre ,  eft  l'objet  de  cette  diftribution.  Sa 
principale  entrée  eft  par  le  veftibule  ,  qui  fert  d'Anti- 
chambre au  Salon  ,  à  la  droite  duquel  eft  le  Cabinet  d'af 
fembiée,  &  plus  loin  un  Cabinet  Se  une  Chambre  à  cou- 
cher ,  qui  a  de  plus  deux  Garderobes,  Se  un  petit  efcalier , 
pour  monter  à  une  Entre-foie. 

On  trouve  à  la  gauche  du  Salon }  une  autre  Chambre  à 
coucher ,  dans  laquelle  on  a  placé  deux  lits  :  Elle  a  pour 
commodités  un  Cabinet  pour  écrire ,  un  autre  pour  la  toi- 
lette ,  deux  Garderobes ,  Se  un  petit  efcalier  pour  monter 
à  des  Entre-foies  conftruites  au  deftùs  de  ces  petites  piè- 
ces :  Le  tout  eft  dégagé  par  un  paifage,  qui  rend  à  une  porte 
percée  dans  le  pignon. 

Du  veftibule,  on  paiTe  auffi  dans  une  Sale  à  manger,  8c 
à  Toppo/ite  dans  une  Sale  de  Billard.  Ces  deux  pièces 
conduifent  à  deux  efcaliers  principaux ,  dans  lefquels  on 
entre  de  la  Cour  par  les  flancs  des  Pavillons. 

P  R  E  M  I  V  K     E  T  A  G  K 

De  la  féconde  Diftritution. 
Planche  ioj. 

Le  Corridor  de  cet  étage ,  eft  en  Croix  de  Lorraine, & 
fon  milieu  eft  éclairé  par  une  lanterne  Se  par  les  quatre 
J.  I  Part.  VI  R 
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croifées  qui  font  ouvertes  au  bout  des  quatre  principales 
branches  de  cette  Croix.  Il  donne  communication  dans 
douze  Chambres  de  Maîtres.  Les  quatre  c.  d.i.  /.  ont  cha- 
cune une  Anti-chambre,  un  Cabinet  &  deux  Garderobes; 
&  les  huit  autres  Chambres  ont  deux  Garderobes  chacune. 

Elévation 

De  la  Face  du  côté  de  la  Cour, 

Planche  10  6\ 

Trois  portes  vitrées  ouvrent  le  pavillon  du  milieu:  leurs 
jambages  qui  font  égaux  en  largeur  ,  font  refendus,  ainfi 
que  les  arriere-corps  de  ce  pavillon. 

Les  Chambranles  des  croifées  du  premier  étage  ,  font 
accompagnés  de  montans ,  qui  s'amortiifant  au  defîus  de 
leur  fermeture ,  portent  les  petites  corniches  dont  elles 
font  couronnées. . 

Ce  pavillon  eft  terminé  parun  fronton  triangulaire,dont 
le  tympan  eft  décoré  de  deux  cartouches. 

On  a  arrondi  les  angles  des  Pavillons  qui  flanquent 
cette  élévation ,  pour  donner  à  leurs  faces  une  proportion 
plus  élégante.  Chacune  de  ces  faces  eft  percée  au  Rez^ 
de-chaulfée  >  d'une  croifée  ornée  de  chambranles  qu'ac- 
compagnent de  larges  montans  ,  dont  on  a  refendu  les  ar- 
riére-corps, Se  fur  lefquels  eft  appuyée  une  corniche  qui 
fait  relfaut  fur  le  plinthe. 

Au  deftus  des  arriére-corps  3  s'élèvent  des  pilaftres  de 
refend ,  qui- fervent  d'accompagnement  à  la  croifée  du  pre-r 
mier  étage.  On  a  joint  à  fon  chambranle  de  petits  mon- 
tans-, qui  portent  une  corniche  furhaulfée  d'un  petit  cou^ 
ronnement. 
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Elévation, 
De  la  Face  du  côté  du  Jardin. 
Planche  107. 

Le  pavillon  du  milieu  de  cette  face  ,  eft  auffi  percé  de 
trois  portes  vitrées,  dont  les  archivoltes  font  retournés  fur 
leurs  jambages.  ^n  d  placé  les  croifées  du  premier  étage 
dans  des  renfoncemens ,  &  Ton  a  décoré  leurs  trumeaux 
de  tables  en  faillie.  Pour  donner  plus  de  légèreté  à  ce  pa- 
villon, on  en  a  refendu  les  arriére-corps.  Il  eft  terminé  par 
un  fronton  triangulaire. 

Les  angles  des  pavillons  angulaires  3  font  arrondis  à 
caufe  des  raifons  qu'on  a  dites  à  l'élévation  lar  la  Cour. 
Chacune  de  leurs  faces  eft  flanquée  de  pilaftres  de  refend, 
qui  portent  un  fronton  en  anle  de  panier.  La  croifée  du 
Rez-de-chauifée  eft  percée  dans  une  porte  feinte  :  Cette 
porte  eft  cintrée  en  anfe  de  panier  ;  &  fon  archivolte  qui 
eft  retourné  lur  fes  jambages ,  fe  termine  contre  les  mon- 
tans  du  renfoncement  dans  lequel  elle  eft  placée. 

La  croifée  du  premier  étage  ,  eft  aufîi  dans  un  renfon- 
cement. Au  deflus  de  la  baguette  qui  marque  l'architrave 
de  l'entablement  ,  eft  auflt  un  renfoncement  cintré  des 
mêmes  centres  du  fronton  ,  &  dans  lequel  eft  un  vafe 
garni  de  fleurs. 


Rij 


134   L'Art  de  bastir  des  Maisons  de  Campagne"; 

Coupe 

De  la  deuxième  forme  d  un  Bâtiment  de  yingt  toifes 

de  face. 

Planche  jo8, 

Cette  Coupe  eft  prife  fur  le  Salon  de  la  première  diftri-, 
bution  de  cette  forme,  Planche  102, 


CHAPITRE  III. 

De  la  troifiéme  forme  d'un  Bâtiment  de  vingt  toifes  de  face  ;  fur 
laquelle  forme  3  on  offre  fix  différentes  Dijlributions  3  leur$ 
Elévations fur  la  Cour  &  fur  le  Jardin  3  &  leur  Coupe, 


R  E  Z-D  E-C  HAUSSEE 

De  la  première  Diftribution, 

Planche  100. 
• 

CEtte  diflribution  eft  pour  un  Bâtiment  llmple  ]  de 
vingt-quatre  pieds  de  largeur  dans  œuvre.  Son  entrée 
du  côté  de  la  Cour ,  eft  par  la  face  de  l'aile  droite. 

On  a  fuppofé  ici  que  le  niveau  du  Jardin ,  étoit  élevé 
d'un  pied  au  defîus  de  celui  delà  Cour  ;  &pour  éviter  de 
faire  un  perron  de  neuf  marches  ,  pour  monter  au  plain- 
pied  des  appartemens  du  Rez-de-chauflee ,  on  a  diftribué 
ces  neuf  marches  en  trois  parties  ;  fçavoir ,  deux  pour  en-? 
trer  dans  le  veftibuie,  deux  autres  pour  pafTer  dans  Ja  cag§ 
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de  l'efcalier,  Se  cinq  pour  arriver  fùr  Ton  premier  palier , 
qui  contient  toute  la  largeur  de  cette  cage ,  Se  qui  eft  au 
niveau  des  appartemens. 

La  première  pièce  qui  fè  préfente  enmite,  ceft  une  An- 
ti-chambre qui  a  une  fortie  par  le  Jardin  :  Elle  donne  en- 
trée dans  une  féconde  Anti-chambre ,  Se  celle-ci  dans  le 
Salon,  au  bout  duquel  eft  une  Chambre  à  coucher  ,  où 
Ton  peut  placer  deux  lits  :  on  a  accompagné  cette  Cham- 
bre d'un  Cabinet ,  d'un  Arriére^Cabinet ,  Se  d'une  Garde- 
robe  ,  qui  a  une  nTue  par  un  Corridor  3  dans  lequel  eft  un 
efcalier  de  dégagement ,  d'où  l'on  fort  par  une  porte  pra- 
tiquée dans  le  pignon.  Cet  efcalier  monte  à  des  entre-fo- 
ies, au  premier  étage ,  Se  aux  Greniers. 

Par  le  même  Corridor,  on  entre  dans  une  féconde  Cham^ 
bre  à  coucheo  qui  a  un  Cabinet,  un  Serre-papiers,  Se  deux 
Garderobes ,  placées  à  côté  du  petit  efcalier. 

La  féconde  Anti-chambre  Se  le  Salon  ,  ont  chacun  une 
porte  fur  ce  Corridor.  Si  l'on  vouloit  fùpprimef  celle  de 
l'Anti-chambre ,  la  parcic  qui  elt  dans  l'avance  du  pavil- 
lon, pourroit  fervir  de  Cabinet  à  écrire;  ou  Ton  pourroit 
en  agrandir  le  Salon ,  afin  de  le  faire  profiter  des  vues  fur  I4 
£  Cour. 

Premier  Etage 
De  la  première  Diftribution: 
Planche  110. 

Un  Corridor  qui  régne  du  côté  de  la  Cour  dans  toute 
la  longueur  de  ce  Bâtiment ,  fert  de  paffage  à  neuf  Cham- 
bres de  Maîtres. 

La  Chambre  a.  jouît  d'une  Antichambre,  d'un  Cabinet, 
Sç  de  deux  Garderobes  :  La  Chambre  h.  a  deux  Gardero- 
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bes  :  Celle  marquée  i,  a  une  Anti-chambre  deux  Gardé- 
robes  ,  Se  un  Cabinet  :  Toutes  les  autres  ont  une  Gardero- 
be  chacune ,  Se  un  quarré  qui  leur  fert  d'Anti-citambre. 

R  E  Z-D  E-C  H  AU  S  S  E*E 

De  la  féconde  Diftribution. 

Planche  nr. 

Cette  diftribution  eft  pour  un  femi-double  ,  de  vingt- 
quatre  pieds  dans  œuvre ,  comme  la  précédente.  Son  en- 
trée principale  du  côté  de  la  Cour,  eft  dans  le  flanc  inté- 
rieur de  l'aile  droite  ;  Se  c'eft  par  deux  portes  qu'on  patte 
dans  la  cage  de  l'efcalier ,  qui  fert  de  veftibule ,  &  qui  in- 
troduit dans  une  Anti-chambre ,  qui  précède  une  Cham- 
bre à  coucher,  accompagnée  d'un  Cabinet,  Se  d'une  Gar- 
derobe.  Cette  Chambre  a  encore  une  Entre-foie ,  où  l'on 
monte  du  premier  palier  du  grand  efcalier  par  une  petite 
rampe. 

L' Anti-chambre  ci-defîiis ,  communique  auflï  au  Salon, 
Se  celui-ci  à  une  autre  Chambre  à  coucher,  où  i'onaplacé 
deux  lits ,  Se  au  lervice  de  laquelle  on  a  deftiné  un  Cabi- 
net, un  Arriére-cabinet,  uneGarderobe,  &un  petit  ef- 
calier ,  pour  monter  à  une  Entre-foie,  propre  à  coucher  un 
Domeftique. 

L'entrée  de  cet  efcalier  eft  dans  un  Corridor,  qui  aune 
fortie  par  le  pignon,  Se  par  lequel  on  fert  de  la  Cuifine 
Se  de  l'Office  dans  l' Anti-chambre  ,  qui  tiendra  lieu  de 
Sale  à  manger. 
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Premier  Etage 
De  la  féconde  Diftribution. 
Flanche  il %. 

Il  contient  fix  Chambres  de  Maîtres  :  Les  quatre  mar- 
quées a.  b,  d.f.  ont  chacune  un  Cabinet ,  &  deux  Garde- 
robes  :  Les  deux  autres  ct  e.  n'ont  que  deux  Garderobes 
chacune. 

On  a  placé  un  petit  efcaiier  à  côté  du  grand  :  Il  fert  à 
monter  aux  Chambres  de  la  Manfarde.  Un  deuxième  petit 
Efcaiier  eft  conftruit  à  l'extrémité  oppofée  pour  le  même 
ufage;  mais  celui-ci  monte  dès  le  rez-de-chaulTée  ,  pour 
dégager  ce  premier  étage. 

R  E  Z~D  E-C  H  AU  S  S  e' E 

Pe  la  troifléme  Diftribution» 
Planche  113. 

On  trouve  ici  la  diftribution  d'un  Bâtimpnr  de  quarante- 
trois  pieds  delarg^nf  Hanç  rpnvfp  Tl  q  fon  entrée  princi- 
pale du  côté  de  la  Cour,  par  la  face  d'un  des  pavillons  an- 
gulaires, Se  l'on  monte  dans  le  veftibule  par  un  perron  de 
fept  marches.  Le  grand  veftibule  s'y  préfente  en  face ,  Se 
à  côté  eft  une  première  Anti-chambre  3  fuivie  d'une  fé- 
conde, qui  eft  deftinée  pour  manger.  Cette  dernière  pièce 
s'ouvre  dans  Je  Salon ,  aux  deux  côtés  duquel  font  deux 
Chambres  à  coucher,  qui  ont  chacune  un  Cabinet;  un 
Serre-papiers ;  Sç  deux  Garderobes. 
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La  Cuiflne  eft  renfermée  dans  un  des  pavillons  des  ex- 
trémités de  la  face  fur  la  Cour,  Se  on  y  entre  par  la  face  de 
ce  pavillon.  Au  bçut  de  cette  Cuifine  ,  eft  un  Commun 
qui  a  une  fortie  par  le  pignon ,  Se  qui  communique  au 
Garde-manger  ,  à  un  petit  efcalier  ,  aux  Garderobes  d'un 
des  appartemens  à  coucher  dont  on  a  parlé  >  Se  à  un  paftàge 
qui  conduit  à  la  féconde  Anti-chambre ,  Se  à  côté  duquel 
fe  trouvent  l'Office ,  Se  un  efcalier  qui  monte  à  des  Entre- 
foies,  dont  on  peut  faire  un  fécond  Office ,  Se  qui  peu- 
vent fervir  à  coucher  les  Officiers.  Cet  efcalier  monte  aufïï 
au  premier  étage ,  Se  aux  Greniers. 

Premier  Et  âge 

De  la  troifiéme  Diftribution: 

Planche  114. 

• 

Deux  Corridors  qui  fe  croifent,  donnent;  entrée  dans 
onze  Chambres  de  Maîtres  :  Les  deux  m.  g,  ont  une  petite 
Anti-chambre ,  un  Cabinet  Se  deux  Garderobes  chacune  : 
Sept  autres  Chambres  n'ont  chacune  que  ces  deux  der- 
nières pièces  ;  Se  les  deux  marquées  a.  n.  ont  un  petit  ré- 
duit de  plus. 

H   F  7-.T\  V-n  Vt  A  TT  C  C  1?'  F. 

De  la  quatrième  Diftributiori; 
Planche  ny; 

On  a  donné  à  cette  diftribution  \  comme  à  la  précé- 
dente ,  quarante-trois  pieds  de  largeur  dans  œuvre,  Se  Ton 
a  placé  fa  principale  entrée  dan§  la  face  d'un  des  pavil- 
lons 
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Ions  qui  flanquent  la  façade  fur  la  Cour.  Decette  Cour, 
on  monte  par  deux  marches  au  veftibule  ,  par  deux  au- 
tres auplain-pied  de  l'efcalier,  Se  par  cinq  au  grand  palier 
en  forme  de  periftyle  ,  dont  le  niveau  eît  celui  des  ap- 
partenons du  Rez-de-cbaulfée.  Vis-à-vis  de  ce  perifty- 
le ,  eft  une  première  Anti-chambre  ,  par  l'un  des  côtés  de 
laquelle  on  paile  dans  une  autre  ;  Se  d'enfilade  dans  le  Sa- 
lon 3  Se  dans  une  Chambre  à  coucher ,  à  laquelle  appar- 
tiennent un  Cabinet  voilin  >  un  Serre-papiers,  Se  deux  Gar- 
derobes. 

On  entre  du  Salon  dans  la  Sale  à  manger  ,  qui  eft  ren- 
fermée dans  le  pavillon  du  milieu  de  la  face  fur  la  Cour. 
De.  cette  Sale  ,  on  pafle  dans  une  féconde  Chambre  à 
coucher,  qui  a  un  Cabinet  ,  une  Garderobe  ,  Se  un  petit 
efcalier,  par  lequel  on  monte  à  une  Entre-foie  propre  à 
coucher  un  Domeftique.  Cet  efcalier  eft  dégagé  par  le 
periftyle. 

La  Sale  à  manger  communique  encore  à  un  petit  Offi- 
ce, qui  lui  ferr  d'Anti-fale ,  <3c  à  un  Corridor  qui  donne 
paffage  dans  un  Commun ,  Se  qui  moyennant  fîx  marches 
que  l'on  defeend  ,  conduit  à  la  Cuifine  ,  dont  l'entrée 
principale  eft  par  un  petit  veftibule  ,  dans  lequel  on  a 
placé  un  efcalier  de  dégagement  ,  qui  monte  de  fond 
dans  les  Greniers.  On  entre  dans  ce  veftiBule  par  la  face 
d'un  des  pavillons  qui  flanquent  la  façade  fur  la  Cour. 

Au  delîus  de  la  Cuifine ,  eft  une  Entre-foie  deftinée  pour 
rOffice  :  On  y  monte  par  l'efcalier  dont  on  vient  de  par- 
ler, Se  par  celui  dont  l'entrée  eft  dans  le  Corridor,  qui 
a  une  fortie  par  une  porte  percée  dans  le  pignon. 
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Premier  Etage 
De  la  quatrième  Diflribution, 
Planche  116, 

Cet  étage  contient  huit  Chambres  de  Maîtres.  Celle 
qui  eft  marquée  a.  eft  accompagnée  d'une  Anti-chambre , 
de  deux  Garderobes  Sç  d'un  petit  réduit  :  Les  trois  b,  d,  e, 
ont  chacune  trois  Garderobes ,  Se  un  Cabinet  :  La  Cham- 
bre y^aune  Anti-çhambre }  Se  deux  Garderobes  ;  Se  les 
autres  ont  deux  Garderobes  feulement.  On  a  placé  à  cet 
étage  une  Sale  de  Billard. 

R  E  Z-D  E-C  H  A  US  S  E*  E 

De  la  cinquième  Diflribution. 
Flanche  117. 

C'eft  encore  pour  un  Bâtiment  de  quarante-trois  pieds 
de  largeur  dans  œuvre ,  qu  on  a  fait  cette  diflribution.  Le 
veftibule  eft  renfermé  dans  un  des  pavillons  des  extrémi- 
tés ;  Se  en  y  entrant ,  on  trouve  en  face  le  principal  efca- 
lier. 

On  pafTe  du  veftibule  dans  une  première  Anti-chambre 
éclairée  fur  la  Cour,  Se  deftinée  à  y  manger  :  Elle  perce 
dans  une  féconde  Anti-chambre ,  qui  tire  û.  lumière  du 
Jardin ,  Se  à  la  droite  de  laquelle  eft  un  Cabinet ,  où  le 
Maître  pourra  recevoir  fa  compagnie  ,  quand  elle  fèra  de 
peu  de  perfonnes. 

A  la  gauche  de  cette  même  pièce ,  eft  le  Salon  ,  Se  en 
enfilade  une  Chambre  à  coucher ,  un  Cabinet  Se  un  Serre-*. 
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papiers ,  derrière  lefquels  font  deux  Garderobes ,  &  un  pe- 
tit efcalier  qui  fert  pour  des  Entre-foies ,  &  qui  a  Ton  en- 
trée par  un  Corridor  ,  qui  conduit  du  Salon  à  une  porte 
percée  dans  le  pignon.  Ce  Corridor  donne  auffi  pafTage 
dans  une  Chambre  à  coucher  ,  à  laquelle  on  a  joint  un 
Cabinet ,  un  Serre-papiers ,  Se  deux  Garderobes ,  joignant 
lefquelles  eft  une  rampe  d'efcalier  qui  monte  à  des  Entre- 
foies. 

De  la  première  Anti-chambre  ,  on  entre  encore  dans 
une  troifiéme  Chambre  à  coucher,  qui  a  un  Cabinet,  Se 
deux  Garderobes  dégagées  par  le  Corridor. 

Premier  Etage 

De  la  cinquième  Dillribution. 

Planche  II 8. 

Une  Sale  de  Billard  fert  d* Anti-chambre  commune  aux 
deux  appartemens  a.  b.  qui  ont  chacun  une  Chambre ,  un 
Cabinet ,  Se  deux  Garderobes.  Derrière  ces  Chambres  ,  on 
a  pratiqué  des  rampes  d'efcalier,  qui  ferviront  à  monter  à 
des  Entre-foies  ,  qu'on  conftruira  fùr  les  Garderobes  de 
ces  appartemens  ,  en  cas  qu'on  les  juge  nécefîaires. 

Le  refte  de  cet  étage  contient  fept  autres  Chambres  de 
Maîtres.  Celle  marquée  c.  a  une  Anti-chambre ,  un  Cabi- 
net Se  deux  Garderobes  :  Celle  d.  a  un  Cabinet  Se  deux 
Garderobes  :  Les  Chambres  u  h.  ont  ces  deux  dernières 
pièces  Se  un  réduit  ;  Se  les  trois  autres  e.f.  g.  n'ont  que 
deux  Garderobes  chacune. 

Le  petit  efcalier  de  dégagement,  qui  efl  à  la  gauche , 
Se  à  l'un  des  bouts  du  Corridor,  monte  de  fond,  Se  conduit 
dans  les  Greniers. 

Sij 
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R  E  Z-D  E-C  H  AU  S  S  E*  E 

De  la  fixiéme  Diftribution. 
Flanche  np. 

On  préfente  ici  le  plan  d'un  grand  double  de  neuf  toifès 
de  largeur  dans  œuvre ,  Se  Ton  iuppofe  que  le  niveau  du 
Jardin  eft  élevé  d'un  pied  Se  demi  plus  que  celui  de  la 
Cour, 

Son  entrée  principale  eft  par  la  face  d'un  des  pavillons 
qui  terminent  cette  façade  ;  Se  de  la  Cour  on  monte  trois 
marches  pour  arriver  au  plain-pied  du  veftibule ,  dans  le- 
quel on  a  placé  le  grand  efcalier.  Six  autres  marches  con- 
duifent  de  ce  veftibule  à  un  petit  Salon ,  qui  eft  au  niveau 
des  appartemens  du  Rez-de-chaulfée  ,  Se  qui  fait  partie 
d'un  large  Corridor  qui  coupe  en  deux  cette  diftribution  ? 
Aux  deux  bouts  de  ce  Corridor,  font  des  portes  vitrées  par 
lefquelles  on  fort  dans  les  Jardins ,  Se  il  fert  à  dégager  tous 
les  appartemens.  Il  peut  feryir  aufîi  à  fe  promener  pendant 
la  grande  ardeur  du  Soleil. 

On  parle  du  petit  Salon  ci-defîus ,  dans  une  première 
Anti-chambre,  à  côté  de  laquelle  en  eft  une  féconde,  qui 
fervira  de  Cabinet  d'aiïèmhlée  dans  les  Saifons  froides: 
Une  de  fes  portes  donne  dans  le  Salon ,  Se  dans  la  même 
enfilade  on  trouve  une  Chambre  à  deux  lits ,  un  Cabinet,' 
Se  un  Serre-papiers  :  A  côté  de  ces  deux  dernières  pièces, 
font  deux  Garderobes ,  Se  un  efcalier  de  dégagement  qui 
monte  de  fond. 

On  traverfe  le  Corridor ,  pour  pafTer  du  Salon  dans  la 
Sale  à  manger ,  à  la  droite  de  laquelle  eft  un  Rechauffoir, 
un  Office,  Se  une  rampe  pour  monter  aux  Entre-foies  qui 
font  fur  ces  deux  pièces.  A  la  gauche.de  cette  Sale ,  fe  pré- 


/t?  Ctritr 


de  La  ÏTVSc 


i 


r 


CHAP.  III.  DE  LÀ  FACE  SUR  LA  CoUR.  I43 

fente  une  Chambre  à  coucher,  qui  a  un  Cabinet  Se  des 
Garderobes  ,  derrière  lefquelles  un  petit  efcalier  fert  à 
monter  à  des  Entre -foies  :  Son  entrée  eft  par  le  Corridor, 
qui  fert  de  paffage  à  une  troifiéme  Chambre  à  coucher , 
qui  a  deux  Garderobes ,  Se  un  Cabinet  qui  communique  à 
la  Chambre  précédente.  Tout  joignant ,  eft  un  petit  efca- 
lier ,  qui  a  fon  entrée  par  la  Cour ,  Se  qui  monte  à  une  En- 
tre-foie, 

Premier  Etage 
De  la  lixiéme  Diftribution, 
Planche  120. 

Les  deux  Chambres  marquées  c.  d.  ont  une  Anti-cham- 
bre commune,  &  chacune  un  Cabinet,  deux  Garderobes', 
Se  un  petit  efcalier  pour  monter  à  une  Entre-foie  }  û  on 
en  a  befoin. 

Deux  autres  Chambres  l.  e.  ont  auflî  une  Anti-chambre 
commune,  Se  les  mêmes  commodités  que  les  précédentes. 
Les  trois  autres  a.g.h.  ont-  chacune  un  Cabinet ,  Se  deux 
Garderobes. 

L'efcalier  qui  eft  à  gauche,  à  l'un  des  bouts  du  Corridor, 
monte  du  Rez-de-chaufTée  dans  les  Greniers. 

Elévation 
De  la  face  fùr  la  Cour, 
Planche  121. 

Le  pavillon  du  milieu ,  Se  ceux  des  extrémités  de  cette 
élévation ,  font  réunis  au  Corps  de  Logis  par  des  parties 
convexes  ;  ce  qu'on  a  pratiqué  pour  donner  plus  de  légè- 
reté à  ce  Bâtiment. 
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La  face  de  celui  du  milieu ,  eft  décorée  au  Rez-de- 
chauffée ,  d'une  arcade  feinte  ,  dont  les  jambages  font  re- 
fendus :  Les  refends  fe  terminent  contre  le  bandeau  de 
cette  arcade  ,  dans  laquelle  on  a  percé  une  croifée. 

Les  jambages  de  cette  arcade^fervent  d'embafe ment  aux 
pilaftres  Ioniques ,  Se  accouplés  du  premier  étage ,  qui  font 
reftaut  fous  le  plafond  de  la  corniche. 

La  croifée  de  ce  même  étage  ,  eft  à  balcon  ,  Se  ornée 
d'archivolte  Se  d'impoftes  :  Ce  pavillon  eft  terminé  par  une 
baluftrade  ;  Se  lur  les  piédeftaux  on  a  mis  des  vafes. 

Les  faces  des  pavillons  des  extrémités  ,  font  flanquées 
de  pilaftres  de  refend  :  Leurs  portes  font  en  plein  cintre  Se 
ornées  d'impoftes  Se  d'archivoltes.  Les  croifées  qui  font 
au  deftus  de  ces  parties  ,  font  aufîi  fermées  en  plein  cintre, 
&  leurs  archivoltes  font  retournés  furies  aiettes:  Enfin  ces 
faces  font  couronnées  de  frontons  triangulaires. 

Elévation 

Dp  la  fkee  iur  1p  Jardin. 

Planche  122, 

Pour  dégager  cette  façade  ,  on  a  donné  une  forme 
concave  aux  angles  de  fes  trois  pavillons ,  Se  on  a  refendu 
ces  parties ,  afin  de  faire  mieux  diftinguer  les  faces  de  ces 
pavillons. 

Celle  du  pavillon  du  milieu,  eft  percée  d'une  porte  en 
anfe  de  panier ,  dont  le  chambranle  eft  accompagné  de 
montans  qui  foutiennent  la  corniche ,  dont  elle  eft  cou- 
ronnée. Les  arriére-corps  qui  font  refendus,  fervent  d'em- 
bafemens  aux  pilaftres  Ioniques  qui  flanquent  cette  face 
au  premier  étage  :  Elle  eft  terminée  par  un  fronton  cintré , 


Planifie-  iz2  Paait  I ^./j. 


<_/ ardu 


IL 


CHAP.  III.  DE  LA  TROISIEME  FORME  DUN  BaSTIMENT.  1$$ 

Se  le  retour  de  l'entablement  lui  donne  de  l'agrément  & 
de  la  légèreté. 

A  chaque  face  des  pavillons  des  extrémités ,  la  croifée 
du  Rez-de-chaufTée  eft  percée  dans  une  porte  feinte ,  aux 
deux  côtés  du  chambranle  de  laquelle  font  des  montans , 
qui  s'amortnTant  par  le  haut,  vontfe  terminer  fous  la  face 
du  plinthe.  Cette  porte  eft  flanquée  de  piédeftaux  ,  lur 
lefquels  s'élèvent  au  premier  étage  des  piiaftres  accouplés 
&  du  même  ordre  que  les  précédens.  Le  tout  eft  couronné 
d'un  fronton  triangulaire  ,  &  la  corniche  eft  retournée 
comme  ci-deflus. 

Coupe 

De  la  troifiéme  Forme  d'un  Bâtiment  de  vingt  toifeS 

rie»,  fppf». 

Planche  123.  c 

Elle  eft  prife  fur  i'Efcalier  &  fur  la  première  Anti- 
chambre de  la  première  diftribution  de  cette  forme,  Plan- 
che io£. 
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CHAPITRE  IV. 

De  la  quatrième  forme  d'un  Bâtiment  de  vingt  toifes  de  face  y 
où  font  contenues  cinq  différentes  Dijlributions  3  leurs  éléva- 
tions fur  la  Cour  &  fur  le  Jardin  }  &  leur  Coupe, 


R  E  Z-D  E-C  HAUSSEE 

De  la  première  Diftribution. 
Flanche  124. 

CEtte  diitribution  eft  pour  un  Bâtiment  /impie  ,  de 
vingt-quatre  pieds  de  largeur  dans  œuvre. 
Le  Salon  eft  ouvert  de  fix  portes  croifées,  fçavoir,  de 
trois  fur  la  Cour ,  &  de  trois  autres  fur  le  Jardin. 

On  y  entre  par  les  deux  faces ,  en  montant  des  Perrons 
de  fept  marches.  Ces  fortes  de  pièces  font  ordinairement 
habitées  pendant  l'Efté  ;  au  lieu  que  le  Cabinet  d'alfemblée, 
qui  eft  plus  renfermé ,  eftplus  propre  à  être  fréquenté  dans 
la  Saifon  de  l'Hyver. 

On  a  placé  cette  dernière  pièce  à  la  gauche  du  Salon, 
Se  on  Ta  éclairée  de  deux  croifées  du  coté  du  Jardin ,  &de 
de  deux  autres  du  côté  de  la  Cour. 

Joignant  le  Cabinet  d'alfemblée  ,  eft  une  Chambre  à 
coucher ,  enfuite  de  laquelle  eft  un  Cabinet ,  où  l'on  a  mis 
un  lit  de  repos  dans  une  niche  :  Il  a  un  Serre-papiers,  Se 
plus  loin  on  trouve  une  Garderobe  pour  un  Domeftique. 
Derrière  ce  même  Cabinet ,  eft  une  autre  Garderobe ,  où 
l'on  mettra  une  chaife  percée.  Ces  pièces  ont  une  fortie 

par 
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par  l'efcalier  de  dégagement ,  dans  lequel  on  entre  par  le 
flanc  intérieur  de  l'aile  gauche  qui  les  contient. 

A  la  droite  du  Salon ,  eft  une  Sale  à  manger ,  d'où  l'on 
entre  dans  un  Cabinet  à  l'ufàge  du  Maître  de  la  Maifon , 
Se  près  duquel  eft  un  petit  Office  qui  donne  dans  le  vefti- 
bule.  Cette  dernière  pièce  renferme  le  grand  efcalier,  Se 
a  fon  entrée  par  le  flanc  extérieur  de  l'aile  droite. 

Si  l'on  vouloit  faire  la  principale  entrée  de  ce  Bâtiment 
par  le  veftibule,  on  iupprimeroit  le  perron,  qui  du  milieu 
de  la  Cour  donne  dans  le  Salon. 

A  côté  de  l'aile  où  l'on  a  conftruit  le  principal  efcalier, 
fe  trouve  un  Corridor ,  par  lequel  on  peut  fervir  de  la  Cui- 
fine  à  couvert. 

Premier  Etage 
De  la  première  Diftribution; 
Planche  12$. 

'  Il  contient  fept  Chambres  de  Maîtres.  Les  trois  mar- 
quées a.  d.  f.  ont  chacune  un  Cabinet ,  une  Garderobe , 
Se  un  petit  efcalier  pour  monter  à  des  Entre-foies  qui  fer- 
vent à  coucher  des  Domeftiques  :  Les  deux  b.  c.  ont  cha- 
cune une  Garderobe ,  Se  un  petit  efcalier ,  dont  l'ulage  eft 
pareil  à  celui  des  précédens  :  La  Chambre  e.  a  un  Cabinet 
Se  deux  Garderobes ,  Se  celle  g.  a  deux  Garderobes ,  à  côté 
defquelles  eft  un  efcalier,  qui  monte  de  fond  dans  les  Gre- 
niers. 


T.  I.  Part.  VI. 


T 
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R  E  Z-D  E-C  H  AU  $  S  e'  E 

De  la  féconde  Diftribution, 
Planche  126, 

On  a  fait  cette  diftribution  pour  un  Bâtiment  de  trente* 
neuf  pieds  de  largeur  dans  œuvre.  C'eft  au  milieu  de  la 
face  fur  la  Cour  ,  que  fe  préfente  fon  entrée  principale, 
On  a  placé  le  grand  efcalier  dans  un  des  côtés  du  veftibule, 
d'où  l'on  paffe  dans  le  Salon  y  qui  s'ouvre  à  la  gauche  dans 
un  Cabinet  d'aftemblée. 

Ce  Cabinet  donne  entrée  en  deux  Chambres  à  coucher: 
L'une  eft  éclairée  lur  le  Jardin,  &  l'autre  lur  la  Cour  :  Un 
Cabinet  Se  deux  Garderobes  appartiennent  à  la  première; 
&  le  petit  efcalier  qui  joint  le  Cabinet,  eft  deftiné  pour 
monter  à  une  Entre^fole  particulière  ,  où  Ton  fùppofe 
qu'une  femme  de  Chambre  pourra  coucher.  L'autre  efca- 
lier de  dégagement,  qui  eft  à  l'extrémité  de  cette  aile,  Se 
qui  monte  de  fond  dans  les  Greniers ,  conduit  à  une  autre 
Entre-foie  propre  à  coucher  des  Laquais, 

La  féconde  Chambre  à  coucher,  qui  tire  fa  lumière  de 
la  Cour,  a  deux  Garderobes ,  qui  ont  le  même  dégagement 
que  les  précédentes ,  Se  un  Cabinet  qui  a  une  entrée  par  le 
veftibule,  laquelle  a  été  pratiquée  pour  la  commodité  de  la 
perfonne  qui  occupera  cet  appartement. 

A  la  droite  du  Salon  ci-deftus ,  eft  placée  la  Sale  à  man- 
ger, &  plus  loin  un  petit  Office,  au  bout  duquel  eft  un 
efcalier,  pour  monter  à  une  Entre-foie  ,  qui  doit  fervir  de 
principal  Office  ,  Se  à  laquelle  on  peut  encore  arriver  par 
ï'efcalier  de  dégagement  qui  eft  au  devant  du  Commun  , 
Se  dont  la  cage  fert  de  principale  entrée  à  la  Cuifine.  Cette 
Cuifine  a  pour  commodités  un  Garde-manger  &  un  La- 
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voir ,  outre  le  Commun  qui  la  précédé ,  &  dans  lequel  on 
monte  cinq  marches ,  pour  parvenir  à  un  Corridor  par  où 
l'on  fert  dans  la  Sale  à  manger,  en  paffant  par  deffous  la 
féconde  rampe  du  grand  efcalier ,  auquel  il  conduit. 

F  r  e  m  1 e  r  Etage 
De  la  féconde  Diftribution. 
Planche  127. 

Il  contient  neuf  Chambres  de  Maîtres.  Celle  marquée  f. 
a  une  Anti-chambre ,  un  Cabinet, un  Serre-papiers  &  deux 
Garderobes  :  Les  fix  c.  d.  e.  h.  i.g.  ont  chacune  deux  Gar- 
derobes ,  &  un  Cabinet  ;  &  les  deux  a.  b.  n  ont  que  deux . 
Garderobes. 

On  a  conftruit  le  petit  efcalier  ,  qui  a  fon  entrée  par  le 
Corridor,  pour  Tufage  des  Maîtres  ,  en  cas  que  Ton  fît 
pour  eux  des  Chambres  dans  la  Manfirde.  On  pourra  le 
retrancher,  II  les  deux  efcaliers  de  dégagement  placés  près 
des  faces  des  ailes  delà  Cour,  paroiffent  fuffire. 

R  E  Z-D  E-CH  AU  S  S  e'e 
De  la  troifiéme  Diftribution. 
Planche  12S.  . 

Cette  diftribution  eft  ,  comme  la  précédente ,  pour  un 
Bâtiment  de  trente-neuf  pieds  de  largeur  dans  œuvre.  Ceft: 
à  la  face  d'une  des  ailes  de  la  façade  fur  la  Cour,  qu'on  en 
voit  la  principale  entrée.  Le  veftibule  occupe  toute  la 
faillie  de  cette  aile,  &  on  y  monte  par  un  perron  de  qua- 
tre marches.  Au  fond  de  cette  même  pièce ,  trois  autres 
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marches  mènent  à  un  fécond  veftibule ,  qui  eft  au  niveau 
des  appartenons,  Se  au  bout  duquel  le  principal  efcalier 
fe  préfente  en  face  de  la  porte  d'entrée. 

De  ce  dernier  veftibule  ,  on  palfe  dans  une  première 
Anti-chambre  éclairée  fur  la  Cour  ,  Se  en  enfilade  dans 
une  féconde  Anti-chambre ,  Se  dans  une  Chambre  à  cou- 
cher ,  qui  a  un  paffage  qui  conduit  à  un  Cabinet,  près  du- 
quel eft  un  Serre-papiers  ,  Se  un  efcalier  de  dégagement, 
qui  a  fon  entrée  par  la  face  de  l'aile.  A  côté  de  ce  paffage  , 
eft  une  Garderobe,  &un  petit  efcalier  qui  monte  à  une 
Entre-foie  ,  Se  qui  «t  une  enuée  pat  le  pignon, 

De  la  féconde  Anti-chambre  ci-deffus ,  on  entre  dans 
le  Salon  placé  au  milieu  de  la  façade  fur  le  Jardin ,  Se  à  la 
gauche  duquel  eft  un  Cabinet  d'affèmblée  ,  qui  s'ouvre 
dans  une  Chambre  à  coucher ,  Se  dans  un  Cabinet  qui  en 
dépend.  Près  de  ce  Cabinet  ,  eft  un  Serre-papiers ,  Se  un 
petit  efcalier  dégagé  par  le  pignon  ,  Se  fervant  à  monter 
à  une  Entre-fble ,  Se  au  premier  étage.  La  même  Chambre 
a  une  Garderobe ,  qui  a  fa  fortie  par  un  autre  petit  efcalier, 
dont  on  a  parlé. 

A  la  droite  du  Salon,  on  rencontre  une  troifiéme  Chanw 
bre  à  coucher ,  qui  a  un  Cabinet ,  Se  trois  Garderobes, 

"Premier  Etage 

pe  la.  troifiéme  Diftribution,1 

Planche  129; 

Cet  étage  contient  neuf  Chambres  de  Maîtres.  Celle 
marquée  a.  a  deux  Garderobes,  de  Tune  defquelles  on  peut 
faire  un  Cabinet,  fi  l'on  veut  conftruire  fin*  ces  pièces  une 

Entre-foie  ;  qui  fervira  de  Garderobe  ,  Se  à  laquelle  on 
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montera  par  le  petit  efcalier ,  qu'on  a  marqué  dans  cet 
endroit. 

Les  deux  Chambres  b,  c.  ont  une  Anti-chambre  com- 
mune ,  Se  chacune  deux  Garderobes  :  Celle  d.  a  une  pe- 
tite Anti-chambre,  un  Cabinet  Se  deux  Garderobes.  Les 
deux  Chambres  e.f.ont  une  Anti-chambre  commune ,  Se 
une  Garderobe  chacune ,  Se  de  petits  efeaiiers  pour  mon- 
ter à  des  Entre-foies  ,  où  pourront  coucher  des  Laquais  : 
Les  trois  autres  ont  chacune  deux  Garderobes. 

On  a  placé  une  Chapelle  dans  la  faillie  du  pavillon  à 
main  droite. 

JR  E  Z-D  E-C  H  AU  S  S  E*3 

De  la  quatrième  Diftribution. 
Planche  130, 

C'eft  un  grand  double ,  de  quarante-neuf  pieds  de  lar- 
geur dans  œuvre.  On  y  entre  de  la  Cour  par  le  milieu  de 
la  façade  ,  en  mnnranr  un  perron  de  lëpt  marches ,  du  haut 
duquel  on  apperçoit  d'abord  une  Anti-chambre  percée  de 
ce  même  côté  de  trois  portes  vitrées.  A  la  droite  de  cette 
pièce ,  eft  une  Sale  de  Billard  ,  de  laquelle  on  pane  au 
principal  efcalier  ,  qui  a  fon  entrée  par  le  veftibule  ren- 
fermé dans  la  faillie  d'un  des  pavillons  angulaires. 

A  la  gauche  de  la  même  Anti-chambre ,  eft  une  Sale  à 
manger  ,un  Rechauffoir  Se  un  petit  Office,  qui fe  déga- 
gent par  l'entrée  d'un  petit  efcalier  qui  eft  à  l'autre  pavil- 
lon. Une  des  portes  de  cette  Sale  donne  dans  une  Chambre 
à  coucher,  qui  a  un  Cabinet  Se  deux  Garderobes. 

Cette  Anti-chambre  communique  encore  au  Salon,  qui 
donne  paffage  à  la  gauche  dans  une  Chambre  à  coucher, 
accompagnée  d'un  Cabinet ,  d'un  Serre-papiers  ,  d'une 
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Garderobe  ,  Se  d'un  petit  efcalier  montant  à  une  Entre- 
foie ,  &  dégagé  par  le  pignon. 

A  la  droite  du  Salon ,  eft  une  Chambre  à  coucher ,  qui 
a  pour  commodités  un  Cabinet ,  trois  Garderobes }  Se  une 
rampe  pour  monter  à  une  Entre-foie. 

Premier  Etage 
De  la  quatrième  Diftribution. 
Flanche  131. 

Quoique  ce  Bâtiment  foit  double  ;  pour  donner  diffé- 
rentes façons  de  diftribuer  les  premiers  étages  des  Maifons 
de  Campagne ,  on  en  a  placé  le  Corridor  fur  la  face  de  la 
Cour  ;  au  moyen  de  quoi ,  quatre  appartenons  fe  trou- 
vant éloignés  de  ce  Corridor ,  les  Maîtres  qui  les  occupe- 
ront ,  ne  feront  point  incommodés  du  bruit  qui  s'y  fera  >  Se 
jouiront  d'un  plus  grand  repos. 

Cet  étage  eft  diitnbué  en  neuf  Chambres  de  Maîtres. 
Les  quatre  a.  h*  c.  d.  ont  chacune  une  Anti-chambre  ,  un 
Cabinet  Se  deux  Garderobes  :  Les  Chambres  e.f.  n'ont 
qu'une  Garderobe  chacune  :  Les  deux  g.  h.  ont  chacune 
Jeux  Garderobes  ,  de  même  que  celle  marquée  u  qui  a  de 
plus  une  petite  Anti-chambre.  Ces  trois  dernières  Cham- 
bres font  éclairées  par  le  Corridor. 

On  a  placé  une  Chapelle  dans  la  faillie  du  pavillon  du 
grand  efcalier. 
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R  E  Z-D  E-C  H  AU  S  S  E*  E 

De  la  cinquième  Diftribution. 
Flanche  132. 

Cette  diftribution  a  quarante-neuf  pieds  de  largeur  dans 
œuvre.  L'on  entre  de  la  Cour  par  le  milieu  de  la  face  ,  dans 
un  veftibule  qui  renferme  le  principal  efcalier  :  De  cette 
pièce  on  palTe  dans  le  Salon  ,  qui  eft  éclairé  liir  le  Jardin  : 
A  côté  eft  un  Cabinet  d'afTemblée ,  qui  perce  dans  un  au- 
tre Cabinet ,  où  le  Maître  pourra  le  retirer  ,  lorqu'il  fera 
feul  avec  la  famille. 

De  l'autre  côté  du  Salon.,  eft  une  Chambre  à  coucher , 
qu'accompagnent  un  Cabinet  &  deux  GarderobeS;  proche 
defquelles  eft  un  petic  efcalier,  pour  monter  à  une  Entre* 
foie. 

Du  veftibule ,  on  paiïe  encore  dans  la  Sale  à  manger, 
qui  fert  d'Anti-çhambre  à  une  Chambre  à  coucher ,  quia 
pour  fon  fervice  particulier ,  un  Cabinet,  un  Serre-papiers, 
un  réduit ,  Se  deux  Garderobes.  Ces  dernières  ont  leur  dé- 
gagement par  un  petit  efcalier  conftruit  dans  la  laillie  du 
pavillon, 

L'entrée  de  la  Cuifme  eft  par  la  face  de  l'autre  pavillon  ; 
Se  pour  y  parvenir  ,  on  paffe  d'abord  dans  la  cage  d'un  fé- 
cond efcalier  de  dégagement ,  laquelle  eft  ouverte  dans 
un  Commun  ,  qui  diftribue  à  la  Cuifine,  à  un  Lavoir  ,  à  un 
Garde-manger,  &  à  un  paftage ,  qui  d'un  côté  conduit  au 
veftibule,  Se  de  l'autre  à  l'Office  ,  qui  a  deux  Serres  Se  plu- 
sieurs Armoires.  Si  l'on  trouve  cet  Office  trop  petit  ,  il 
pourra  fervir  de  dépenfe,  Se  l'on  placera  l'Office  en  Entre- 
fole? 
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Premier  Etage 
De  la  cinquième  Diftribution. 
Planche  133. 

Cet  étage  eft  diftribué  en  neuf  Chambres  de  Maîtres , 
qui  ont  chacune  un  petit  Cabinet  Se  deux  Garderobes  ;  Se 
l'on  y  communique  par  de  doubles  Corridors ,  Se  par  deux 
petits  Salons,  qui  fe  trouvent  aux  deux  extrémités. 

On  y  a  conftruit  de  petits  efcaliers ,  pour  monter  à  des 
Entre-foies  >  û  l'on  juge  à  propos  d'en  faire. 

Elévation 
De  la  face  fur  la  Cour. 
Planche  134. 

Trois  portes  vitrées  font  au  Rez-de-chauflee  partie  de 
la  décoration  du  pavillon  du  milieu  :  Elles  font  fermées 
en  plein  cintre ,  Se  leurs  jambages  font  ornés  de  refend. 

Le  premier  étage  eft  décoré  de  pilaftres  Attiques  ,  qui 
accompagnent  des  croifées  à  balcon ,  fermées  en  anfe  de 
panier,  Se  dont  les  archivoltes  font  repliés  fur  leurs  alettes. 
Ce  pavillon  eft  couronné  d'un  fronton  triangulaire. 

Les  pavillons  qui  flanquent  cette  face ,  font  réunis  au 
corps  du  Bâtiment  par  des  parties  aufquelles  on  a  donné 
de  la  convexité.  Chacune  des  faces  de  ce  pavillon,  eftper- 
cée  au  Rez-de-chauffée ,  d'une  porte  dont  les  jambages 
qui  s'amortilïènt  parle  haut,  foutiennent  une  corniche  qui 
fait  reffaut  fui  le  plinthe }  &  l'on  a  refendu  les  arriére-corps 
de  cette  porte* 
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Chap.IV.  de  la  face  sur  le  Jardin.  iy j 
Ces  arriére-corps  fervent  d'appui  à  des  pilaftres  accou- 
plés ,  femblables  à  ceux  du  pavillon  du  milieu ,  Se  qui  por- 
tent un  fronton  en  anfe  de  panier  3  Se  fans  bafe.  La  croifée 
qui  y  eft  placée,  eft  à  balcon ,  là  fermeture  eft  en  anfe  de 
panier,  Se  fon  chambranle  eft  accompagné  de  montans, 
qui  portent  une  petite  corniche  lùrhauiTée  d'un  couronne- 
ment ,  dans  lequel  eft  percé  un  œil  de  bœuf  qui  éclaire  le 
Grenier. 

Elévation 
De  la  face  fur  le  Jardin. 
Planche  T3  y. 

Le  pavillon  du  milieu  de  cette  façade ,  a  la  même  dé- 
coration que  celui  dont  on  vient  de  parler  :  On  a  placé 
feulement  à  chacune  de  fes  extrémités  un  pilaftre déplus, 
qu'on  a  mis  en  arriére-corps,  afin  que  ce  pavillon  ne  parût 
pas  avoir  trop  de  largeur,  Se  ne  femblât  pas  trop  écrafé. 

Chaque  face  des  petits  avant-corps  angulaires ,  eft  dé- 
corée au  Rez-de-chaulfée  ,  d'une  croifée  en  niche  ,  dont 
les  jambages  foutiennent  une  corniche ,  qui  fait  relîaut  liir 
le  plinthe ,  Se  dont  les  arriére-corps  font  refendus. 

Au  defïus  de  ces  arriere-corps  ,  s'élèvent  au  premier 
étage ,  de  larges  pilaftres  ornés  de  tables  renfoncées  ,  Se 
qui  font  retournés  fous  le  plafond  de  la  corniche  :  La  croi- 
fée qui  eft  à  cet  étage ,  eft  en  niche ,  comme  celle  duRez- 
de-chauftee:  Ses  jambages  s'amortilfent  fous  l'architrave  ; 
Se  fes  pavillons  font  ornés  de  frontons  cintrés. 


T.  1.  Part.  VL  V 


i$6    L'Art  de  bastir  des  Maisons  de  Campagne* 

Coupe 

De  la  quatrième  forme  d  un  Bâtiment  de  vingt  toifes 

de  face. 

Planche  13& 

Cette  coupe  eft  prife  fur  le  Veftibule  &  fùr  le  Salon  dç 
la  deuxième  diftribution  de  cette  forme,  Planche  i%6> 


fin  du  premier  Tome* 
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